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AVERTISSEMENT.
u I l’Hifloiredesjuifs a fait connoifire que rÏofeph merite d’elire

.1 x Q N. l mis au rang des plus excellens hil’toriens , ce le de leur guerre con-
tre les Romains qui fait la premiere se la plus grande partie de ce
l " F lecond volume , ne permet pas de douter qu’il ne s’y fait fur ailé
g ’ U ’ . fi, luy-mefme. Diverfes raifons ont contribué à rendre cette hi cire

- A ’ 3) un chef d’œuvre: La grandeur du fujet: Les fendmens qu’excitoit
dans (on cœur la ruine de fa patrie : Et la partqu’il avait euë dansles plus celebres
evenemens de cette fanglante guerre. Car quel autre fu jet peut égaler celuy de ce
grand fiege, qui a fait voir à toute laiterie qu’une feule ville auroit été l’écoeuil de la

gloire des Romains , fi Dieu pour punition de fes crimes ne l’euii point
accablée par les foudres de fa colere ? (luels fentimens de douleur peu-
vent elire plus vifs que ceux d’un juif 8c d’un Sacrificateur , qui voyoit ren-
vetfer les loix de fa nation dont nulle autre n’a jamais cité fi jaloufe, 8’: l’CdUer en
cendres ce fuperbe Temple, l’objet de fa dévotion 8: de fon zele? Et quelle plus
l de part peutavoir un hillorien dans fon ouvrage,que d’ei’tre obligé d’y faire en-
trerles principales aérions de fa vie, &de travailler à fa propre gloire en relevant
fans flaterie celle des viétorieux, & en s’acquittant en mefme temps de ce u’il des
voit à la généralité de ces deux admirables Princes Vefpafien 8c Tite, à qui l’hon-
neur efioit deu d’avoir achevé cette grande guerre P

Mais comme il fe rencontre dans cette hiltoire tant de chofes remarquables, je
croi que ceux qui la liront verront icy avec plaifir dans un abregé plusexaét que
n’eii cel uy de J ofeph en fa pteface, ce qu’elle contient, pour palier en fuite de cette
idée generale aux particularitez quien dépendent. Elle cil divifée en Sept livres.

Le Premier livre 8c le Second jufques au a 8. chapitrefont un abrégé de l’hifloire
desjuifsrapportée dans le premier volume déja donné au public,depuisAntiochus
Epiphane Roy de Syrie, quiaprés avoir pillé leur Temple voulut abolir leur reli-
gion, jufques a F lorus Gouverneur de Iudée, dont l’avarice 8: la cruauté furent la
premiere eau fe de cette guerrequ’ilsfoûtinrent contrelesKomains. (Jet abregé dili
agreable qu’il femble ue jofeph ait voulu montrer qu’il pouvoit com me les ex-
cellens peintres repre enter avec tant d’art les mêmes obiers en des manieres diife-
rentes, que l’on ne iceuli à la quelle do nner le prix. Car au lieu que dans le premier
volume ces hil’toires (ont interrompuës parla narration des chofes arrivées en mê-
me tems, elle font icy écrites de f uite,8t donnent le plaifir aux leéieurs de voir com-
me dans un feul tableau ce qu’il n’avoir veu que feparément dans plufieurs. De-
puis le a 8. chapitre du fécond livrejufques à la fin lofeph rapporte ce qui s’eli paf-
fé enfuite du trouble excité par F lotus , jufques àla défaite de l’armée Romaine
commandée par Ceflius Gallus Gouverneur de Syrie.
. Au commencement du Troifiéme livrejofeph fait voir l’étonnement que donna
à l’Em rent Neron ce mauvais fuccés de fes armes qui pouVOitêtre fuivi de la red
volte e tout l’Orient , 8: dit qu’ayant jetté les yeux de tous collez-il ne trouva
que le feul Vefpafien qui pâli foûtenir le poids d’une guerre fi importante , 8: luy
en donna la conduite. Il rapporte en fuite de quelle forte ce ïand Capaitaine ac-
compagné de Tite l’on fils entra dans la Galilée ,dontjofep auteur de cette hit;
taire étoitGouverneur, 8c l’afiîegea dansjotapat,où après la plus grande reli (lance

ne l’on fçauroit s’imaginer il fiat pris 8: mené prifonnier à Vefpafien : 8: comment

.Tite prit plufieu rs autres places, & fit des mitions incroyables de valeur. p ’
On voitdans le mattiéme livre Vefpafien con uerir le telle de la Galilée: La dia

vifion des(]uifs commencer dansjerufalem : Les aflieux qui prenoient le nom de
Zelateurs e rendre maîtres duTemple fous la conduite deplean de Gifcala.A nanus
Grand Sacrificateur porter le peuple à lesyaflîeger: Les lduméens venir à leur fe-
COurs, exercer des cruautez horribles , 8c aprés fe retirer: Vefpafien prendre diver-r
lès places de laJudee, bloquerjerufalem dans lïefolution de l’ailieger , 8c furfeoir

r a ’ . l ce



                                                                     

AVERTISSEMENT.le l’ admiration de l’univers 8: l’objet de la vanité desJuifs; 8c les maux ui
es ont accablez ont répondu précifément àcette terrible prediétion de j. C.

Mais afin qu’un fi grand évenement pull fervit aullibien à l’infiruétion de ceux
ui devoient nailire dans la fuite des temps, qu’à ceux qui en furent lpeétateurs,

ileliait de plusneeelfaire,commeje l’ay dit, que l’hil’toire en full écrite par un
témoin irreprachable. Il faloit pour cela que ce full: un juif, 8: non un Chreliien,
afin qu’on ne le pul’t loupçanner d’avoir ajullé les evenemens aux prophétiele
faloit que ce fu li une perlanne de qualité , afin qu’il full in formé de tout. Il faloit
qu’il eul’t veu de fes propres yeux tant de chofes prodigieufes qu’il devait rappar-
ter, afin que l’on pulty ajouter foy. Et enfin il faloit que ce full un homme capa-
ble de répondre parla grandeur de fan éloquence 8: de fan efprit à la grandeur d’un
tel l u’et.

Or fiant de qualitez necellaires pour rendre cette biliaire accomplie en toutes ma-
nieres le rencontrent fi parfaitement dans ’jofeph, qu’il eli evident que Dieu l’a
choifi pour perfuader toutes les perfonnes rai onnables de la verité de ce merveil-

leuxevenement. I. l Il eli certain qu’il ne rail! pas qu’ayant contribué de la forte à l’établili’ement de

l’Evangile il en ait pro té pour luy-mefme, ny qu’il ait pris part aux graces qui le
font répandues de fan temps avec tant d’abondance fur toutela terre. Mais s’il y a
fujet en cela de plaindre fan malheur, il y a fujet aulli de benir la providence de
Dieu, qui a fait (ervir (on aveuglement ànollre avantage , puis que les chofes qu’il
écrit de la nation font à l’égard des incredules incomparablement plus fartes pour
l’établillement de la Religion Chreliienne,que s’il avoit embraflé le Chrillianifme.
Ainfi l’on eut dire de luy en particulier ce que l’Apalire dit de tous lesJuifs z 041e
fan in fide ité a enrichi le monde des trelors de la foy, 8: que fan peu de lumiere a

ne! u. lèrvi a éclairer tous les peuples :Ddifium coran; divitiæfimt mandi : (a. diminu-
’*’ "’ ria coran; divitiægentium.

Le Second ouvrage de [aleph rapporté dans ce fecond valume,outte fa vie écri-
te par luy-mefme , e une Réponfe divifée en deux livresà ce qu’Appion 8: quel,-
ques autres avoient écrit contre fan biliaire des juifs, contre l’antiquité de leur ra-
ce , contre la pureté de leurs loix , 8: contre la conduite de Moire. Rien ne peut ef-
tre plus fort que cette réponfe. Jofephayfrouve invinciblementl’antiquité de la na-
tion par les hilloriens Égyptiens, Ch éens, Phéniciens, 8: mefme par les Grecs.
Il montre que tout ce qu’A ppion 8: ces autres auteurs ont allegué au defavantage
des Iuifs font des fiables ridicules, aulli-bien que la pluralité de leurs Dieux; 8: il
releve d’une maniere admirable la grandeur des aétions de Moïfe,&,la fainteté des
loix que Dieu a données aux Iuifs par fan entremife.

Le Martyre des Machabées vient en fuite. C’elt une piece qu’Erafme fi celebre
parmi les lèavans nomme un chef d’œuvre d’eloquence : 8: j’avoue que je ne com-

prens pas comment en ayant avec railon une opinion li avantageufe,il l’a paraphai?
fée, 8: non pastraduite. lamais copie ne fut plus difi’erente de fan original. A pei-
ney reconnoili-on quelques. uns de les principaux traits; 8: fije ne me trompe
rien ne peut plus relever la reputation dejofeph que de voir qu’un homme li
habile ayant voulu embellir fan ouvrage, en a au contraire tant diminué la beauté,

. 8: fait connoilire combien on doit ellimer [aleph de n’éctire pas comme font préf-
que tous les Grecs d’une maniere trop étendue, mais d’un liile prelï’é qui montre
qu’il aifeéte de ne rien dire que de necellaite :Et je ne gantois afièz m’étonner
que l’on n’ait fait jufques icy fur le Grec aucune tradu ion de ce Martyre fait
Latine ou Françoife, au moins qui fait venuë à ma connoillance. Car Gene-
brard au lieu de traduirejofeph n’a traduit qu’Erafme. le me fuis donc attaché
fidellement à l’original Grec, fans fuivre en quoy que ce fait cette paraphrafe d’E;
rafme, quiim’ente mefme des noms qui ne fantny dans [aleph ny dans la Bl-
ble. pour les donner à la mare des Machabées 8: à les fils. Il femble que lo-
feph n’ait rapporté ce celebre Martyre autorifé parl’Ecriture fainte, ne pour prou-
ver la Vérité d’un difcours qu’il faitau commencement, dont le de ein eli de mon-

trer



                                                                     

AVERTISSEMENT., I.trer que la railon en la maiflrefle des paflîons: 8: il luy attribuë un pouvoir fur elles
dont il yauroit fujet de s’étonner, s’il eiioit étrange qu’un luifignorai’t que ce pou:

voir n’appartient qu’à la grace de] a s u s-C a a 1s r 11 le contente de dire qu’il
n’entend parler que d’une raifon accompagnée de juftice 8: de pieté.

Ainfi il n’ya aucun des ouvrages de lofeEh qui ne fait compris dans ces deux vo-
lumes que je m’el’rois engagé de traduire. t parce que P H l L o N, quoy que J uif
Comme luy, a aufli écrit en Grec fur une partie des mefmes fujets, mais qu’il traite"
en Philofophe plûtofl: qu’en Hifiorien, 8: qu’entre Tes écrits qui font tous fi eliimez,
nul nel’efi davantage que cclu de (on Ambafïade vers l’Empereur Caïus Cali la,
dontjofeph parle avec éloge ansle X. Chapitre du X v 1 r l . livre de (on bigue
des j uifs, j’ay eren que cette piece y ayant tant de rapport, on feroit bien aile de
voir par la traduétion que j’en ay faire la diflFcrcnte maniere d’écrire decesdcux
grands perfonnages. Celle de jofeph ei’t fans doute beaucoup plus breve, 8: ne
tient rien du (file Afiatique qui m’a fouvent obligé de dire en peu de paroles ce que
Philon dit en beaucoup de lignes. On pourroit fairel’hii’toire de cet Empereuren
joignant ce que ces deux celebres Anteurs enont écrit; puis qucPhilon rapporte
aufii particulieremcnt 8: aulîi éloquemment les aétions de fa vie, que lofeph a no-
blement 8: excellemment écrit ce qui fe pana dans fa mort. L’une 8: l’autre ont cité
fi extraordinaires qu’il efi avantageux qu’il en relie de telles images à la pofiefité,
pouranimcrde plus en pusles bons Princes à mériter parleur vertu qu’on ait au-
tant d’amour pourleur memoire, que l’on a d’horreur pour ceux quikfont mon-
trez fi indignes du rang qu’ils tenoient dans le monde. .

Parce qu’un difcours continu oblige à une trop grande attentiOn, à caufe quel’on
ne fçait où (e repofer, j’ay divifé par Cha itres ce Traité de Philon, les deux livres
de lofcph contre Appion, 8: le Margre es Machabées, où il n’y en avait point. Et

uant à l’hifloire de la ucrre des lui contre les Romains, je n’ay pas fuivi dans les
livresô: les Cha itres adiviiion de Rufin-qui fe trouve dans les imîtPflions qui
[ont tout enfem le grecques&latincs, parce qu’elle m’a paru mauv ’ e. Mais je
me fuis tenu, commca fait Genebrard, a celle des. impreflions toutes Grecques,
qui cit fans doute beaucoup meilleure.

Ayant fceu que plufieurs perfonnes témoignoient defirer que pour rendre cet ou-
vrage complet il y cuit deux Tables eographiques, l’une de la Terre-fainte, 8c
l’autredel’Empire Romain, j’ay creu eur devoir donner cette fatisfaétion: 8: M .
duVal Geographe du Roy y a travaillé avec tant de foin8: de capacité, u’elles pour-
ront non feulement Faire encore mieux entendre les chofes rapportées ans ces deux
volumes, mais fervir à l’intelli cnce des autres hil’toircs tant ecclcfiafitques que
prophanes, parce qu’il y a jouit une Table Alphabetique fi exa&e&ficurieufe,
qu’elle y donne beaucoup de lumiere 8: en éclaircit de randes diflîcultez. Il ne s’eit
pas mefme contenté d’y mettre les noms anciens, i cy a mis aulli les modernes.

Il ne me relie rien à ajouter, linon que comme ces eux volumes comprennent
toute l’ancienne biftoire Sainte, je fouhaite qu’on ne les life pas feulement par diver-
titTement 8: par curiofité : mais que l’on tafche d’en profiter par les confidcrations
utiles dont elles fourniflcnt tant de matiere. C’ei’r le deflèin qui m’a fait entrepren-
dre cette Traduétion: &autrcment elle m’auroità quatre-vingt ans fait cm loyer
en vain beaucoup de temps 8: prendre beaucoup de peine dans un âge auque on ne
doit plus penfer qu’à le preparer à la mort. I
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APPROBATION
DES

DOCTEURS.
E: ouvrager de .7ajèpla rendent un témoi nage avantageux à la imité de ne]:

C trefoj. Le: citation: derplu: ancienne: tfloire: derpuyen: dont il nous a con-
ferve une partie,nau.r apprennent qu’il: ont reconnu piaffeur: curium: confiderables
de l’ancien Tefiament: à le recit qu’ilfait luy-mefme avec tant Jexafiitudede la
ruinede 7crufalern, nous fait voir l’accomplifcment d’une dupât: illuflre: éde: ’
plus importanterpraphetie: du nouveau. Que] qu’il ne fejbit parfoûrni: àfir [unire-

uejèrfentinren: ne je trouvent pas toûjour: confirmer à lafainte E criture, ili . rer (7’

ne ,laifl’pas avec fer teneâre: de tu] donner quelque firte d’éclaircifl’ernent: de la me]:

me mamere que les7uzfr infidellesjervirent aux Mage: pour leur marquer le lieu de la
naijjance du Fils de ’Dieu, que] qu’ils rfufent canduinparune lamine cele e. Tour
ré andre au nierite de ces ouvrage: ilfaloit une traduflion auflïeloquc nte (9’ uuflifor-
tquu’efl celle. c], à il n’j avoit erjanneplur capable de l’exprimer en nojfre langue

avec tant degrace à de 0qu le jugement que nous en fiifinr. A Paris
ce 19. juin 1699,

A. DE Bru-ma Curé Minima ancien Curé
de S. André. de S. Paul.

. P. M A a r. I N Curé
de S. Eufiache.

T. Four-11s Prov’ifeur du " N. GOBILLON Curé
College de Harcourt. A des. Laurent.

C E N S U R R A.
Imprimatur. Aétum Bruxellis 16. Januarii 1699.

j. Roucounr,
un. Cenfor.



                                                                     

TAMIS DES ’CHApITnÈâ

Dt tÀ

GUERRE DES IUIFS
CONTRE LES ROMAINS.

Livn’: Pnnuxnn.
Cette Table fe rapporte aux pages.

Px un en de of b fur finbifloin delaguen’e’

I de: contreÏIesePRomainx. 495
Cru PITRE ANtiocbu: Epipbane Roy de Syriefè
PREMIER. rend moufla de Ïemfiolem à» alio-

litle ferviee dfiDieu. [Matthiae Mohalze’e à fi:
fil: le rétabliflent, éuvainguent le: Syrien: en plu-
Iieurt combat-f. Mort de udat Maebalae’e Prince
de: é- d; jean, eux des filà de bituma:

a ui efloit mort on -te x a animant. 4.
II. a30:11:th é- Singon Æbize’efuccedent à
. leur ere en la qualité de Prince dexyuifs âSi-

mon delivre la fadée de la fervitude des Mau-
Il e]! tué en trabifonpar Ptoleméefon en-
dre. litre-un l’un de [afin berite de [a vertu âde

. [71mm de Prince de: yuifi. 4-98
H . on d’H’roan Prince de: Ïnfi. Ari me [on

fil: aifné d le premierla qualité de ’. Il fait
mourir a mere ée Antigone fin fieu, évitent .

-mejme de regret. Alexandre l’un dejè: fiera
hg fuccede. Grande: lierre: de ce Prince tante];-
encagera que domejlêquet. Cruelle défioit qu’il

. t6 ’ 499ÏVIîDiiverfe: guerre: aitet par Alexandre Roy de:
griefs. Sa mort. Il ai e deux fil: Hiroan édrifl
tolu]: 5 démolit Regente la Reine Alexandra fi
fimme. Elle donne trop d’autorité aux Pharifiens.

Sa mort. Arifiobule le royaume fur Hinan
fan fiere aijne’. 5’01

V. d’imputer forte Aretae Roy de: Arabe: d afifler
Hircan pour le rétablir dans [on Ro aume. Amine J
d ait Artfioliule dans un combat (9’ l’qfliege dan:

. . erujàlem, Soauru: general d’ une armée Romaine
gagné ar zlrijiobule l’oblige d leur le fiege , à»

Arijio ule remporte enfieite un 5]er avantage
- fur le: Arabes. Hircan é- Arlflo ule ont recourt d
A Pompée. Aryîoluie traite avec la]: mais ne u-

vuant executer ce qu’il avoit promit, Pompée re-
tient prifonnier, .aflie e à Ïmjalem , à»

t meine Anjiobule
fine. Alexandre, qui elloit l’utfné de fil fils, fi

" me en chemin. h 5m.V . Alexandre fil: d’Arifiolzule arme dans la Ïudfe:
. mai: il eji defait par Gabiniu: encral d’une ar-

méeîRomaine Hi; reduitlla’Ïudee en .R ülique.

l

’ onnier d Rome avec [es en- ’

Ariflobule je me de Rome, vienten ude’e, è
demi]: de: "mutule: Romain: le: vainquent dans

une bataille , 6’ Gabiniu: le rem: e i en)
Rome; Guiriniia «radiaire la un" 3 Évangile;
xandreu aflèmble gran et forces. abiniue
eflant de retour la] donne bataille à la gagne;
(rafla factede a Gabiniu: dans le Gouvernement
dex’Sjrib, ile le Temple , à ejl defilit parle: Par.-
tlm. Ca tu: vient en Ïude’e. Femme à" enfant

d’âne ater. . goyVII. (elz- qui: 1’eflre rendu mugit-e de Rome me:
Anneau enliberté è ferrage en Les)";
tifan: de Pompée l’empoifonnent. Et Pompée fait

trancber la fejte d Alexandre on file. A res la
mon de Pompée Antipater de i enviai
À Cejar qui l’en recompence par grand: bon-

neun. 5-06VIH; fil: d’Ariflobule fiplaint d’Hircan
Üd’A ’aterdcefar, ’au lieu d’7 avoir

ard donne la grande Samfieatnre d Hircun à.
e Gouvernement de la Mn d Ami ater, qui fait
enfuite donner d Pbafielfonfil’: aine’ le Couper-

fument de yerujalem, év d Herode [on ficondfils-
cela] de la Galilée. Herodefiiit exemer d mon
plufieur: miam. On l’obliged comparâtyh-e en ju-

gement pour fejuflifier. Ejlant preji eflre con-
damné il je retire , à vient pour figer jeruj’a-
lem,- mais Antipater & Pbafael l’en empe’d

obent. 5071X. Cefar efl tué dans le Capitole par Brutus épar
Caflius. CaflÏu: vient en Syrie, â Herodejè met
bien avec lui. Malicbu: fait empoifonner zinnia.
ter qui lui avoit fané la foie. Herode s’en quen-
ge en faifant tuer Maliebue par de: liftiers de:

tro .r Romaines. . , 5X; Fe ix qui commandoit de: troupe: Romaine: au
taque dans Îerufulem Pbajael, qui le: repouflê.
Herode defait Antigone fil: d’Arifiobule àfianee
Mariamne. Ilgagne l’amitié d’Antoine , qui trai-
te ires-mal de: Deputez, de Ïemjalem qui venoient
lu] faire de: Plainte: de lu] à de Pbajaelfinfn-

"a f l OXI.Antigone afijk’ de: Partbe: aficge inutileth
Pbafael è Herode dan: le alai: de
Hircan à Phafael je laient perfuader d’ader
trouver Barzapbarne: Generul de l’armée de: Paré

tbe: qui les retient pnfinniers, è envoje d
filem pour arrejier Herode. Il [è retire la nuiêï:
Eji un ue’ en chemin âne toêiour: de l’avanta-

ge. Pba ael [à tue" luy-me me. Ingratitude du Roj
de: Arabe: envers Hem e, qui s’en w d Raine où
il e declare’ Roi de . udée. , ’x 1

fi :7 RI j XII.;In-’



                                                                     

TABLEDES CHAPITRES.
X11. Antigone afige lafortercflè de Mafliula. He- i

rode d fin retour de Rame fait lever le fiege à
a toge inutilement Ïerufalem. Il defait dans un
grand combat un grand nombre de voleurs. Adref-
je dont il fi firt pour forcer ceux qui s’efloient reti-
rez. dans des cavernes. Il va avec quelques
troupes trouver Antoine qui forfait la guerre aux ,

Partbes. "213X111. yojepb fine d’Herode eji tué dans unco at,
Ô. Ambon: Iuy fait couper la tejle. Dequellefàr-
te Hernie vange cette mort. Il évite deux grands

, perils. Il allège Îerufillem afille’ de Sofia: avec une
armée Romaine, & (poufe Mariamne durant ce fle-
ge. Il prend de force Ïerujalem à en rachete le ï
pillafie, Sogus meine Antigone prifannier d Antoine

v qui .luy fait trencberla tefle.Cleapatreobtientd’An- ’
raine quelque partie des Ejlats de la Ïude’emù de
va, à y ejl magnifiquemznt receue" par Herode. 516

XIV. Herade veut aller ficourir Antoine contre Au-
gujlegmais Cleopatrefizitqu’il l’oblige a continuer

de faire la guerre aux Arabes. Il gagne une bataille
* contre eux à en perd une autre. Merveilleux trem-

blement de terre avivé en fadéeles rend fi auda-
cieux qu’ils tuent les Ambafladeurs des He-
rode voyant les fiens étonnezleur redonne tant de ï
cœur ar une harangue, qu’i:s vainquent les Ara-
bes les reduifent d le prendre pour leur protec- ,

teur. ’ I 5-18 gXV. Antoine ayant éjlé vaincu par Augufledla ba- 1
. taifle d’AEt’ium, Herodeva trouver Augujle, à g

lu parle fi genereufèment qu’il gagne fan amitié, j
à le reçoit enfieite dans je: Ellats avec tant de ï

1 magnificence qu’Augujie augmente beaucoup [on

Royaume. 52.0 fXVJ. Superbes edificer faitsen tus-grand nombre par b
Herode tant au dedans qu’au debars de fan royau-
me, entre lefquely’urent ceux de rebajlir entiere- l
ment le Têmple e erufalem é’ la ville de Ce- l
farée. Ses extremes li "alitez Avantages qu’il avoit ’

.receus dela nature, aufl-bien que de la fortune. 5’21
XVII. Par quels divers mouvemens d’ambition, de

jaloujie, à: de de ance le Roy Herode le Grand
jmprie par les ca ales à les calomnies d’Antipa-

. ter, de Pberorac , à» de Salamé,fit mourir Hir-
’ ean Grand Sacrificateur, d qui leRoyaume de yude’e

appartenoit, Arijiobulefiere de Mariamne, Ma-
riamne fa femme, à Alexandre ô’ Arillobulejès

" 61s. 1 57.3X II1. C abales d’Ant’pater qui efloit bai de tout le
monde. Le Roy Herau’e témoigne voutoir prendre
un grand foin des enfans d’Alexandre à d’ArijÀ

I tabule. Mariaoe qu’il rajette pour ce lujet, à en-
fans qu’il eut eneuf mmcs,outre ceux qu’ilavoit
eus de Mariamne. Antipater luy fait cba nger de del-
[êin touchant ces mariages. Grandes dans
la cour d’Herode. Antipater fait qu’il l’envoye d

Rome, ou Silleus je rend aufli , à découvre
u’il vouloit faire tuer Herode. 531.

XI . Herade clmflè de [a cour Pberorac onfierepar-
ce qu’il ne vouloit pat repudier fi emme: à il
meurt dans [a finarcbie. Herode détour. re qu’ilé
l’avait voulu empoifinner afinjlanee d’Antipater,
à raye de déifies [on rejlament Herode l’un de

fis fils parce que Mariamne a mere fille de Si-
mon Grand Sacrxficateur avoit eu part dame con-

iration d’Antipater. 5’34.
. Autres cuves des crimes d’Anti ater. Il re-,

tourne de me en Ïude’e. Herode e confond en
prejence de Varus Gouverneur de Syrie, le fait met-
tre en prifin, à" l’aurait des lors fait maurirfans

u’il tomba malade. Herode cbange fan "flamant
à déclare Arcbelaus fan fiecceflèur au royaumeâ
caujê que la mere d’Antipas en aveur duquel il
en avoit dijpojé auparavant s’e oit trouvée enga-

e’e dans la conjpiratson d’Antipater. 6
qX I. On arracbe un Aigle d’or qu’Herode avaitfâit

confècreffur le portail Temple. Severe chafiiment
qu’il en fait. Horrible maladie de ce Prince, ée
cruels ordres qu’il donne dSamméjadfieur à? dfon

maty. Augijie [à remet d luy de iqufer comme
il voudroit ’Anripater. Ses douleur! l’ayant reprit
il je veut tuer. Sur le bruit de a mort Antipater
voulant corrompre fesgarde; il ’envayetuer. (.banw
ge [on teflament à! declare Arcbelaus fin fucce --’
jèur. Il meurt cinq jours apre’s Antipater. Super s
fienerailles qu’Arcbelaus luy fait faire: 539

LIVRE SECOND.
CHAPITRE ARcbelaus enficite des famerailles du
PREMIER. Roy Herodejôn pere va au Temple ,’

où il e receu avec de grandes acclamations, éd!
accor e au euple toute! fis demandes. 54.1

Il. 9&1ques dqui demandoient la vengeancede
u as

X

a

la mort de , de Mtbiae, à des autres
qu’Herade avoit fait mourir d caufe de cet Aigle,
arraché du ail du Temple, excitent une [édifiai
qui oblige Arcbelaus d’en faire tuer trois mille. Il
art enflure pour fan voyage de Rome. ibid.

Il à1.5’abinus IntendanfpourdAugujle en ’e va si
cru alem ourfè aifir es tre ors lai èz. rHe-

rode f à Âsfirtereflès. f Pa 5’41.
1V. Antipas l’un des fils d’Herodeva aufli d Rame,

pour conteller le royaume d Arcbelaus. ibid.
. Grande revolte arrivée dans Ïnufalem ’par la
mauvafi conduite de Sabinus durant qu Arche-

laus efloit d Rame. . 5’43
V1. Autres grands troubles arrivez. dans la judée

durant l’abfence d’Arcbelaus.

V11. Varus Gouverneur de Syrie ur les Romain:
re ime les foûlwemens arrivés dansl aîudée545’

V1 . Les envoyent des Ambafladeursd Au-
gujle pour le prier de les exemter d’obeïrddes Rois,
6V de les réunir d la Syrie. Ils luy arien! contre
Arabelaus à contre la memoire d’ erode. 5’46

1X. Augujie confirme le tejiament d’Herodeé’ re-
met a fis enfans ce qu’il luy avait legue’. ibid.

X. D’un impolleur qui jà diloit ejlre Alexandre fils
du Roy Herode le Grand. Augufle l’envoye aux

Xaleres.flfl 1 [:7 l 5’47
. Au u e ur es aintes ue es uis

d’Arcîelaus le reggae d Pgenne dans Il: am
à confifque tout fan bien.Mort de la Princefle Gla-

pbira qu Arcbelaus avoit ’ fée. à qui avoit eflç
mariée en premieres nice: Alexandre fils du Ra
Herode le Grand à de la Reine MiamneÆon-
ges qu’ils avoient eus. - ibid.

X11. Un



                                                                     

Tanneurs Chant-rana-X11; Un nommé judas Galiléen eflablit, parmi les
.7uifs une quatrie’me. efie. Des autres trois fiiies
qui y ejloient déja, particulierement decelle des

Efleniens. 5’48X111. Mort de Salomé fleur du Roi Herode le
Grand, Mort d’Augufle. Tibere lui faccede d

l’Em ire. ’ ’ 5-50
XIV. es .7141]? [up ortent timpatiemment que Pi-
. lute Gouverneur e Ïude’e eu]! ait entrer dans

7erufalem des drapeaux ou efloit a figure de l’Em-
pereur qu’il les en fait retirer. Autre emotion des

. ui s u’il chaflie. - ibid.XV. Tibere fait mettre en ifin Agrippa fils d’A.
riflobule fils d’Herode le rand à il y demeura jujl

ues a’la mort de cet Empereur. 551
61. L’Empereur Ca’ius Caligula donne à Agrip.
pa la Tetrarchie qu’avait Philippes, à l’établit
Roy. Herode le Têtrarque beau-fine d’Agrippa va
d Rome pour ejire auflî déclaré Roi :mais au lieu
de l’obtenir Caïus donne fa Terrarchie a’

a. 1 1 .’XVII. ÀL’Empereur Caïus ordonnedPetrone Gou-

verneur de Syrie de contraindre les par les ar-
mes d recevoir la flatu’é dans les Temple. [Mais Pe-
trone fléchy par leursprieres luy écrivit en leur fi:-
veur:ce qui lui auroit coûté la vie fi ce Prince ne

a mortau t-to a res. 5: zX611 . L’EnZierefr PCai’us ayant eflé ajafline’, le

4 Senat veut reprendre l’ autorité :mais les gens de
. uerre declarent Claudius Empereur, à" le Senat

ell contraint de ceder. Claudius confirme le Roi
, Agrippa dans le royaume de Ïudéèj ajoute enco-
re d’autres Ejlats , à! donne d Herode [onfiere le

q royaume deChalcide. ’ J53
XIX. Mort du RoyA "pas! furnomfmélælGr; .Sa
o erité. La ’eune è d’ ’i a on se cauje
. l’Empereu’r Claudius la Ïude’e en Pr -
: vinceJl y envoye our Gouveurneur Cufpius Fadus,
. é enfieite Tibere Alexandre. 5-54

XX. L’Empereur Claudius donne? Agrippa fil: du
. Roy Agrippa le Grand le royaume de Chalcide qu’a.

voit Herode [on oncle. L’influence d’un joldat des
troupes. Romaines caule dans Ïerujalem la mort

.» d’un ires-grand nombre de Ïuifs. Autre infilence

4 d’un autre fildat. ibid.XXI. Grand diferend entre les de Galilée, à»
les Samaritains que Cumanus Gouverneur de Iu-

4 déefavorife. 9(adratus Gouverneur de Syriel’en-
voye à Rome avec plufieurs autres pour lejujli.

. fier devant l’Em mur Claudiussé’ en faitmourir

, quelques-uns. L Empereur envoye Cumanus en
n exil, ourvoit Ielix du Gouvernement de la Ïudée,
- â onne adgrippa au lieu du royaume de Chal-

cide la Terrarcbie qu’avait eue’ Philippes à plu.

- fleurs autres Eflats. Mort de Claudius.Neron l?

, uccedc dl’Em ire. ibi .X lI. Horribles cruautez. â folies de l’Empereur
- Neron. Felix Gouverneur de [fadée fait une rude
« uerre aux voleurs qui la ravageoient. 555-

35011. Grand nombre de meurtres commis dans 7e-
. rufilem par des afl’aflins qu’on nommoit Sicaires.

. Voleurs à faux Prophetes chafliez. par Felix
Gouverneur de fadée. Grande contejtation en-

l

X

tre les Ïutfs è les autres .habitans de Ce une.
fellus fiiccede d Felix au Gouvernement de. a Iu-

ée. 6XXIV. Albinits [accede d Fejlus au Gouvernerr’t-znt
de laÏudée âtraite tyranniquement les Iuifs. Fia-
rus la] [accede en cette charge à ait encore beau-
coup pis que luy. Les Grecs de Ce aréegagnentleur
caufe devant Neron contre les Iuifi qui demeu-
roientydans cette ville. ’ 557

XXV. Grande contefi’ation entre les Grecs à le:
Iaifs de Cejarée. Ils en viennent auxarmes, é les
Iuifi flint contraints de quitterla ville. Florus Gou-
verneur de Iudée au lieu de leur rendre jullice les
traite outra eujêment. Les de Idufalem s’en
émeuvent. à quelques-uns difent des paroles ofl’ena

fientes contre Florus. Il va a’ Ierujalem à faitde’.

chtrer d coups defiuet à crucifier devant fan tri-
bunaldes Il? qui ejloient honorez. de la qualité de

Chevaliers omains. ibid.XXVI. La Reine Berenice [leur du Roy Agrippa
voulant adoucir l’efizrit de Florus pour aire aller
facruauté, courtelle-mefme fortune de vie. 5’59

XXVH. Florus oblige, par une horrible méchanceté,
. les habitans de Ierufitlem d’aller par honneur au

devant des troupes Romaines qu’il aifiit venir
de Celarée; è’ commande d ces me mes troupesde

les charger au lieu de leur rendre leur filut. Mais
enfin le peuple je met en defince, & Florusnepou-g
vaut executer le deflèin qu’il avoit de piller le a-

cre trefor firetire a Cefarée. i id.
XXVIII. Florus ’manded Cejlius Gouverneur de

Syrie que les Iuifs s’ejloient revoltez,’ â euxde
leur cojlé accujènt Florus aupreîs de luy. Cejliusen-
voye fier les lieux pour s’informer de la verité. Le
Roi Agrippa vient a Ierufalem é- trouve le peu-
ple porte a prendre les armes fi on ne luyfiijoirjufi
tice de Florus. Grande Harangue u’il fait pour
l’en detourner enluy reprejentant qui ejioitlapuif:

.- unce des Romains. jôqX 1X. La Harangue du Roi Agrippa erfua e le
peuple. Mais ce Princel’exhortant enfiloite d’abeir
d Florsujuf ues d ce que l’ Empereur luy euji dona
né un facce]èur, il s’en irrite de telle forte qu’il le

chafle de la ville avec des paroles oflenlantes. 565
XXX. Les fiditieux furprennent Maflada, coupent
- la orge d la garnifon Romainnà Eleaz.ar fils

du Ëartficateur Ananiae empefil-e de recevoir les
viclimes ofertes par des étrangers : en quo] fEm-

x gaur e trouvoit compta; f! I ’jbibid.
. esprrnci aux e eruaem a resse ee -

forcés d’appaiferPla leditlon envoyentlliemanderzis
trou es d Florus, (5’ au Roy Agrippa. Florus qui
ne efiroit que le defirdreneleur en envoye point :
mais Agrippa leur envoye trois mille hommes. Ils

. en viennent aux mains avec les fillieux , qui e];
tant en beaucoup plus grand nombreles contraionmt
de fi retirer dans le haut palais, brûlent le greËEdes
ailes publics avec les palais du Roi Agrippa (9* de
la Reine Berenice, ésafie ent le haut palais. ibid.

XXXII. Manalem fi rendg chef des fiditieux, conti-
nue" le fiege du haut palais, élu ajfiegez. [ont con-
traints de fi retirer dans les’tours Royales. Ce Ma-
nahem qui fatfiit le Ri)! ejlexecuté en public, à!

r 4 ceux



                                                                     

T A a 1. a D 1; s C
ceux qui avoient formé un party contre la] conti-
nuent le fiege , ennent ces tours par capitulation,
manquent de 1’" aux Romains, de les tuent tous

d’larejerve eleur 566XXXlII. Les habitant e Cefarée coupai la gorge
dvingt mille fui s ui demeuraient dans leur
ville. Les autres ut]? pour s’en font de
tres grands ravages; à les Syriens leur coflé
n’en font pas moins. Eflat deplorable ou la Syrie fi

trouve re uite. 567XXXIV. Horrible trahifon parla uelle ceux de Sci.
tapois? mufliecrent treize mille uifi qui demeu-

, raient dans leur ville. Valeur toute extraordinai-
re de Simon fils de Saul l’un de ces Ïuifi, à [a

mort lus que tragique. 68XXX . Cruautez. exercées contre les Ïmfl en di-
verfis autres villes, (5’ particulierementpar V4-

rus. tXXXVI. Les anciens habitans d’ Alexandrie Je?
cinquante mille fuifi qui y ejioient habituez. de- a
puis long-temps, é- d qui Cefar avoit donnécom- t

I me a’ eux droit de Bourgeoifie. ibid.
XXXVII. Cejtius Gallus Gouverneur de gaie; entre V

udée or)avec une rande armée Romaine dans la?
il ruine p u 1eurs laces à fait de ires-grandsra- .
va es. Mais s’ej ant approché de fera-[alem les]

. l’attaquent â le contraignent de fi reti- a

rer. 5703XXXVIII. Le Roy Agrippa envoye deux des fiens t
vers les fafiieux our tafiherdeles ramenerd leur

. devoir; Ils en tuent 1’ un,é’ blefl’ent l’autre fins

le vouloir muter. Le peupleimprouve extremement

q cette alliois. 57XXXIX. Cgfii’us afliege le Temple de fera alem, à
l’aurait pris s’il n’eujl imprudemment é le â-

e. v 1 1 .Xi. Les ui s ur uivent Cellius dans [a retrai-
te, luy tzmtfpilanlite de ens, (9’ le reduifent d
avoir befiin ’un jiratag me pour fifiuver. 572.

,XLI. Celtius veut faire tomber fur Florus la caujè
du malheureux fuccés de fa retraite. Ceux de Da-
mas tuent en trahijôn dix mille qui demeu-

raient dans leur ville. 573XLII. Les nomment des chef? pour la con-
duite de la guerre qu’ils entre oient contre les
Romains, du nombre delzigenk flâofeph auteur de
cette lai-flaire , d ui ils ent le Gouvernement
de [albane à de la baflè Galilée. Grande difcfpli-
ne qu’il établit, à excellent ordre qu’il oind-

ib’ .ne.
XLllI. De eins armez. contre o e h ar ean de

Gijcala un tres mechÏnjt’phoînmz Di-
vers grands perils que jojêph courut, ô- par uel-
le adrefle il s en auva à redui zt je»; d eren-

fermer dans G1 cala , d’où il fit en forte ue des
principaux de Ierufalem enragent des gens e guer-
re à quatre perfonnes de condition our depojèder
yojeph de fan Gouvernement. je?» en ce;
Depatez, pnfonniers à les renvoye fra alem ,
où le peuple les veut tuer.Stratagéme eEIo e our
reprendre 7ybcriade qui s’elloit maltée contre

hir- i 474

H A P I T Il B 8. IXLIV. Les Iui s je preparent si la’ uerre contre les
Romains. Voeries 6’ ravages its par Simon

fils de Giono. 577
LIVRE TROISIÈME.

CHAPITRE ’E eur Neron donne d Ve a en

PREMIER. I"le de fis si;S ’ our airela sternaux uis. 5
Il. s voulantgattaquer la fille d’Afc’aZm

ou il y avoit une garnifon Romaine , perdent dixh’
huit mille hommes en deux combats avec Iean
à Sild dm de leurs chefs, à Niger qui ejioit
le irai 1éme [e fauve commepar miracle. ibid;

111. Vepajien arrive en Syrie, é- les babitans de
" la ’ ci e ville de la Galilée, qui

citoit demeurée attachée au party des Ramains
contre ceux de leur propre natron, reçoivent gara

nifon de luy. 571V. Defcription de la Galilée, de la Iudée, à z
que! ues autres provinces voifines. ibid.
. le fan fils e rendent d Pto.’e-

as

7
fla-fin à Tite

m ’ avec une armée de amante mille hom-

mes. 580V1. Dt la des Romains dans la guer-
re.

l’armée de
581

V11. Placide l’ un des chÏs de Vejpa en
veut attaquer la vide Iot at. tuais les
le contraignent d’abandon" eufement cetteen-

1 "raja . 581.VII . Vef fieu entre en perfonne dans la Galilée.
Ordre de l: marche de [on armée. ibid.
1X. Le fe’ul bruit de la venue" de Vefiajien étonne

tellement les jase Io eph fi trouvant!"
que entierement [à retire) 7) eriao

Je. saX. 30 hdonneavis aux ’ci ’ de Ierualem
de l’élu des chofis. m W fibid.

XI. Valpa en afliege Iotapat ou Iojêph s’efloit en-
erme. ivers afl’auts donnez. inutilement. ibid.

X Il. Defcription de Iotapat. Vefpafien fait tra-
vailler d une ande plate- e ou terraflëpour
de Id battre la ville. Eflorts des Iuifilpour retar- A

der ce travail. --5
X111. Iofeph fait é’ever un mur plus bien! . 10614

terrafle des Romains. Les manquent
d’eau , ijafien veut prendre a ville par fa-
mine. Un jiratagéme de Iofeph luy fait changer
de deflëimé’ il en revient â la voye de la je;

ce. 5 5XIV.- Iofepb ne voyant plus d’efperance de jauger
Iotapat veut fi retirer ,’ mais le defipoirzzeen té-

moignent les habitant le fait ref tel urer.
Furieufis [orties dezyl’egez. ibid.

XV. Les Romains attent le mur de la ville
avec le belier. Defcription cl) efl’ets de cette
machine. Les ont recours au feu, à
brûlent les machines à les travaux des Rua

mains. 86XVI. A ions



                                                                     

TA n t. a pas sr’Crn-Arp,-1”r a E s.
XVÏ. ÀéÎions extraordinaires de valeur de quel-

ques-uns des afliegez. dans youpin. l”efpajzen efi
leflè’ d’un coup de flécha Les omains animez.

par cette bleflure donnent un furieux aflaut. 587
XVlI. Etranges fers des machines des Romains.

Furieufe ana ue durant la nuifl. Les afiegez. re-
arent la huche avec un travailinfiitigable. 588

XVlII. Furieux afin: donné d Ïotapat, ou apre’s
des afiions incroyables de valeurdfaites de part â
d’autre les Romains mettoient eja le pied fur la

bréche. ibid.XlX. Les aflÏegez, ripandent tant d’huile bouillan-
I te fiir les Romains qu’ils les contraignent de cefler

l’aflaut. 58XX. PeÆafien fait e’lerver encore davantage es
plates-formes ouin-raflés, épofer deflus des tours.

1

XXI. Trajan e]! envoye’parïâflafien contre ja-
pha. Et ’1ite prend enjuite cette ville. ibid.

XXII. Cereaae envoyé par Vefizafien contreles Sa-
maritain: en tu’e’plusd onzemillefurla montagne

de Cari im. . 590XXlIL elpafien averti par un transfu edefellat
des afliecgez. dans jotapat les furprendâu point du

jour lors qu’as s’eytoient prejque tous endormis.
Étrange ma fiacre. Vefpajien fait ruiner la willeé-

mettre le eu aux fortereflès. ibid.
XXlV. Ïofeph fe 1.21m dansune caverne ou il ren-

contre quarante des fiens. Il fi decauvert par une
i femme. Vejpajien mye un Tribun defes ami! lu]

donner toutes les aflurances u’il pouvoit defircr :

à il fe refout de]. rendre a la]. 5’91
XXV. Ïofiph fitvoulant rendre aux Romains ceux

qui ejioimtaveclu] danscette caverne la] en font
d’ejiranges reproches, è l’exhortent d prendre

b1.

à Vefpafien fe refout d reduirejàusl’obeïflbnce de

ce Prince ijeriade Ïarichc’e qui s’ejloienc
revolte’es contre la]. Il envoyeun (apitaine ex-
horter ceux de 7 beriade d rentrer dans leur de:

. ravir. Mais fifi: ciefdecfaéîieuxlecontruint de

4e retirer. v , . ibid.X XII. Les principaux habitans de Überiade im-
plorent la ciernence de Vefpafien , d? il leur par-4
donne en faveur du R0] Agrippa. gefiis fils de
Yobie s’enfuit de Überiade d Taric ée , Vejpa-
fien efi receu dans i ijeriade , à aflÏege enfume

Ïariche’e. . a 597XXXIII. Tite [ê refiut d’attaquer avec fia: cens
chevaux un fort grand nombre de finis de
Enrichie. Harangue qu’il fait aux fiens pour les

animer au combat. ibid.d XXXIV. Tite defiiit un rand nombre .ÏeÏuifi, é-
fi rend enficite mail?" e Hariche’e. 8

XXX V. Defcription du lac de Genezareth , de [fagd-
mirable fertilité de la terre qui l’environne, à de
la fourre du ourdain.

XXXVL Cam at narval dans lequelbëfpafien
fur le lac de Genezareth tous ceux qui s’ejioienc

faniez, de Tariche’e. ibid.
LIVRE QUATRIÈME.

CHAPITRE VIlIes de la Galilée èdela Gaulanite
PREMIER. qui tenoient encore contre les Ra-

mains. Source du petit jourdain. 60 I
II. Situation à force de la vide de Gamala. Ve]:

pafien l’qfliege. Le Roy Afripfa vouant exhorter
les 41111202. ajè rendre eji Allé d’un coup de pier-

re. l lbid.III. Les Romains emportent Gamala d’aflàut, èfim
apre’s contraints d’enfortir avecgranae perte. 607.

lune. [me rejolution qu’eux de fa tuer. Difiours qu’il? 1V. Valeur extraordinaire de Vefitafien dans cette oe-
leur llait pour les aeiourner de ce deflèi . 592.

XXV .’Îo,eph ne pouvant detourner ceux qui ef-
toient awec la] de la rejô.’ution qu’ils a’voientprifi engin. 1 .V. (fions de Vefpajien dfin armëepour la confit-

ler du mau mais jucce’t qu’elle avoit eu. îoid.
de je tuer, il leur perfuade de jetter le fore pour V1. Piufieursîuifs s’ejlantfiartifiez. fur la montagu
ejfre tuez. par leurs compagnons non par par
eux-mejmes. Il demewefiul en me avec un au-

d’Itaburin, ql’ejpafien envoJe Placide contre eux ;
è il les (Œdipe entierement.

tre, àfe rend aux Romains. Il e11 mené d l’ef- VII. De quelle fine la ouille de Gamala fut enfin par;
ajien. Sentimens famorabœs de 2 ite pourlu]. 59

X Vil. Vejpafien saoulant envoyerjcyepîprifinnieî,
* d Neron, jafeph lujfait manger de de èin en lu]. VIH.

predifant qu’il feroit Empereur à Tite [on fils:

e’s lu]. 1 I i. 5XX llI.Vefpafien met une unie de fis troupes en. 1X.
quartier a liftier dans (Jane à dans Scitopo-fi
lie. ’ î

XXIX. Les Romainsprennentfanspe’ elaivilleæ
Ïoppe’, que Velpafimfait ruiner.- à une horrible j
tempzfejaitperir tous [ès habitans qui s’en ejioient

fuie ns leurs «rameaux. ’
X XX. La faufli nouvelle que yofe h avoit ejie’ tue’

dans Îotapat met toute la «tille de erufilem dans
* une afiiâion incroyable.

a alunent prijonnier à bien traite par le: Romains
s96

XXXI. Le Roy Agrippa convie Vejpafien d’atler
avec fin armée je rafraifihir dans [on rgaume

lbid. I

Mai: elle e convertit,
i en haine contre lu] lors qu’on [ceut qu il efloitjèu-.

par les Romains. ZIÎte j entre le premier, Grand

cange. 4 ibid.efiiafien maye Titefinfils affliger GijZ-al4,aù
Îfeanfils de Levi originaire de cette ville flint chef

desyfiifiieux. iile efl receu dans Gijêala, d’ ou jean apre’sl’ - V
voir trompé s’en eroitfui’ la nuiè? à s’e toit fiewe’ A

Ïwujalem. 607.X. Ïean de Gijêalî s’e’tantfiuw’ dÏerufilem tram.

e le eu le en u re re entant au èment l’e la:
. des Diwijibn d’un les mjfmf de

la e’e. . 606.XI. Les uifs qui voloient dans la campagne filerie»:
dans ° erujalem. Horribles cruautez. é imputez,
qu’il; J exercent. Le Grand Sacrificateur Ananas

émeut le peup.e contre eux. ibid.
X11. Les Zelateurs circulent changer l’ ordre établi tou-

chant le chaix des Grands Sacrificatcurs. Ananus
A Grand Sacrificateur à" autres des principaux sa.

crificateurs animent le peuple contre eux. 607
XIII. Ha.



                                                                     

T1315: bas CHAPITRES.X111. Haran ueduGrandSamfiqajeurffnaZus au
u le, uil animetellement u’i ers out en-

grena Zrmes contre les Zelageurs. P1608
XIV. Combat entre le peuple (9- les Zelateurs qui

font contraints d’abandonner la premier: enceinte du
Ïêmplepourjê retirer dans Pinterieure, ou Ananue

les afliege. 609XV. " ean de Gifiala ui fafitzjèmhlant d’efire
du part] dupeuple le trahit, paflè u co i des Zela-
teurs, à! leur perfuade d’appeller d eurjècours les

Idume’enn. 610XVI. Les Idume’ens viennent au [écours des Zola-
teurs. Ananue leur refujè l’entrée de fierajalem.
Dijcours ue Ïefiu l’ un des Sacrificateursleur fait
du haut d une tour: à leur reponje. 61 1

XVII. Epouvantable orage durant lequel les Zela-
teurs ajjiegez. dans le Temple en fortent, à! vont
ouvrir les portes de la villeaux Idume’ens, qui apre’s

avoir defait le c s de garde des habitans qui aflie-
geoient le Temp e [e rendent maijlres de toute la
ville ou il: exercent de: cruautez. horribles. 613

XVIII. Les Idume’ens continuent leur: cruautez. dans
jerujaiern, à particulierement envert le: Sacri-
ficateurs. Ils tuent Ananue Grand sacrifica-
teur , é 34k autre Scarificateur. Louange: de
ce: deux grands perfonnaget. 614.

XIX. Continuation des horrible: cruautez. exercée:
dansjerujalem par le: Idume’en: élu Zelateurs:
à con land merveilleufe de ceux qui le: [àufroient
Les dateurs tuent Zacharie dariole Temple. ibid.

XX. Les Idumlens filant informez. de la inéchan-
cete’det Zelateurs â ayant horreur de leur: incroya-
bles cruautez. jà retirent enleurpa’is: âles Zela-
teurs redoublent encore leurs «mutez. 616

’XX]. Les aficiers des troupes Romaines pfut
Vejiiajien d’attaquer faufilent pour profiter la
divifion des Sage repente u’il leur rondpow
montrer que a ente obligeoit 3 6 17

XXII. Plujieurs le rendent aux Romains pour
éviter la fureur des Zelateurs. Continuation des
cramez, é des impietez. de ce: Zelateurs. ibid.

XXllI. jean de Gijèala alpirunt d la tyrannie, les
l Zelateurs fe divifentendeuxfaèhont. de l’une defi

icelle: il demeure le chef. 618
X 1V. Ceux quel’on nommoitSicaires ou-aflàflînsjè

rendent maijtret du chapeau de Maflada, ér exer-

cent mille brigandages. ibid.
XXV. La ville de Gadara fi rend volontairemene

à Vejpajien, Placide envoyé par lu] contre les
7m]: npandou par la campagne en tue" un tres-

rand nombre. i 6.19X VI. l’index je revolte dans les Gaules contre

dégajt en divers endroits la udceà’del’ldu-
mee erend dÏericho ou il entre ans refiflance. 67.0

XXV I. Defiription de Ïeflcho: d’une admirable
4 fontaine qui en ejl proche: de l’extrême ilite’ du

pais d’alentour: du lac Alphaltide; d’des efrga-
bles refles del’embrazementde Sodome â de Go-

7 marre. ibid.XXVIIIJ’ejpajien commence d bloquer ferafilem.

l 61
7..

X:XIX.I.a mort desEmpereurc Neron à Galba fait

PEmpereur- Neron. i’efpajîen gris avoir fait le .
e

fierfioir d Vejpajienle deflêin d’aflieger faufilent.

- ibid.XXX. Simonfils de Gioras commençepar fi rendre
Chef d’une troupedevoleurs à aIemble enfuite de
grandesforces. Le; Zelateurr l’attaqum; à il
les defait. Il donne bataille aux Iduine’ens: à la
viéioire demeta’eenbalance. Il retourne contre eux
avec de plus grandes orces, à’ toute leur armz’efi

di ipe r la trahi on d’un de leurs chefs. 67.;
XX .1. . l’antiquité de la ville de Chebron en Igu-

me’e. i id.XXXII.Horriblesravagesfaits par Simon dans l’I-
dume’e. Les Zelateurs prennent jà femme. Il va
avec fin armée jujques aux portes de jaujàlem,
ou il exerce tantdeeruauteæ, ü ujê de tant de me.
naces que l’on e]! contraint de la la] rendre. 61.4.

XXXlIl.L’arrne’e d’ Othon ayant ejle’ vaincue" ar

celle de Vitellius iljè tue" lu] incline. Vefiiafien s a-
vance vers Îerufalem avech armée , prend en
paflant diverfet lacet. Et us ce rue-[me tempf
Cerealn l’un de li: principaux che 3 en prend aufle’
d’autres. Vejpajien e]? declaré mpereur par [on

armé. ° ibid.XXXIV.Sinron tournojafureurcontre les Idume’eri’,
à pourjuit jujques dans les portes de faufilent
ceux qui s’en ajoient. Honibles ameutez. à abo-

minations es Galiliens qui avec Ïcan de
Gifiala. Les Idme’ens qui avoient embrayé fait

part] s’élevant contre hg, fumigent le lai: qu’il

avoit occupe, à le contraignent de flafermer
dans le 1’ e. Ces Idurnc’vns à. lepeuple appel-
lent Simon a leur [MW contre hg, à fafiegent.

6.2.5

XXXV. Dofirdres que d’un; En; les
tr ese’ ores que Vitellintj 67.6

XXX V1. Velpgâaglidecùrélsw’ parfin a;

me? fiXXXVII.Kfiajienolnunenoe par 3’ 1,1116!
mairie à! de l’Egpte dont îjbavAImIndreej;

toit Gouverneur. à compteront.
à du d’Alexandrie. 61.

XXXVI Llncrqubleioyoqueles penaude F111]:
te’ono’ de l’e’lefiiondel’ef tend l’Enpire. Il

met jofephentiberte’d’une incuite fort honorable.

ibid.
XXXIX.Vefp’ajien maye M d Ru! avec

une armée. 67.8XL. Antonin: PrimnsGonverneur delMuÂHuar-
ohe. en faveurde Vefpafien contre Vadim. Vite]-
lius e Cejinna contre avec mm mille
hommes. Cejinna perfuade si onarme’e depaflerdn
coflé de Primat. Elle s’en repent, ébat; tuer.

Primusla taille en races. à
XLI. Sabuu’ s ere eVef mais: ito .

ou les gens de gave deliitâæulofircent, æ ine-
.m; Vitelliut, fülcflit un. Domàierifils de
Vejpaficns’e’chappe. dafaitdane
Rome toute l’amie de l’influx figeaien-
fuite. Man-ive, rend le. c Rome, Ô’
Vef en 90 reconnu de tous out . 67-9

XLll. Vejpafien donne ordre a tout dans Algandrie:
fi dif fiai afin-au rintem senItalio; .arvoye
Tirez: ufe’epourprle’ndreérfruinerjerujaleneîbild.



                                                                     

Tannnnns CÉAPITRE’S.

LIVRE CINQUIÈME

CHAPITRE T Ite afl’emble [ès troupes à Ce are’e

PREMIER. our marcher contre fera alem.
La faction de Ï’ean de Gifèala je divifi en deux:
ès Eleazar chef de ce nouveau part] occupe

partie fiiperieure du Temple. Simon d’unaulrecof-Ï
té ellant maiflre de la ville il j avoit en mefme
rem s dans Ierufalem trois faciions qui toutes le

ai oient la e. 630Il. ’auteur de .’ore lemalheur de Ieruja.’em. 631

III. De quelle fine ces trois partis oppofeza flirtent
dans jerujàlem les uns contre les autres. lncroja-
ble quantité de blé qui fut brûlé à qui auroit psi

împefcher la famine qui mufle la perte de la

e. 1 1 .IV. Ejlat déplorable dans lequel efloit Ierujalem. Et
jufques a quel comble d’horreur [e portoit la cruau- q

te dcsfaétieux. ibid.V. 7mn emploje d baflir des tours le bois preparé pour l

le Temple. 637.Yl. Tite apre’s avoir aflemble’fon arme marche con- q

tre Ïerujaiem. . ibid. AV11. 7m va pour reconnoiylre Ïnielfitlem. Fu-
rieufe [ortie faite fur lui. Son incroja le valeur le
fauve comme par miracle d’un fi grand gâ-

ril. i x .V111. Tite fait approcher fon armée plus pre’s de 29- i

rufalem. . 331X. Les diverfisfiiélions qui efloient dans Ierula-
lem [e reunijlent pour combatre les Romains, de *
font une ji jurieufe finie jar la dixilme legion ’
qu’ils la contraignent d’abandonner fon camp. Ti-
te vient d fin jecours é’ la fleuve de ce peril par

[a valeur. . 6 3X. Autrefiirtie des fifierieufi que [une l’in-
croyable valeur de Tite ils auroient defait une par-

tie de fis troupes. ibid.X1. 3mn fi rend maiflre par delapartiein-
terieure du Temple qui efloit occupée Eleazar;
à ainfi les trois mêlions qui ejioient dans Ierufis-

lem je reduifent a deux. 6
X11. Tite fait applanir i’efiace qui alloit jufques aux

murs de Ierufalem. Les faciaux feignant de e
vouloir rendre aux Romains font que plufieurs ol-

’ dan s’engagent temerairement à un combat. Tite
leur pardonne , à e’tablitfes quartiers pour ache-

ver de former le fiege. ibib.XIII. Defiription de la ville deîerujalem. 636
XIV. Dgl’cription du Iêmple de Ierufalem. thgel-

s coûtumet legales. . 38
XWDiverfisautres ab ervations legales. Du Grand

sacrificateur é? de es vçflemens. De la finage?

’ oXVI. 93e] ejloit le nombre de ceux qui fumoient le
un] de Simon è de Iean. 945 la divi ton des

au]; la veritable candi de la prife de eruja-

lem de fi: ruine. 641XVII. Tite va encore reconnoijlreîerufalem, à re-

I

l

4 XXVI. Difiours de F0

à

[but par quel endroit il la devoit attaquer. Nieaà- i
.nor l’un de jes amis voulant exhorter les fui s à
demander la paix ejl bzefle’ d’un coup de (che.
Yite fait ruiner les fauxbourgs Ô’ l’on commence les

travaux. ibid.XV Il]. Grands elfe" des machines des Romains: à
grands forts des Ïutfs pour retarder leurs tra-

vaux. 64.7.XlX. Tite met [ès beliers en batterie. Grande refijl
tance des afiegez. Ils font une fi furieujê jortie
qu’ils donnent jufques dans le camp des Ro-
mains, à’ auroient brûlé leurs machines fi 7i-
te ne l’eufl empejché par [on extréme valiez

1 1 I
a Trouble arrivé dans le camp des Romains par

la cheute d’une des tours que lite avoit fait éle-
ver furjes plateformes. Ce Prince fe rend maître

du premier mur de la ville. 64.;
XXI. Tite attaque le ficond mur de Ierujalene. E f.

forts incriyables de valeur des afliegeans âdes afl

I pegez. ibid.X l . Belle ablion d’un Chevalier Romain nommé
Longinus. 72merité des juifs: à avec quel foin
gite aucontraire menageoit la vie de [ès [à].

ats. .XXIII. Les Romains abattent avec leurs machines
une tour du fécond mur dola ville. Artifice dont
un fuif nommé Cafiorfe jèrvit pour tromper Ti-

te. ibid.XXIV. Yin aorte le econd mur àlanouvellevil-
le. Les Iui sl’en c aflent : à quatre jours aprés
il leiregagne.

I 5’XXV. Yite pour (tonner les aflùgez. ffilyfllfe à leur
veu’e’ montre d [on armée. Forme en uite deux at-

taques contre le troifiéme mur , à me en
mefme temps Ïofiph auteur de cette hijloire ex-
horte les fameux a l demander lapant. 646

lad aux Iuifs rafliegez. dans
Ïerufalem pour les exhorter d je rendre. Les
fablieux n’en fiant point emeus; - mais le peu-
ple en efi fi touché que plufieurs s’enfujent vers

. s Romains. Iean à Simon mettent des gar-
des aux portes pour empejcher d’autres de les fui-

W- 54-7XXVII. Horrible famine dont Ierufalen efloit af-
’ figée : à cruautez. incroyables des factieux.

6 o
XXVIII. Plufieurs de ceux qui s’enfiejoient de 5;-

rujalem filant attaquez. par les Romains â- pris
apre’s s’eflre defendus , ejioient crucifiez. cl la
veue" des îflegez. Mais les fablieux au lieu d’en
eflre tout oz. en deviennent encore plus infiltres.

6 ,1
XXIX. Antiochus fils du R0] de Coma enequi copié

mandoit entre autres troupes dans ’arrme Ro-
maine une compagnie de jeunesgensque l’on nom.
ruoit Mcedoniens va remerairement d raflant à-
ejt repouflé avec grand’ perte. ibid.

XXX. Iean ruine par une mine lesterrajes faites par
les Romains dans l’attaque qui ejloit de [on enflé:
è Simon avec les fiens met le feu aux beliere
dont on battoit le mur qu’il dqrendoit , à

Ira



                                                                     

TîniibzoCnîprrnnddans jericfalem’ apre’: avoir paru dan:letriompbe XXXI. Sylva forme le fie e Je Mfl’aela. I De]?
entre le: ca ci :I e execure’ li uement. Fin de
laceremoniepdc "à Ire. M 7 686

XlX. Vef afien baflitleTemple dela Paix, n’oublie
rien pour erendre ira-magnifique, é- j fait met-
tre la table, le cbandelier d’ or, à 11’ autre: ricbe:
dépouille: du Temple de jerufàkm. Mai: quant
a alo] Jujuifiéiaux voile: du Sanctuaire il le:
ait conferver dan: [on palan. ibid.

Luciliu: Baflue qui commandoit le! trouve:

X .ude’e prend jar compofition leRomaine: dan: la Ï
chajleau d’Herodion, &refiut attaquer celte] de

Macberon. ibid.XXI. Afliete du cba eau de Mcbnon, &com-
l- bien la nature Ô’ [art avoient travaille’â l’env]

our le rendre ibid.X Il. D’une plante Je Ruè’zl’une grandeur odi-
ieu e qui elloit dan: le chafieau de .Macberon. 687

X Il . De: qualitez. évertue étrange: d’une plante
Zeopbite qui trot]? danil’uneiletvalle’e: qui envi-

ronth hucheroit. ibid.XXIV. De quelque:fontaine: dont le: qualitez. lfont

ira-diferenten ’ id.XXV. Bafliu’ afiege weberon: & ar quelle e’tran-
ge rencontre cetteplace qui ejloit fil-forte lu] efl Le?

’ i i .
ue.

XXVI. Baflu: taille en piece: trot: mille qui
:’e[loient fauvez. de Macberon è retirez. damant;

re .
XXVfi . L’Empereurfioit vendre le: terre: de la yu-

de’e à oblige tau: [effuÉfi de payer cbacun par an

Jeux dragme: au Capito e. ibid.
XXVIIILefennitu Peine Gouverneur des ie accujê

Antiocbue Roy de Cam ene d’avoine andonne’le
art] de! Romairu, à perlècute cru-injujtementce

Prince. filai: Velpafien le traite à je: fil: avec

heaume de honte. ibid.XXIX. rruption de: Alain: dansla Malte, à:
’uf ue: dan: l’Armenie. 689

X Sylva qui : la mon Je Baflîu comman-
doit dan:la Ïude’eje refiut d’attaquer Mafiada ou
Eleazar cbefde: SicaireI :’ejloit retire’. Lruautez.
à impietez bornoie: commife: par ceux de cette

fifie, par jean, par Simon, à: par Ie:1dume’en:.

cription de l’ajiete, de la ce, à de la Item! Je
cette lace,

XXXI . Mcrveilleujë quantite’de munition: de guer-
re à de bouche qui ejloient dan: Maflada, à, ce
qui avoit porté HerodeleGranJ alu] faire met-
tre

. 6 1XXXIII. Sija attaque Maflatla, è commence)
battre la place. Le: afliegcz. font un fécond mur avec
de: poutre: à: de la terre entre Jeux Le: Romain:
le: brûlent, à’jepreparent a donner l’aflautle len-

demain. ibid.XXXIV. Eleazar voyant queMaflàda ne pouvoit
éviter d’ejlre emporte’d’eyaut par Il! Romain: ex-

horte tou: ceux quidefen oient crtte place avec la]
Æjmettre lejeu, à Jefe tuerpour eviter la er-

vitude. i id.XXXV. Tou: ceux qui defendoient Miranda ejlant
perfuadezlparledijcour: d’Heazar je tuent comme
lu] avec eur: femme: à leur: enfan: g à cela]

ui demeure le dernier met avant que dejè tuer le

in dan:la place. 694X XVI. Le: qui demeuroient dans Alexan-
drie voyant queldo’icaire: faflermifloient plu: que
jamai: dan: leur revolte livrent aux Romain: ceux

ni :’e oientretire’: en ce pailla éviter qu’il:

ne fa ent caufe de leur ruine. Incroyable confiance
avec laquelle cette: de cette [58e [ou raient le: plu:

and: tourment. On ferme par ordre deVejpa-
fier: le temple Itafli ar Onia: danst the,
plu: permettre aux i tuf: d’1 aller ailier Dieu.

69:
:XXXVII. On prend encore 1’ autre: Je ce: Sicaire:

qni :’e,.’ioient retirez. aux environ: de Cjnne’, é- la

lufpart je tuent eux-mefmen 696
X XVIII. Horrible méchanceté de Catule Gouver-

neur de la Lycie Pentapoiitaine , qui pour :’enri-’

cbir du bien de: le:fait accuferjauflementt,
(9’ îofèpb entre autre: auteur Je cette bryone , par

joindra: cbefde ce: Sicaire: qui avoient ejle’ ri: ,
de favoir porte’a. faire ce qu’il avoit fait. Ve pu un
apre’: avoir a profondi l’afaire fait biler fana-
tba: tout vif! ée ayant ejlé trop clement enver: Ca-
tule , ce me’cbant homme meurt d’un maniere ia-

ibid. pmantable. Fin de cette bifi’oire. ibid.

TABLE DES CHAPITRES
D a x. A

REPONSE DE JOSEPH
’ A APPION.

LIVRE PREMIER. . touchantlaconnoi ancelel’Antiquitflà’que
, I le: Grec: n’ont e e’ inflruit: que tard dan: le:

Avant-propos de Iofeph. 697 lettre: év le: fiience:. ibid.Ue le: bifloire: Grecque: [ont celle: a. Il. 91e le: Egyptien: à le: Bablonien: ont de toutCu A p une Q
rhum: .’ qui l’on doit ajouter le moin: defiyl ’ tempe efle’ treiofiigneux d’icrire l’bijtoire. Et qui;

. l fi



                                                                     

’FAnl;nnEs Citarttwetànul: autre: ne l’ont fait fi exaè’t’ement éfi verita-

blement que le: 698III. 94e ceux qui ont e’crit de la guerre de: juif:
contre le: Romain: n’en avoient aucune conne]:-
fance par eux-me me: : ée qu’ilnejê eut rien
ajoûtfldcelleque aleph en avoit , n] d on foin de
ne rien ra porter que de veritable. 699

IV. Réponjïpd ce que pour montrer qutlanation de:
juif: n’eflpa: ancienne on a dit que le: Hlflorien:

Grec: n’enparlent point. 700
V. 72’moignage: de: Hiflorien: Eyptien: à Pbeni-

cien: toucbant l’antiquité de la nation de:
ibid.

VI. Témoignage: de: Hijiorien: Cbalde’en: toucbant

l’antiquité de la nation de: 702.
VII. Autre: témoignage: de: iliorien: Pbenicien:

toucbant l’anti une de la nation de:Ïuif:. 703
VIII. fimoignage: de: HijlorientGrec: touchant la

nation de: juif: qui montrent aufli l’antiquité de

l leur race. 7041X. Coule: de la haine Je:Eg]ptien: contre le: Ïutfn
Preuve: pour montrer que Adamtbon bi arien E-
gyptien a dit vra en ce qui regarde lanti uite’
de la nation de: utfe, à n’a écrit que de: fiable:
dan: tout ce qu’il a ditcontre eux. 7o

X. Refutation de ce que ManetbOn dit de Mo’ifi. 709
XI.Refutation de Cberemon autrebijiorien Eypîbieâl.

1 1 .
X11. Refietation d’unautrebtjiorien nomme’ijîma-

que. 710LIVRE SECOND.
Canna: COmmencement de laRe’ponfè à Ap-
PREMIER.

ejioit 5g, ’ , è d la maneere dontilparle dola

fortie e: ueftbor:del’E e. 7X!
Il. Re’ponje d ce qu’dppion it au dejavantage de:

fui : touchant la ville d’Alexandrie , comme
au i à ce qu’il veut airain croire qu’il enejioriginai-

re, &dcequ’iltafi dejujiifierlaReine Cleopatre.

I 712.III. Ré oued ce u’A ion veut airecroire ue la
diverfitéifie: ReliZiosz elle and); de: [dingue ar-

pion. Re’ponfe d ce qu’il ait que Moife’]

rivée: dan: Alexandrie, à” blafr’ne le: fui de
n’avoir point comme le: autre: peuple: de Âme:

à d’image: de: Em un. 714.
IV. Re’ponje a ce qu A pion dit fur le ra port de

Poflidoniu: drd’Apol nia: Molon, que "juif:
avoient dan: leur [and trefor une tefle d’afne qui
efioit d’or, à a’ une fable qu’il aimanté quel’on

engratflôit tau: le: un: un Grec danile 2e le pour
ejlre facrifie’: dquo] il en ajeeîteuneautre un Sa-

creficateur d’dpollon. 7l;
V. Reponfe d ce qu’Appion dit que le: Ïuififont

ferment de ne faire jumart de bien aux étranger:,
particulierement aux Green ue leur: loixne [ont
pu: bonne: pui: qu’il: [ont aflujettie: u’il: n’ont

point eu de ce: grand: bourrue: ,ui excellent dan:le:
art: é’ le: fluences é’ qu’ille: lafme de ce u’iltne

mangent point de cbair de pourceau à qu il: neIË

ont oint circoncire.. , 717V . éponfè a’ ce que L pfimaque, Apolloniu: Molon,
ée quelque: autre: ont dit contre Moijè. Ïofepb
ait voir combien cet admirable Legijlateur’afuré

paflè’toufle: autre:, à que nulle: laine n’ont jumart

elle’jilainte: n] fi religieujèment obferve’e:que cel-

le: qu il a établies. 186 V1 I. Suite du cbapitreprecedent ou il eji auÆparle’de:
fentimen: que le: fui f: ont de la grandeur de Dieu,
à de ce qu’il:ontjàufi’ertpour nepoint manquer à

l’obfervuation de leur: loix. 7.0
VIH. &e rien n’eji plu: ridicule que cette pluralité

de: Dieux de: Payem, et] fi bonibleque le: vice:
dont il: demeurent d’accord que ce: pretendui: Di-
vinitez. ejloient capable:. 9&5 le: pavera, le: ora-
teurt. 0- lenxcellen: artifan: ont principalement
contribue À établir cette fauflè creance du!» regret
de: peup ’e:; mai: que le:plu:jàge: d’entre le: p lo-

fipbe: ne l’avoient par. 77-?-
IX. Combien Je: font obligez. de preferer leur:

loin d toute: le: autre:. Et que diver: peuple: nele:
ont par feulement «ronfle: par leur approbation,

mai: imitée:. ’ l 77.4. ,X. Conclufion de ce dilatera 0 qui confirme encore
ce qui a ejie’ dit À l’avantage de wifi, à: de l’gt’i.

me que l’on doit faire de: loir: de: 77.5
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AVANT-macros de Philon fur le fuie: de l’aveu-
ement des hommes, arde lagrandeurincom-

prehenfible de Dieu.
Cam». Ans que] incroyable bonbeurjê pafl’erent

I. les [gr premiers mais duregne de I’Em-

pereur Caïus ligules. ibid.11. L’Empereur Caïusn’a antencoreregne’quefept

mois tombe dans une gr maladie. Merveilleu-
jèe afliflion que toutesIes Prwmcesen te’moi ,
à leur innojablejoye du recouvrement de afan-

’ té *- 73111. L’Empereur Caiuss’abandonned toutes ortes de
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titude ée par une e’ antablecruaute’ il oblige
jeune Tibere tit- s de l’Empereur ijere d je
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A ollon , à Mrs. 74.7.VII .Ca’ias entre en fureur contre les fui]? a caufê
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pris de fèm la le ou: Augufle n] [Eus Ïjbere.

Louange: d’Au e. J244X. Ca’àis (fiant qu fi animecontre les -
I lexandrie, un E [tien nommé Helicon, qui avoit

tillé efilar’ue à ’ fez tramoit en grande faveur auprc’s

’ e la], l’irrite encore par fis calomnies. 74.6

le.

XI. Les d’Alemndrie deputent wers Ca’ius pour
lez reprelenter leurs lignines, àPbilon e oit le
c ef de cette Ambafl’ . Caïusles reçoitd’une ma-

- niere qui paroifloitfa’vorable. Mais Philon iu-
6m bien qu’il n’ avoirpasfiejer de s3 fier. 747
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mettre d envoyerdes deputezxùers l’Em mur.1bid.
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LA VIE D
4??

E 10st PH
E c: RIT E .

PAR LUYaMESME’.
0mm je tire mon oti ’ e par une loua

fuite d’ayeulx de laglllace faoerdomle,

ma naillitnee, puifque chaque nation éta-
blill’ant la grandeur d’une wallon fur ou,

aines marquez.d’honneur qui l’accompagnent.c’en
cil Müqûs une des plË fignale’es que d’avoir
l’adminil ipn des choies tintes. Mais je ne fuis
PasËulement deleendu de la race des Sacrificateurs,
jelefuis aufli dela premiere des vi -quatre
- ni laeompofent, et dont la dignit cil eminentc par
I En: lama-es. A q je puis ajoûter que du collé
de ma mjeoompte esRois entre mes ancêtres-
Cat la branche des Afmonéens dont elleelîdelèen-
duè’ , a pollëde’ tout calemble durant un long-temps

parmy les Hebreux le royaume &la fouverainc Sa-
uificatute. Voicy quelle a efié la fuite des derniers
de mes predeoelïeurs. Simon lurnnmme’ Plellus
grand-pet: de mon bilà eulvivoitdu temps qu’Hir-
tan premier de ce nom ls de Simon grand Maillé?-
teur exes oit lalduveraine Sacrifica.ure. Ce Plellus
eut neuf la , dont l’un nommé Mathias à: lurnpm-
me Aphlias époufa en la ptemiere année du regne
d’l-Iironn la fille dejonathas grand çantilit:nteur,&;en
eut Mathias lumommé Curus, qui en la neuvième
année du rogne ’d’Alexandre eut un filsnommé jo-
feph, qui en la dixième année du te ne d’Archelaus
eut un fils nomme Mathias,de qui j’ay tiré me unif-
iant: en la premiere année du rogne de l’Empercur
Caius Cela. Quant àmoy j’ay trois fils,dont lepre-
mier nommé Htrcan ell na) en lacinquie’me année
du regne de Vefpafien. Le lecond nommé J ulleen la
leptiétne année, 8c le troifiéme nommé Agrippa en
la neuviéme année du regne de ce même Empereur.
Voila quelle cil ma race ainfi qu’elle le trouve écrite
dansiesregillres ublies,&c que j’ay creu devoit-rap-
porter icy afin e confondre les calomniesde mes
ennemis.

Moulin-enclin pas feulement connu dans toute
la Ville crierulàlem par la noblelïe de ion extra!
&iomil le ut encore davantage par (avenu à: par
En amour pour la jullice qui tendirent (on nom ce-
lebre. Je fiise’leve’ mon enfancedans l’étude des

lettresavec un deum fieras tant de pet: que de me-
rci j ’ commeluyle nomdeMatbias:&
Dieu m’ayant donne banco? dememoire a: allez
de jugement, jly fis unfi an Progrés,que n’ayant
encore 3:1: quatorze ans esSacrificateui-sêtles Erin-
eipaux jaufalem daignoient bienme faire 1’ on;
nem- de me demander mes finançons flanquâte-
gardoit l’intelligence de nos loix. Lors que j’eus
treize ans je neiiray dupât-cadre lesdiverfes’o i-
nions des Pharifiens, des aducéens, a: .desE ’-

je pourrois me vanter de la noblelîc de par

nient, uilbnt trois Mies patmy nous . afin que le:
connoi nt toutesje pâlie m’atta’Cheràcelle qui me" .

adiroit la meilleure. Ainfi je m’inllruilis de tou-
tes . &en fisl’ épreuve avecbeau’coup.de travail à:

d’auflteritez. Mais cette euperience ne me fatisfit
Santon : se lût ce que ”appris qu’un nommé h

e vivoit fi auliereinen’t ans lede en qu’il n’a-
voit pour. veliement que les écorces des arbtea 1 pour
nourriturequê ce quela tette produit d’elle-mellite,
à: que pour le confiner chafie il le baignoit plu»
fieursfois le jour 6: la nuiéi dans de l’eau froide,jere-
folus de l’imitet. A ès avoir [tallé trois aunésavec
luy jeretoumay à 1’ ge de dix-neuf ans àJetulalem.
Je commençay alorsà m’engager dans les exercices
de la vie civile, &embtallày lafeéle des Pharifiens;
qui approche plus qu’aucune autre dentelle des Sini-

ques entre les Grecs. .
A l’âge de vingt-5x ainsi: tu un voyagÇàRome.

dont vo;cy la caule. Folk; Gouverneur de Judée
ayant envoyé pour un fortleger lujet des Sacrificaà
lCllfS tres.gens de bien à: mes amis particulierslë
jullifier devant l’Ernpereur , jedefiray. avec d’autant
plus d’ardeur de les alliage que rappris ucleurmau-
vaile fortune n’avait rien diminue de eut pigne, a:
gu’ils le contentoient de vivre avec des noix ôt des

gues. Ainli, je m’embatquay, à; courus la plus
grande Fortune que l’on puifie jamais courir- Carlo
Vailreau dans lequel nous ellions fi); tous perfonnes,
lit naufrage fur la mer Adriatique. Mais après avoit
nagé toute la nuiâ. pieu permit qu’au point dujour

nous rencontrâmfl un navire de, yrene qui receuc
quatre-vingt de ceux d’entre nous qui Éveient pli
nager fi long-temps , le telle client peri ans la mer.
Ainlî nous arrivâmes à Dilèarche que les Italiens
nomment Puteoles , où je flaconnoiflanœaVeçun m5,
Comedien J 111F nommé Alitur que l’Empereur Ne-

ron aimoit fort. Cet: homme meidonna aCtés au-
rés de l’Imperatrice Po pea , St j’obtins fans peine

’ablplulcipn &laliberté eces Sacrificateurs par le
moyen de cette Ptincefië qui me fit aulli de grands

relèns, ava; lefquels je m’en retournai en monpays.
e trouvay que des efprits reg. à la nouveauté

commençoientày jettes les Iondemens. d’une revola
te contre les Romainç-Jc nichas à ramener ces ledi-
fieux. se leur reptation)! tous: autres duit Com-
bien de fi PUÎŒUIS ennemie leur devoient: se te-
doutablessta-nt àlCaUÈ de lcwlcionce dans lofoient: s
que de leur grande profperite’; à: qu’ils ne evpient-
as expofet uniquement à un fi extrême pari!

cars flamines , leurs même: leur patrie. Connue
je prevoyois que cette guerre ne pouvoit dire que
malheurcufe. il n’ eur pommadions. dont le ne
me (mille pour lis détournlserfde l’œtrçpteürç.

au:



                                                                     

478 L A v r a n aMais tous mes efforts furent inutiles, se ilme fut
impollîble de les erir decette manie. Ainlî crai-

ant ne ces hélium qui avoient dé’a occu éla
neretà’e Antonia, ne mefoupçonna ont de avo-

rilèr le party des Romains 8l qu’ils ne me fillènt
mourir, je me retira dansle fanüuaire, d’où aprés
la mort de Manahem ée des principaux auteurs de la Quand aux habitans de Tiberiade je trouvay qlq’ils
revolte je fortis pourmejoindreaux Sacrificateurs
a: aux principaux des Pharifiens. Je les trouvai fort
effrayez de voir que le peu leavoit prisles armes i
& fort irrefolus lur le con eilqu’ils devoient rem
dre , tant ils voyoient de peril à s’oppofer àla eut
de ces feditieux. Nous foi imes de concertd’entrer

I o s a r a
se de la fidelité qu’ils gardoient pour Senius Gallo:
Gouverneur de Syrie. Je delivray les Sephoritains
de cette crainte , a; appailay les Galiléens en leur
permettant d’envoyer toutes les fois u’ils vou-
droient a Dora de Phenicie vers les o esqu’ils
avoient donnez à Gellius. ’

avoient déja pris les armes. Et voicy quelle en t la
caille. Il y avoit danscette ville trois faâions, dont la
premiere elioit compoféedes perfonnes de condi-
tion , a: Julius C llaenellonlechef. Herode-fils
de Miar, Hérode ls de Gamal, à: Compfus fils de
Complus s’elloient joints à luy : car quant a Criâ’pe

esdans leur fentiment , se eurconleillâmesde lailfer frere de Compfus qu’Agrippa le Grand avoit
éloigner les troupes Romaines, dans l’efperance que long-temps établi Gouverneur dola ville , il demeu-
nous avions ue Gellîus viendroit cependant avec
de grandes rces a appaiferoit cetumulte. Il vint

dans un combat il fut contraint defe retirer. Cet

roitalors en des terres qu’il avoit au delàdquurdain.
Tous ces autres dont je viens de parlerelioientd’avis

en eEet : mais aprés avoir perdu plufieurs des Gens Ve demeurer fideles au upleRomain a: à leurRoy;

avantage que ces farineux remporterent fur luicoûg Julie (on fils n’efio.;
ta cher à nolire nation , parce que leur ayant éleve

a: Pilius elloir le lèul e la noblelle qui pour laite a
de ce lentiment: La econde

&ion elioit compo ecdu menu peu le,qui vouloit
le cœur ils fe flaterent de pouvoir toûjoursdemeurer que l’on filila guerre. Et J tille fils de illus étoitchel’
viétorieux. ela troifiéme faéüon. Il ’ ’t de douter s’il filoit

En ce incline temps les habitans des villesdeSyrie prendreles armes: maisilca oitlècreternent pour
voifines de la Judée menant les Juifs qui demeu- exciterle trouble dansl’efperancedetrouverlagian-
raient parmy eux, quoy qu’ils n’eullent feule- deur a: fon élevanon dans le changement. Pour r-
ment eu la penfée de le revolter contre les omains; venir à fou deKdnü reprefentaau peuple , que eut
8c par une cruauté plus que barbare n’épar erent ville avoit toûjouts tenu un des premiers rangs entre

s mefme leurs femmes 6c leurs enfans. eux de celles de laGalilée, & u’elleenavoit mefme été la
Ëirhopolis furpalTerent encercles autres en impie-v capitaleth le teigne d Hérode ui l’avoir fondée,
té.Carles Juifs leur venant faire laguerre ils Con- 8C qui luy avoit a ujetti celle de phoris: ’ils
traignirent ceux de la incline nation qui demeu- avoient confervé cette préeminence , me me
raient parmy eux de prendre les armes contreleurs fous le te nedu Roy Agrippa le pue, iniqu’à ( e que
freres; ce que nos loix défiendent exprefl’ement ;& Félix eu été établi Gouverneur delaIudée, 8c ne
aprés avoir vaincu avec leur affiliance, ilsoublie- l’avoient perdue que depuis queNeron les avoitdon-
rent une dételiable perfidie l’obli tion qu’ils nez au A i .Mais ne Se hotis aptésavoir
leur gradient & lafoy qu’ils leurs avoientgâonnée , ô! receu le joug degslllâtptliains alloit elléblevee puddla

les tuerent tous fans pardonnai un feul. Les toutes les autres villesdela Galilée , ôt que ce chan-
qui demeuroient à Damas ne furent traitez plus ement leur avoit fait perdre le trefor des chartres a:
humainement. Mais comme j’ay deja rap rté ces recette des deniersdu RoyJullteayant de lem-
chofes dans mon hilloire de laguerre des uifs il me blables difcours irrité le uple contre le oi a: exci-
fuflî: d’en dire ce mot en poilant, afin que lele&eur- té dans leur elprit le de ir de le revolter, ilajoûtaque
ligache que ce n’a pas éte volontairement, maispar le temps elloit venu delà joindre aux autres villesde
contrainte , que nol’tre nation s’eli trouvé engagée Galilée, ôt de prendre lesartnes pour recouvrer les

dans la uerre contre les Romains.
-Aptés la défaite de Gellius les principaux deJe-

avantages qu’on leur avoit fi injulleinent ravis: En
quo y ils feroient fecondez de toutela province ria

rufalem qui elloient delàrmez &ivoyoient les fedi- haine quel’on portoit aux Sephoritains àca e de
cieux armez qpprehenderent avec lujet de tomber leur liailon fi étroiteavec l’EmpireRomain.Cesrai-.-
fous leur pui ance; ôt fqachant que la Galilée ne ions de Julie perluaderent le
s’elloit point encore tome foûlevée contrelesRo-

euple: car comme il
’toit fort cloquent , la grace avec laquelle il parloit

mains , mais qu’une partie étoit demeurée dans fou l’emporta fur des avis beaucou plus lèges à pluslàv
devoir, ils m’y envo erent avec deux autres Sacri- lutaires.1lavoit mefine allez econnonflance de la

catcurs Joafar a: Ju as, pour perluader aux mu- langueGrecque pour avoir olé entreprendred’écrire
tins de quitter les armes, a: de les remettre entre les l’hiltoire de ce ui le

’ mains des principaux de la nation, avec alluma de verité. Mais je fera
palis alors,afind’endéguifer la

voir plus particulierement dans
les leur conferver : mais qu’avant que de s’en lervir la fuite quelle a elle la malice; à: comme il ne s’en e11:
il faudroit fgavoir qu’elleferoit l’intention des Ro- guet-e falu que lui a: fou frere n’ayent caulé l’enticre

mains. ruine de leur païsJulle les ayant donc perlùadez ô:
Ellant parti avec ces inflruâions je trouvai en ar. contraint quelques-uns de ceux quielioientd’un au-

rivant en Galilée que ceux de Sephoris elloientprelis tre Ientirnent à prendre les armes, il le mit en cam-
d’en venir aux mainsavec les Galiléens , qui mena-
çoient de ravager leur pais à caufe del’alfeétion qu
ces premiers confer-voient pour le peuple Romain

eôt brûla uel ues i des Ipiniensôc des
Gadaréens qui fgnt r3: les fromieres de Tiberiade à:
de Scythopolis.’

Pen- -



                                                                     

Bourru-pria Lur-Mnsnn;Pendant que les chefes efloient en l’eliat que je
viens de dire, voicy ce qui le paKoit en Giichala.
Jean fils de Levi, qui voyoit que uel ues-uns de
les concitoyens elioient relolus de ecoüer le joug
des Romains, em loya toute (on adrelTe pour les re-
tenir dans l’obeï ance. Mais il travailla inutile-
ment; a: les Gadareniens, les Gabaraniens, et les
Tyriens qui [ont proches de Gilchala s’efiant joints
eniEmble, attaquerent la place, la prirentde force,
a! la ruinerent entierement. Jean irritéde cette ac-
tion miTemblatout ce qu’il üt de troupes, marcha
contre eux, les défit, reba ’t la ville, 5c la fit envi-
ronner de murailles.

J’ay à dire maintenant de quelle forte ceux de Ga-
mala demeurerent fideles aux Romains.Philippesfils
dejacim Lieutenant du Roy Agrippa s’efloit contre
toute forte d’efperance échapé du palais royal de Je-
rufalem, lors qu’ilelioit afficge’: mais il tombadans
un autre peril: car il couroit fortune d’elire tué par

I Manahem a les feditieux qu’il commandoir,fi quel-
ques Bubyloniens de les parens qui eiioient alors à

erulitlem, ne l’euITcnt làuve’. Il ledéguifa quelques

jours après a s’enfuit dans un village qui efloit àluy
prche du château de Gamala, où il a embla un al-
lez bon nombre de les lujets. Dieu permit qu’il fut
arreitépar une fievre,lans la uelle il citoit perdu.Car
cet accident l’aiant empeicbe de continuerlbn voya-
ge,il écrivit par un de les affranchis au Roy A grip
a: à la Reine Berenice; 8c pour leur fairerenir es
lettres, il les adreflà a Varus, à qui ce Prince et cette
PrincelÏe avoient lailTé la garde de leur lais lors
Pu’iis efioient allez au devant de Geflius. arus fut
art fafché d’apprendre que Philippes efioit écha ,

ce u’il eut peur de diminuer de credit dans l ei-
rit du Roy à dela Reine, ac qu’ilsn’eulïent plus
foin de luy lors que Philippes leroit auprès d’eux.

Ainfi il fit croire au Peuple que cet Afiranchy el’toit
un traiiire qui leur apportoit de faufles lettres, parce
qu’il elioit certain ue Philippes elioit à Jeru alem
avec les Juifs qui efloient revoltez contre les Ro-
mains: a r cet artifice fit mourir cet homme.
Lors quePhilzïppes vit que fou alïmnchy ne revenoit
point, ne fçachant àquoy attribuer ce retardement il
en envoyaun autre avec de nouvelles lettres: 6c Va-
rus employa pour le perdre les inclines calomnies
dont il avoit ule’ contre le emier. Les Syriens qui
demeuroient en Celarée uy avoient enflé le cœur,
a: fait concevoir de fies-grandes efperances, en luy
dilant ne les Romains feroient mourir Agrippa a
œufe e la rebellion des Juifs,ôc u’il pourroit re-
gner en fa place parce qu il eiioit erace royale, et
deicendu de Scheme Roy du Liban. Ce fut ce ui
l’nnpeièha de faire rendre au Roy les lettres de P i-
n pes, 8c ce qui l’obligea de fermer tous les paffages
afin d’oiier a ce Prince laconnoilTance de ce ui le

lioit.Il fit enfaîte mourir plufieursjuifs pour tis-
Eire les leus deCefiirée,& refolut d’atta uer avec
l’aidedes rachonites uieiioient en Ber anie, les
Juifs uel’on nommoit abyloniens ô: qui demeu-
roient Ecbatane. Pour venir a bout de ce deifeinil
commanda à douze des principaux d’entre les Juifs
de Ceiaréed’allerdire de la rt à ceux d’Ecbatane
qu’on l’avoir averti qu’ilsel oient fur le point de le
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y foûlever contre le R oy: mais qu’il n’avoir pas voulu

ajoûier Foy à cetavis; Be qu’amfi il les envoyoit vers
eux pour les porter a qïuitter les armes, afin de té-
moigner par cette obei ance qu’il avoit eu raifon de
ne point croire cequ’on lu y avoit dit à leur prejudi-
ce. A quoy il ajoûta, que pour faire encore mieux
connoi re leur innocence, il feroit malaire qu’ils
lu y envoyaffent ibixante à: dix des plus confidem-
bles d’entre eux . Ces douze députez eflant arrivez a
Ecbatane trouverent que ceux de leurnation ne pen-
loient à rien moins u à le revolter, 8c leur perluade-
rent d’envoyer à émus les foixante a dix-hommes
qu’il demandoit. Lors que ces députez furent tous
enfemble rés de Cefitrée, Varus qui s’efloit aVancé

fur leur cîemin avec les troupes du Roy les fit char-
geas: de ce randnombreil ne s’en fauva qu’un fezul.

arus marc a enfuit: vers Ecbatane. Mais celui qui
s’elioit échapé le prevint,& donna avis aux babirans
de cette horrible perfidiells rirent les armes,le reti-
rerent avec leurs femmes a eurs enfans dans le châ-
teau de Gamala, ôtabandonnerent leurs villages avec
tous les biens 6c tous les befiiaux qu’ils y avoient en
abondance. Philippes ayant appris cette nouvelle le
rendit aufli-toiiàGamalaLe Peu le ravi de la veuuë
le pria de vouloir eflre leur cher a: de les conduire
contre Varus 8c les Syriens de Celârée: carle bruit
s’elioit répandu qu’ils avoient tué le Roy. Philippes

pour reprimer leur impetuofité leur reprelènta les
ienfaits dont ils efloient redeVables à ce Prince,

leur fit connoilire par de pmfiantes raifons que les
forces de l’Empire Romain eiioient fi redoutables
qu’ils ne pouvoient entreprendre deluyFaire la guer-
re, fans s expofer à un peril évident; 8c enfin il leur
periàiada clic iuivre le confeil qu’il leur donnoit. Ce-

pen ant eRo A E aa anta ris ueVarus
vouloit faire me); engurnPÆefirle jourli’dus 13s JUifs de

Cefarée qui efloient en fort grande nombre , fans
ipargner incline leurs fèmmesët leurs enfians,envoya

quus Modius pour luy fucceder, comme on l’a pû
voir ailleurs : Et Philippes retint dans l’obeïlÏancc
des Romains Gamala 8: le pais d’alentour.

Lors que je fus arrivéen Galilée j ’ap ris tout ce
une viens de dire, 8c j’écrivis au Conlêildejeru-

alem pour fçavoir ce qu’il vouloit que je filiez Il me
manda de demeurer pour prendre foin de la provin-
ce,& de retenir avec moy mes Collcgues s’ils le vou-
loient bien. Mais après qu’ils eurent ramalTé beau-
coup d’argent, qui leur eiioit deu pour les decimes,
ils aimerent mieux s’en retourner, a: m’accorderent
de diiïerer feulement un peu de temps out donner
ordre toutes choies. Nous partîmes d’onc tous en-
femble de Sephoris ont aller à un bout nommé
Betbmaüs éloigné e uatre liardes de iberiade.
Delà j’envoyay vers le enat de cette ville 8c vers les
plus apparens d’entre le peuple pour les prier de m’y

venirtrouvetlls vinrent, 8c Julie avec eux. e leur
dis que J’avois cl é député de la ville de erulalem
avec mesCollegues pour leur reprefenter,qu’il faloit
démolir le ais fi fomptueux que le Terrarque He-
rode avoit ’t bâtir, et où il avoit Fait peindre divers
animaux contre les defenccs exprefies de nos loix;
qu’ainfi je les priois de nous permettre d’y travailler

promtement. Capella 8c ceuxde [on party ne pou-

S f 2. van:



                                                                     

480 L A i v r a n a Ivaut ferefoudre àla ruine d’un fi bel ouvrage toutef-
terent fort long-temps. Mais enfin nous le portal;
mes à conlëntir; a: tandis ue nous agitions cette
affaire Jefus fils de Saphias, ivi de quelques batte-
liers, 8c de quelques autres Galiléens de fi finition,
mit le feu aupalais, dans l’efperance de s’. enrichir,
parce qu’ils y voyoient des couvertures orées;ôc ils
.y pillerent plufieurs chofes contre nolire gré. Après
cette conference que j’eus avecCapella nous nous re-
tirâmes en la haute Cependant ceux de la
hélion de Jequ tuerent tous les Grecs qui demeu-
roient dans Tiberiade, à: tous ceux quiavoient elié
leurs ennemis avant la guerre. Cette nouvelle me fii-
cha fort. J’allay aulfi-toli a Tiberiade, où je fis tout
ce qui me fut polfible pour recouvrer une partie de
ce qui avoit elié pillé au Roy,comme des chandeliers
à la Corinthienne, de riches tables, 8c quantité d’ar-
gent non monnoye’, dans le deilein de le conferver
pour ce Prince, à: mis toutes ces chofes entre les
mains des principaux du Senat ê: de Capella fils
d’Antillus,avec ordre de ne le rendre n’a moy-mef-
me. J’allay delà avec mes Colleguesg Gifchala pour
fonder ce quejean avoit dans l’elprit, ô: je n’eus pas
peine a counoilire 3’11 afpiroit àla rannie. Car il
me pria de trouver n qu’il fe lèrvill’ du blé qui ap-

partenoit à l’Empereur 5: qui elioit en referve dans
les villaèges de la haute Galilée, afin d’en employer le
prix a aire baliir des murailles.Mais comme je m’ap-
perceus de l’on dell’ein je le refulay, a: refolus de gap

O 8 E P H
par ferment de ne point venir dansle ïs lionne
es mandoit; ou fi on ne manquoit a es payer; 8:

leurdéfendis de courir ny fur les terres des Romains
ny fur celles de leurs voilins. Orcornmeje n’avois
rien plus à coeur que de maintenir en paix la Galilée,
je lis amitié avec foixante a: dix des principaux du
pals, afin qu’ils me fulfent comme autant d’0 es:
&ce delfein me réüliît. Car je ay leur a5 ’on
en prenant leur avis à: leur confeilen plufieurs cho-
fes; à: fur tout en ne Faifant rien contrelajuliice;
i5; en ne me lamant point corromprepar des pre-
eus.

ajï’eliois alors âgé de trente ans. Et bien qu’il fait

di cile, avec uelque moderation a: quelque pru-
dence qu’on e conduife, d’éviter les calomnies de
fes envieux, lors principalement que l’on eli élevé
en autorité, perlonne neanmoins n’a ofé dire ne
j’aye jamais receu aucuns dons, ou foulfert qu on
ait Fait violence à aucune femme. Aulfi n’avois-je
pas befoin de ces prefens, &j’eliois fi éloigné d’en

prendre, que je negligeois mefme de recevoir les
decimes ni m’elioient deuës en qualité de Sacrifi-
cateur. e ris feulement apréslesavantages ueje
remportay urles Syriens, quelque partie de eurs
depoüilles que j’envoyay a mes parens àjer em.
Carje vain uis deux fois les Sephoritains,quatre fois
ceux deTi riade,une Fois lesGadariens,& prisJean
prifonnier qui m’avoir fi fouvent drelfé des embuf-
ches. Au milieu de tant d’heureux fuccés je ne vou-

der ce blé ou pour les Romains, ou pourles beloins l lus jamais me venger ny de luy ny de tous les autres:
de la Province,m vertu du pouvoirque la ville de Je-
rulàlem m’avoir donné.Lors qu’ilvitqu’il ne pouvoit

rien obtenir demoy, il s’adrellâ à mes Collegues; s:
parce qu’ils aimoient fort les prelensêc qu’ils ne pre-

voyoient pas les fuites, ils luy accorderent la deman-
de, quelque oppolition que j’y pûlfe Faire, me trou-
vant lèul contre deux. Il ufa encore d’un autre artifi-
ce. Il dit que lesjuifs ui citoient a Cefarée de Phi-
lippes, fe plaignoient e manquer d’huile vierge à
caulè des defences ue leRoy leur avoit faites de lor-
tirde la ville pour en acheter,ôcqu’ils s’elioient adref-
fez a lu pour en avoir, parce qu’ils ne’pouvoient fe
refond re a fe lervir del’huile desGrecs contre lacoû-
turne denolire nation. Ce n’elioit s neanmoins le
zele de la reli ’on, mais le defir d un gain fordide
qui le falloit parlerde la forte; parce qu’ilf voit
qu’au lieu que deux lèptiers de cette huile e ven-

oient une tagine à Celâre’e, les quatre-vingts lèp-
tiers ne valoient que quatre dragmes à Gifchala.Ainfi
il fit rter à Celaree toute l huile qui elioit dans
cette ville, 8c fitcroire faullement que c’elioit avec)
ma permifiion : mais je n’ofay m’y op En dei
crainte que le Peu le ne me lapidali: a: par cette
fourberie , il ama beaucou d’argent.

je renvoyay enfuite mes Collegues à Jerufalem.
8c m’appliquay tout entier alaire proviliond’armes,
a à fortifierles places. Cependant je fis venir les plus j
détermines de ces libertins qui ne vivoient que de i
brigandages; 8c n’ayant pû les faire refondre à quit-
ter les armesje perfuaday auPeuple de leur payerune
contribution; ce qu’il in comme lus avan eux
que de fouErir les ravages qu’ils ailoient ala cam-
pagne; Ainfi je les renvoyay aprés les avoit obligez

8c comme Dieu a les yeux ouverts furies bonnes
aâions des hommes, j’attrihuè’ à cette raifon la graœ

qu’il m’a Faite de me delivrer de tant de perils dont

je arlera dans la fuite de cette biliaire.
out e peuple de la Galilée avoit une telle af-

feâion 6c une telle fidelité pour mo , que vo t
leurs villes prifes de force &leurs mmes 8: fetas:
enfans emmenez efclaves, ils citoient moins tou-
chez de tant de malheurs que du foin de ma coulèr-
vation.Cette eliime a: cette ion fi generale m’at-
tirerent encore davantage l envie de Jean. Ilm’é-
crivit pour me prier de luy permettre d’aller a Ti-
beriade prendre deseaux chaudesdont il avoit befoin
pour la lamé: 8c comme je necroyois pas qu’il eull:

aucun mauvais delfein, non feulement jeleluyper-
mis, maisje manday aux Magilirats que j’avois éta-
blis de lui faire reparer un logisôc aceux de la fuite,
a: de leur faire &umir en abondance tout ce qui leur
feroit neceflâire. J’elioisalors à Cana ui eli un vil-
l ede la Galilée; 8c eaunefutpas l ioliarrivé à

iberiade qu’il s’e orça dejperf cr aux habitans
de me man uer de fidelité, &defelèparer demoy
pour embra et fou party. Plufieurs d’entre eux,qui
elioient portez a defirer le changementôt le trou-
ble, écouterent avec joye cette propolition, à: prin-
cipalement Julie ô: Pilius foncpere: maisje rendis
inutile leur mauvais delfein. ar Sila que j’avois
donné pour Gouverneur à ceux de Tiberiade en-
voya en grande diligence m’avertir de cequi fe paf-
foit, 8c me prelfa de me baller li jenevoulois
mon retardement lailfer tomber cette ville fousla

uilfance d’un autre. Je pris nuai-toit deux cens
ommes, marchay toute la nuiéi, 8c envoyay aver-



                                                                     

’EcarrzpnatLur-Masssz 4.8itir ceux de Tiberiade de ma venue. ’arrivay au demeurerdans la fidelité&l’obeïfiance qu’ils avoient
’ int du jour proche de la ville: les habit-ans vinrent promilè aux Romains a talcherent de me détour-s

au devant de moy, ô: Jean avec eux. Il me lalüa net ailleurs, &envoyerent pourcela versJefus, qui
avec un vilage étonnégôtcraignant quejenele fille avec les huit cens voleurs qu’il commandoit elioit
mourir fi je découvrois la perfidie il fe retira a lon j allers fur les fiontieresde Ptolemaïde, pourl’erèga-
logis. Chianti jefus dans la place où le font les exer- et par une grande fomme d ’argent à venir me ire
cices je ne retins au res de moi qu’un des miens &j a guerre. ne telle recompence le fit refondre à
dix hommes armez. à je montai fur un lieu élevé m’atta uer : maisavant que d’en venir au force ou-
ôt reprefentay au Peuple combien illeur importoit verte i talcha de me furprendre. Ilenvoya me prier
de demeurer fideles; puis qu’autrement je ne pour- de trouver bon qu’il me vint falüer. Je le luy per-
rois plus me fier en eux, ôt qu’ils le repentiroient mis parce queje ne medéfiois point eluy; a: il fe
un tout d’avoir manqué àleur devoir. Comme je i mit aullî-toli en chemin avectouslèsgens. Sa mé-

leur arlois de la lorte un de mes amis me dit de de»: chancet’é neanmoins n’eut pas lefuoce’s qu’il efperoit;

fcendîe, puis que ce n’elloit pasalors le temps de j Car comme il elioit déja allez prochede nous , un
enfet à gagner l’affeéiion des habit ans, mais à me de lattoupe vint m’avertir de fon delfein. Alors lins

lituverde leurs maÉns, parce que Jean a ant lceu que en rien témoigner j’allay dans la place publiqueac-
V j’eliois prchue fcul avoit choifi entre esmillehom- lcompagné de grand nombre de Galiléens armez

mes qu’il commandoit ceux dont il s’affuroit le plus , J parm y lefquels il y en avoit quelques-uns de Tibeà
Br .es envoyoit pour me tuer. En effet ces meurtriers a riade 5 commanday de garder toutes les avenues , 8c
elioient tout proches St enlient executé leur mau- l donnay char e à ceux qui el’toient aux portes de ne
vais deifein fi je ne Fulle promptement defcendu avec l laill’er entrer elus qu’avec un etit nombredcsfiens,
l’aide d’un de mes gardes nomme Jacob, 8c d’un ha- j de repoulfcr les autres , ôt me me deles charger s’ils

bitant de Tiberiade nommé Herode qui me tendit vouloient faire quelque effort. Jelùs eliant aiufi en-
la main 8c m’accompagna jufques au lac. J’ trou- tre avecpeu degens jelui commanday dequitter les
vay heureufement un batte-au qui me con uifit à armes s’il ne vouloit perdre la vie : &comme ilfe
Tan he’e , ôt trompay ainfi l’elperance de mes en- i vit environné de gens armezilfut contraint d’obeir.
nemis. Les habitans de cette ville eurent horreur de iCeux des Gens qui elioient demeurez dehors ne
la trahilon de ceux de Tiberiade:ils prirent aulTi- lfceurent pas plûtolt qu’il étoit arrelié qu’ils prirent
roll les armes, me prelferent de lesmener contre l la fuite. Je le tiray àpart a: luy dis que jen’ignorois
eux pour tirer vengeance d’unetelle perfidie, en- pas ny quel citoit (on deffein , ny qui elioient fes
voyerent dans routera Galilée donner avis de ce qui complices : mais ne ’e luy ardennerois ;s’il me
s’elioit alfe’ , &convierent tout le monde à fe venir l promettoit de m’efire delle à ’avenir. Il me le pro-I-
joindre aeux à: marcher fous ma conduite. Cespeu- l mit: je le laillay aller ô: luy permis de raliembler fes
pies le rendirent en grand nombre auprès de me , l troupes.th aux Sephoritains je leur dcclarayque
à tousenfemble me con’urerent d’aller attaquer i- l s’ils ne demeuroient dans leur devoir je fçaurois bien
berxade , de la ruiner efondencomble, à: de fai- l les challier.
te vendre a l’encan tous les hommes , les femmes , En ce mefme temps deuxSeigneurs Trachonites
8: les enfans: ceux de mes amis qui citoient écha- fujets du Roy vinrent me trouver avec leurs armes ,

du incline péril me confeilloient Iameline cho- leurs chevaux , ô: leur argent. LesJuiFs ne vou-
e. Maisl’apprehenfion d’allumer une guerre civile

m’empelcha de m’y refondre. Je crus qu’il valoit

mieux accommodercette allaite, 8c leur reprefen-
tay le mai qu’ils fileroient à euxomelmes , fi lors l
queles Romains viendroient ils les trouvoient divi-
lez juf ues à s’entretuer les uns les autres. rappeu-
a ainli leur colere : 8c ean voyant e fa tra-
hifon luy avoit fi mal réii 1 lbrtit tout effrayé deTi-
beriade avec ce qu’il avoit de gens pourfe retirer a
Gifchala. Il m’écrivit qu’il n’avoir eu nulle part à ce

qui elioit arrivé , ôt employoit des fermens 8c des
execrations étranges pour m obli rd’ajouter foy à
fes paroles. Cependant un grandgfiombre de Gali-
léens vinrent en armesme trouver : à: comme ils
f avoient ne Jean elioit un méchant «St un parjure
’ sme pre oient avec grande inflance de les mener
contrelui afin de le perdre &d’exterminer Gifcha-
la. Jeles remerciay fort des témoignages deleurbon-
ne volonté,&les alluray d’en coulerver une tres-
grande reconnoill’ance: mais je les priay d’a prou-
ver le dellein que j’avois de pacifier ce non lelans
elfufion de fangèje le leur rfuaday, 8C nous al-
lâmes enfuitelà ephoris. es habitans qui crai-
gnoient ma venue à caufe qu’ils elioient refolus de je ne voulus pæ luy

loient point leur promettre de demeurer avec eux
s’ils ne le faifoient circoncire: mais je leur reprefen-
tay qu’on devoit laitier chacun dans la liberté de lér-
vir Dieu felon le mouvement de la conicience , 1ans
ulèr de contrainte n donner fujet àceux qui ve-
noient chercher leur cureté parmy nous de s’en re-
pentir. Ainfi jefischanger de lentimens ace peuple
6c le portay àdonneràces étrangers les chofes dont
ils avoient befoin.

Le Roy Agrippa envoya E uus Modiusdans ce
mefme tem s avec d nom rc de trou pour
prendrelec alieau de Magdalazmais il n’ol’âel’affie-

ger, 8: le contenta d’incommoder Gamalaenmet-
tant des gens de guerre fur fes avenues. Cependant
Ebutius autrefois Gouverneur du andChamp ap-
filrit que j’eliois à Simoniade fur fi-ontiere de Ga-
’ ée a loixante liades de luy. Il marcha toute la

nuiét pour venir m’attaquer avec cent chevaiix ,
deux cens hommes de pied, ôt le fecours que luy
donnerent ceux de Gaba. J’envoyai contre lu y une
partie de mes gens : &commeille confioit à la ca-
valerie il fit tout ce qu’il ût pour les attireras; cam-

gne. Mais parce ueje n’avois que del’infanterie
onner cet avantage. Ainfi après
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me.»

. ujet le blé que laReine erenice avoit fait a embler

avoir vaillamment foûtenu l’effort des miens , lors
qu’il vit que l’alliete du lieu ne lu y elioit pas favora-
ble il s’en retourna à Gaba avec perte detrois des
liens feulement. Je le urluivis avec deux mille
hommes julques à un vi lage de la frontiere de Pto-
lemaïde nommé Bezara dillant de vingt-liades de
Gaba. Je fis poiler des gardes fur les avenues pour
empelc 1er les courfes des ennemis, St fis charger fur
guantité de chameaux uej’avois Pair venir our ce

en ce lieu dés villagesd’alentour, 8c lefis Conduire en
Galilée. J’envoyay enfui te défier Ebucius d’en venir
à un combat: ce qu’il n’ofa acce ter, tant nôtre har-
dielfe l’avoir étonné. Je marcfiay de la lans perdre
temps contre Neapolitain, qui avec la cavalerie qu’il
tenoit en garnifon à Scythopolis pilloit les environs
de Tiberiade. Je l’empêchay de continuer fes cour-

482 Lavïn’nsJosapnj efperé d’en profiter, quils firent Courir le bruit dans

tous les environs de iberiade que je voulois met-
tre la Province ions la puiffance des Romains , St
que ce gué j’avois propofé pour Jcrufalem n’elloir

qu’une einte; mais que ma Véritable intention é-
toit de faire tout ren reàPtolemée: en quoy ils ne
fe trompoient pas : car ils ne m’enrent pas plulloll:
quitté que je remis ce qu’ils avoient pris entre les
mains de Dallion 8: de Janée fils de Levi, deux des
principaux habitans de Tarichée fort aimez du Roi.
J: leur donnay ordre deleluy raporter, à: leur de-
’ndis fur ine de la vie d’en parler a qui que ce

full. Cependant le bruit le répandit par toutela Ga-
lilée,que je la voulois livrer aux Romains.0n relolut
de me erdre: 8c ceux de Tarichée mefme ayant
ajoûté fgy à cette impoliure perfuaderent à mes gar-
des 8: aux gens de guerre ui m’accompagnoient de

(CSsôC m’appliquai tout entieraux affaires dela Gali- prendre le temps que ’e crois endormi, 8c de lèC’efi la

1156- - trouver avec les autres ans l’H podrome pour deli-ËËÊ a61m fils de Levi, qui efioit comme nous l’avons berer desmoyens de Faire réü rr leur deflein. Ils yfoiencla
dit à Gifchala, voyant que toutes chofes me fucce- ancrent, &rrouverem qu’un grand nombre de wwflde.
doient heureufement; quej’efiois aimé des uples
ô: craint des ennemis, confidemma bonne Étrurie
comme un obliacle à la fienne, 8c brûlant de jalou-
fie fe flatta de l’efperance de me pouvoir traverfer en
excitant contre m0 la haine des peuples. Il lollicita
pour cela ceux de iberiadeêc de Sephoris : 8c afin
d’attirer dans ion party les trois principales villes de
la Galilée , il tafcha de gagner aulli ceux de Gabara
en leur faifant croire qu’ils feroient beaucoup plus
heureux fous fon gouvernement que fous le mien.
Mais Sephoris ne vouloit nide lui ny de moy , parce
que fon inclinationelioit touteentiere pourles Ro-
mains: 8c Tiberiadequi trouvoit du perila fe re-
volter le contenta de luy promettre de vivre en ami-
tié avec luy. Ainfi ceux de Gabara furent lesfeuls
qui embraiièrent fou party ala perfuafion de Simon

nielloit fon amy Gel un des principaux dela ville.
lls n’oferent néanmoins le declarer ouvertement ,
parce qu’ils craignoient lesGaliléens dont ils avoient

lufieurs fois é rouvé l’alÏeCtion pour moy: mais
i s attendoient ’occafion de mefurprendre par une
trahifon; 8c il nes’en falur gueres qu’elle ne leur
reüllit par la rencontre que je vay dire. 04ml ues
jeunes gens de Dabar fort entrâprenans 8c fort ar-
dis ayant a pris que la femme e Ptolémée, Inten-
dant des a aires du Roy, traverfoit le grand Cham
avec un équipage magnifique &accompagnée e

uelques gens de cheval, Ipour palier des terres du
oy danslaProvince des omams,att erent fon

elcorte 5 ôt tout ce que cette Dame pût ’re fut de
fe fauver pendant qu’ils s’accupoientau pillage. Ils
vinrent aptes cette.a6tion me trouver àTarichée
avec quatre mulets chargez de quantité de chofes
de prix, force vailfelled’argent, &cinq cens pieces
d’or. Comme Ptolemee elloitJuif, 6c que nos loix
defendent de rien prendre à ceux de nolire nation
quand ils feroient mefine nos ennemis, je voulus
conicrver ce butin pour le luy rendre : dans ce
dellein je dis à ces jeunes gens qu’il faloit le garder
pour le vendre a envoyer le prixà Jerulàlem afin
de l’em loyer à laréparationde murs desla ville.
L e qu i es irrita de telleforte ,parce qu’ils avoient

ils arrelierent de me traiter comme trailire à la repu-
blique: &Jefus fils de Saphias qui elioir alorsprin-
cipal Juge de Tiberiade 8c l’un des plus méchans
hommes du monde ôt des plus lèditieux, pour les
animer encore davantage leur montra les loix de
Mo le qu’il tenoit a la main, 6c leur dit: Si vous”
n’elf’es point touchez de la confidemtion de volireti
propre falut, ne méprifez pas au moins cesfaintes”
oix que ce perfide Jofeph vollre Gouverneur n’afl
point craint de violer, et qui ne fçauroit ellre punin
trop fevetement pour avoir commis un fi grand cri-u
me. Ayant parle de la forte êt’vo ant que le peuple?
approuvoit par les cris ce qu’il d" oit, il prit avec luy

uelques ens armez St vint a mon logis dans la re-
olution e me tuer. Comme ’e ne me défiois de

rien 8: que je dormois accable de fommeil 8c de
lalfitude, Simon l’un de mes gardes qui elioit lèul
demeuré auprés de me voyant venir cette troupe
toutefurieufe, m’év ’ , m’avertir du peril auquel

j’eliois, ôt m’exhorra de mourir enereufement en
me donnant la mort à moy-me me plûtoli que de
la recevoir des mains de mes ennemis. Je me re-
commandayà Dieu, pris un habit noir pour me tra-
veliir,çi n’ayant que mon épée amen collé palla au

milieu de tous ces gens; 8C m’en allay droit à l hy-
podrome par un chemin détourné. La je me prof-
terna a la veue’ de tout le peuple, arrofay la terre de
mes armes afin de les toucher de compalfion: 8C

uand je reconnus qu’ils commençoient à s’atten-
rir,j e tafchay de les divifer de fientimens auparavant

que ceux un elioient allez pour me tuer fulfent de
retour. Je eut disgue je ne defavoüois pas d’avoir
gardé ce hutin ain 1 que l’on m’en-accufoit: main,

ne je les priois d’entendre à quel delfeinje l’avois«

fait: 8c que s’ils trouvoient que j’euffe tort ils pour- ,c
raient a résme faire mourir. Surquoy toute cette,,
multiru e me commanda de parler: ô: ceux qui
efioient allez me chercher ellrant revenusen ce mê-
me temps ôc (è voulant jetter fur. moy, la voix de
tout le peuple les en em efcha. Ils crurentauffl qu’a-

rés ne ’ aurore co lié d’avoir voulu rendre ce

q b ,r utm

pie y elloit déja afi’emble. La d’une commune voixmfo
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hutin au Roy je pallerois pour un traillre , 8: u’ils
pourroient executer leur deEein làn’sque pet orme
s’y oppolail. Ainfi toute l’afièmblée s’eflant teuë

,, pour m’écouter, je parlay en cette forte. Si vous ju-
,, gez ne j’a e merite la mort je ne refiilè pasde la
fi ion tir. ais mettez-morauparavant de vous

informer de la verité. Comme j avors reconnu que
,, la beauté 8: la commodité de vollre ville yattirent
u les etrangers de toutes parts, 8: que plufieurs d’entre
n eux abandonnent leur pais pour lavenir habiter 8:
,, pour partager avec vous vollre bonne 8:vollre mau-
,, vaife fortune ; j’avois dellein d’employer cet argent
,Ëour y Paire ballir des murailles. A ces mots lesha-

irans 8: les étrangers le mirent à crier que l’on m’a-

voir de l’obligation,8: que je n’avoisfienà craindre.
Les Galiléens au contraire 8: ceux deTiberiadecon-
tinüoient dans leur anirnofité. Ainfi le trouvant di-
vilez, les uns me menaçoient : les autres me raffu-
roient. Mais après que j’eus promisà ceux de Ti-
beriade 8: aux autres vi les dont l’aHiete le permet«
troit , de leur Faire bafiir des murailles, ils ajoûterent
foy à mes paroles, l’afiemblée le fepara , 8: je me re-

tiray avec mes amis 8: vingt de mes loldats, après
ellre contre toute forte d’cfperance échapé d’un fi

grand peril. Mais les auteurs de cettefedition qui
craignirent que ne m’en vengealTe s’all’embleîœnt

en armes ju ques au nombre de fix cens, 8: marche.
rent vers ma mailonàdelTein d’ mettre le feu. On
m’en donna avis : 8: croyant qu ilme feroit honteux
de m’enfuir j’eus recours à l’audace 8: à la hardiell’e

pou: me defcndre. Ainfi après avoir fait fermer les
rtes je montay au plus haut ellage du logis, d’où

je leur criai qu’ils envoiaflent quelques-uns d’entre-
eux recevoir ce: argent qui étoit la caufe de leur mé-
cantentement 8: de leurs plaintes. lis envoyerent
aufiî-tofl le plus feditieux de tous. Je le fis battre de
verges , luy fie couper une main qu’on lui attacha au
cou , 8: le leur renvoyai en cet eltat. Une a&ion fi
hardie leur fit croire que j’avois avec moi un grand
nombre de gens de guerre, 8: les étonna de telle
forte qu’ils prirent la fuite. Ainfi par ma refolution
8: par mon adrelfe j’évitay ce fecond QEel-
ques autres d’en: re les feditieux continuoientencore
d’émouvoir le peuple en lui dilant u’ilfaloit tuer ces

deux Seigneurs qui s’elloient te ’ez auprès de

. 9. . A o .moy , puis ( u ils refiloient de lèfoumettre aux loxx
d’un pais ou ils venoientchercherleur (cureté, 8:
que c’efloient des empoifonneurs qui favoriloient
e party des Romains. Lors que jevis que lepeuple

le lainoit tromper ar cedifcours jeleur dis, qu’il
elloit iniufie de perfiécuter ainfi des gens qui efloient
venus chercher une azile parm eux 5 que ces em-
poifonnemens dont on leur par oit n’efloient qu’u-
ne imagination 8: une chimere , puis que les Ro-
mains n’auroient pas befoin d’entretenir un figrand

. nombre de le ’ons s’ils pouVoient par un tel moyen
le défaire de l’elurs ennemis. Ces paroles lesedouci-
rent: mais les artifices de ces mutins les irritèrent de
nouveau, 8: ils allerent en armes afiîeger les mai-
fons deces deux Seigneurs avec delTein de les tuer.
J’en fus avett y : 8: dans la crainte que "eus que s’ils
commettoient un fi grand crime pet orme ne vou-
luit plus le retirer parmy nous, je me refolus d’aller à

LUY-MESME. 4.83l l’heure-mefme accompagné de quelques-uns des
l miens chez ces étrangers. je fis auflî-toll fermer les
portes de leur logis,8:ayant fait tirer un canal julques

j au lac qui en elloit proche montay avec eux dans un
:batteau 8: les conduifis jufques fur la frontiere des
’Ipeniens. Làjeleur payay le prix de leurs chevaux
Iqu’ils n’avoient ûemmener,8: en leur dilant adieu
g les exhortay de (humât conflamment le malheur qui
l leur étoit arrivé. Mais en verité j’avois le cœur percé

l de douleur d’ellre ainfi contraint d’expofer encore
une fois dans un pais ennemi des perlonnes qui é-
toient venus chercher leur fèurete auprès de moy.
a: creus neanmoins qu’il valoit mieux les mettre en

zard de mourir parla main des Remains , que de
les voir allâffiner devant mesyeux dans uneProvince
ou je commandois. Mais ils éviterent le malheur

ue j’apprehendois pour eux : car le Roy Agrippa
s addoucit 8: leur pardonna. I

En ce mel’me-temps les habitans de Tiberîade
écrivirent à ce Prince 8: luy promirent de le rendre
à luy s’il leur vouloit envoyer des troupes pour la
conièrva: ion de leur païs.Sitoll-tôt quejj’en eus l’avis

je m’en allay les trouver : 8: comme ils [cavoient
que Tarichee avoit déja elle Feflne’e de muraillesils
me prierent d’executer la parole que je leur avois
donnée de leur Faire la mefnie grace.]e le leur ac-
corday, fis venir des materiaux , 8: misdes ou-
vriers. Je partis trois jours après de iberiade pour
aller à Tariche’e qui en ell éloignée de trente llades.

Aullî-toll: quej’en fus lorti quelque cavalerie Ro-
maine ayant paru proche de la ville, les habitans
qui creurent que c’elloient des troupes duR oy com-
mencetent à me déchirer par toutes fortes d’injures.
Un homme vint en diligence m’en donneravis, 8c
ajouta que tout elioit ifpofé à une revolte. Cette
nouvelle m’étonna d’autant plus que j’avais rend I

voyé de Tariche’e ce uej’avois de gens de erre,
à caufe ne lejour du Sains: étant procheje efirois
que les abitans le pûffent celebret en repos fans
eiltre troubles par lesfoldats ; 8:j’en ufois toû’ours

de la mefme forte dans cette ville par la confiance
ue je prenois en l’alïeétion des habitans ue j’avois

2 louvant é rouvée. Ainfi n’ayant aupres de moy
ue fept fol ars 8: quelques-uns de mes amis je ne

gavois a quoy me determiner. Car d’un collé je
ne voyois point d’apparence de rail’embler mes
troupes à la veille d’un’ourauquel nos loix nenous

permettent as de com ttre , mefme dans les oc-
cafions les p us reliâmes: 8: d’autre art ene me
trouvois pas allez fort quand mefme j’en epû en
cette rencontre me lèrvir des habitans de Tarichée
8:des étrangers qui s’y elloient retirez, enles en-

can: à m’allîlier par l’ef ermce du butin. Ce-

pendant cette allaite ne fou roi: Sonar de retarde-
menthpuis que pour peuque je di eralTe, ceux que
l’ona uroit que le Roy avoit envoyez le rendroient
maifiresdelaville, &m’empefcheroient d’y entrer.
Dans la peine où je me trouvois, je donnay ordre a
ceux de mes amis a ui je me fiois davantage de Faire

de aux portes de aville lânsen laifi’er ortir per-
onne; je commanday enfuite aux principaux ha-
bitans de monter chacun dans un batteau avec un
bancher feulement pour me fuivrejufques a Tibe-

Sf 4 riade:
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gade; 8: j’en prisauflîunl’urlequeljemontayavec

f foldats &quelques-unsdemesamis. Ceux de
iberiade qui nefçavoient pas que ’eufl’e été averti

de ce qui s’eiloi: pané , voyant qu il n’elloit arrive

aucunes troupes du R0 , 8: que tout lelac choit
couvert de bateaux qu ils croyoient pleins de gens
de guerre, furent laifis d’une fi e frayeur qu’ils
changerent anal-toit de fentimens: ils quitterent
les armes 8: vinrent au devant de moy avec leurs
femmes 8: leurs enfuis ,8:en me louhairant toutes
[erres de profperité ils me prioient de leur conti-
nuer les témmgnages de mon affeâion. Je com-
manday à ceux qui conduiloient les batteaux qui
me fuivoient 3e moiiill: r l’ancre loin dde la terré: ,afin

u’on ne û s’a cevoirdu e mon equi
2110i: dedd’ns: 8: [:3th ap duri je fis
de grands aches a ceux elaville d’avorr violé
fi legerement lafoy qu’ils m’avoient donnée. Je leur

promis neanmoins de leur pardonner pourveu qu’ils
m’envo airent dix desprinci xd’entre-eux’: ce
qu’ils rent a l’heure-mefine. Je leurendemandai
encore dix autres: 8: je continuay à ufer du meme
artifice jufques à ce que faire peu àpeu envoyé
par ce moyen à Tarichée tout le Senat de Tiberiade
8: un grand nombre des principaux habitans. Alors
le menu peuple voyant le peril où il efioit mepria
de Faire punir l’auteur de la fedition. C’elloit un
jeune homme nommé Clirus tres-hardy 8: tres-
ent tenant. Je me trouvay allez etnbaraiÏe’ : car
d’un collé je ne pouvois me refoudre à fairetuerun
homme de manation : &de l’autre il elloit impor-
tant d’en faire un challimenr exemplaire. Dans cette
difiiculte’ je ’ un ti furlechamp, uifutde
commander Levil un demes gardes de e fiifir de
Clitus, 8: de luy couper une main. Commeje vis
qu’il n’ofoit l’entr rendre au milieu d’une lime

multitude, ne vou t pas que ceux de Ti ’ e
s’apperceuflmt de fatimidité , j’appellay Clitus 8:

luy dis : Ingrat 8: perfide ne muselles, puis que
vous avez meriré que les eux mains vous (bien:
coupées, foyez vous-même vollre banneau, fi vous
ne voulez élire challié plus feverement. Sur cela il
me conjura de lui conferver au moins une main. Je
le luy accorday; maisen Fei r de m’y refou re
avec peine :8: a l’inflantil e cou luy-mefme la
main gauche avec (on épée. Ain le tumultecell’a:
jem’en retournai a Tarichée : 8: ceux de Tiberiade
ne pouvoient allez admirerquej’eull’ea paifé cette
l’edition lans eiïufion de fimg. Quand je guanivé à
Tariche’e je fis venir difiier avec mo mes priion-
niers , entre leiEluels efioient Julie 8: Pille ion
pere , 8: leur dis , que je [gavois comme eux quelle
elloit la puili’ance des Romains: mais ue le grand
nombre des Fa&ieux m’ernpelchoit deqfiire paroi-
tre mes fenrimens 5 8: que je leurconfeillois dede-
meurer comme moy dans le filence en attendant un
meilleur temps. (Me cependant ils devoient elire
bien-ailes de m’avoir pourGouverneur,puis que nul
autre ne les uvoit mieux traiter. Sur uo je
fouvenir Ju e qu’avant ma venue les ’ éensa-
voienrfiiit cou erlesmainsàfon frere,enlu luppo-
fant de Bulles ertres: qu’après le départdelzhilippes
les Gamalitains . dans une conteflation qu’ils eurenr

La v1! ne Josette"avec les Bahyloniens , avoient tuéCaresparent de
Phili 5 aulieu ne je n’avais faitfoufl’rir qu’une
peine tl erea crus fonfrerequiavoitépouré la
lueur de Ju . Après celajeinisenliberté Julie 8c

tous les liens. bd En! duPeuauparavantP ’ i eJacim ’t ’
du challeau deGamalap’bPuî’sla railon que ’e vayldllrreu.

.Aullî-toll u’il eut appris que Varus s’e oit revolté

contre le oy Agrippa, 8: u’ uns Modiusqui
elloit fort (on amiluy avoit édonné pourfuccef-
l’eur; il écrivit a ce dernier pour l’avenir de l’ellat

oùil citoit, 8: le prierdefiairetenirauRoy 8: a la
Reine des lettres qu’il leur écrivoit. Modius apprit
avec baucou de joye ce que Philippesluy inan-
doit, 8:envo fesleitres a ce Prince 8: a cette Prin-
cefi’e. Le Roia ant aînfi connu la fiuKeçé de ce ne
l’on avoit pub ’é ue Philippes s’efioit rendu eÉ
des] uifs pour faire’la guerre aux Romains, l’envoya

querir avec une efcorte de de cheval 8: le receu:
parfaitanent bien. Il le montroit mefine aux ca i-
mines Romains en leur dilant: Voila celuy quel on
acculoit de s’efire revolté contre vous. Il envo a en-
fiiite avec de la cavalerieau chaileau de C a pour
en ramener tous Tes eus, rétablir les Babyloniens
dans Bathanea, 8: y a rmir la tranquillité publique.
Phili pes rit avec ces ordres.Cependant un nom-
mé ofep qui vouloit palier urmedecin , mais

ui n’eiioit qu’un charlatan,ra ernbla les plus hardis
’entre les jeunes gens deGamala, 8: a au: aulfi atti-

ré a lui les rincipauxdelavilleper uadaau peuple
de recoüer e joug du Roi , 8: de prendre les armes
pour recouvrer leur liberté. lien court ’ ’ d’au-

tres ma é eux dans fou arty’, 8: t mourir
ceux ui e refuferent ,enrre eflqïi:hfi1reanares ,
geins on parent, 8: la fœur de] qui citoit de Ti-

’ e.Il m’écrivit enfume pour me conjurer de luy

envoyer du l’ecours 8: des ouvriers pour baltir les
murailles de la ville: ce que je nejugeay pas a propos
de luy refulèr.

En ce mel’me temps cette partie delaGaulatide
qui s’étend tiques au boug de Solima le revoirs
aulTi contre Ro . JefisfermerdemursSogan 8:
Seleucie qui font Jeux places fortes d’aflîete ; je for-

tifiay Jamnia , Amerith , 8: Charab qui fait trois
bourgsde la haute Galilée, quoy qu’avec dilficuité
à caufe des rochers ui s’y rencontrent . donnay
ordre fur toutafort’ erTariche’e,Tiberiade,8: Se-
phoris. Je fis environner auflî de murailles quel ues
villaëescomme Berlobe,Seelamen,J0taprar,Cap -
rat, omolgana ,N apha, le mont Itaburim 8:13
caverne des Arbeliens 5 j’y fis slïembler quantité de
blé, 8: leur donnay des armes pour le défendre.

Cependant Jean fils de Levi ,dont la haine s’au-
rmentoit toujours de plus en lus , ne pouvmt
l’oulïrir ma prof té refolut eme perdreaquel-

ue prix ue ce il. Ainfia resavoir Fait eufèrmer
e murai! es Gifchala ui ellbit le lieu deianaiflan-

ce, il envoya Simon on frere 8: Jonathas fils de
Sifenna accompagnez de cent hommesde guerre
vers Simon fils de Gamaliël , pour le prier de faire
enforte auprés de ceux de Jerufalem qu’on revo-
quall le uvoir qui m’avoir ellé donné, &qu’on
établifi uverneur en ma place par le couleme-

ment
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ment de tout le peuple. Ce Simon de Jerul’alern
étoit d’une naîll’ance fort illullre. Pharifien de feéise

’ 8: par confequent attaché à l’obfervation de nos
loix, homme fort lège 8: forrprudenr,ca able de
conduire de grandes affaires, ancien ami de ean, 8:
qui alors me bailloit. Ainfi touché des prieres de (on
ami, il reprefentaaux Grands Sacrificateurs Ananus
8:Jelus hlsde Gamalaôcaux autres qui elloient de
l’on party, u’il leur importoit de m’oller le Gou-
vernement ela Galilée avant que je m’élevall’e a un
plus haut degré de guill’ance: mais qu’il n’y airoit

spoint de temps à pet re, parceque fi j’en avois avis
je pourrois venir attaquer la ville avec une armee.
Ananus luy répondit, que ce qu’il propoloir n’eiloit
pas Facile a executer, parce que plufieurs des Sacrifi-
cateurs 8: des principaux d’entre le peuple rendoient
des témoignages de moy fort avantageux, 8: qu’ainfi
il n’efioit pas raifonnable d’accufer un homme a qui

on ne pouvoir rien reprocher. Simon les pria de te-
nirau moins la choie lècrette,& dit fqu’ilfe chargeoit
de l’execution. Ilmanda enfuite le ere de Jean, 8:
lechar cade rapporter à fou fierequepourlvenir à
bout de [on deliein, il envo alldes prelèns a Ana-
nus. Ce moyen luy réüllît: ëar Ananu58:les autres
s’ellant laillez corrompre par de l’argent, relolurent
de m’oller mon Gouvernement, fans que nuls au-
tres deJerulalem que ceux deleur faâion en enlient
conmifiance. Ils envoyerent pour cet effet narre

formes, qui bien gue dediverlè naifl’ance e oient
gavans 8: habiles; gavoit d’entre le peupleJona-

thas8: Ananias Pharilïens, 8: de la race lacerdotale
Golor aulIi Pharifien; auxquels on joignit Simon
qui efioit le plus jeune de tous 8: defcendu des

Sacrificateurs. L’ordre u’ils donnerent fut
’all’embler les Galiléens, 8: de eurdemander d’où

venoit cette grande alïeâion qu’ils avoient pour
m0 : (me s’ils difoient que c’elioit parce que j ’eitois

de erulalem,ils leur repondillent qu’eux quatre en
alloient aullî. Que s’ils dilbient que c’eIioit à calife

uej’ellois fort [gavant dans la loy, ils leur repartif-
I’ent qu’ils n’en citoient pas moins infiruits que m0 y:

Et que s’ils difoient que c’eiloit rce uej’eliois
Sacrificateur, ils repliquall’ent que eux entre eux
l’elioient suffi. Jonathas 8: les Collegues partirent
avec ces inllruâions, 8: avec quarante mille deniers
d’argent qu’on leur donna du trefor public. Un
nommé Jelus qui elloit de Galilée eliant en ce mê-
me temps venu a Jerufislem avec fixcens hommes
de guerre qu’il commandoit, ils le payerent pour
trois mois 8: tous lès gens, 8: l’engagerent ainfi à les

fuivre pour executer tout ce u’ils luy ordonne-
roient: ils joi ’ en: encore à uy trois cens habi-
tans de Jerufifein: qu’ils payoient aulfi. Ils partirent
en cet ellat, ayant encore avec eux Simon frere de
Jean 8: les cent foldars fqu’ils avoit amenez. Ils
avoient de plus un ordre ecret de me mener à. Jéru-
Ialem, fi je quittois volontairement les armes; 8: de
me tuer fi jefisilois refillance, 1ans craindre d’en dire
punis, comme ne l’ayant fait qu’en vertu de leur
pouvoir. Ils avoient aulii des lettres adrelï’ant à Jean

r l’exhorter à me faire la uerre, 8: d’autres aux

- hitans de Se horis, de Ga ara 8: de Tiberiade,
pourlcs portera luy donner du recours. Jefus fils de
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Gamala qui avoiteupart à tous ces Confeils8: qui
elloit fort mon ami en donnaavis a mon pere, qui
me l’écrivit fort au long. Etdans ladouleur que j’eus

de ce que la jaloulie de mes citoyens avoit par une
grandeingratitude confpiré ma perte, j’ellois encore
affligé des milances que mon pere me fail’oit de
l’aller trouver afin de luy donner avant quemourir
la confolation deme voir. Je communiquay toutes
ces chofes à mes amis, 8:leurdis que j’ellzois refolu
de partirdans trois jours. Ils me conjurerent- avec
larmes de ne les point expofer par mon éloignement
à une ruïneinévitable. Mais je ne cuvois me re-
foudre àle leur accorder, parce que je me confide-
rois moy-mefine encore plus qu’eux. En ce mefme
temps les Galiléens, craignant que mon ablènce ne
les expofail à la violence de ces libertins qui cou-
roient continuellement la campa ne, envoyerent
donner avis dans toute la Galilée u deflein que j’a-
vois de m’en aller. lls vinrent sium-roll de tous
collez me trouver au bourg d’Azochim dans le
grand Clamp avec leurs femmes 8: leurs enfans,
non pas tant à monavis par l’alieétion qu’ils me por-

toient, que par leur propre interell, caul’e qu’ils
croyoient n’avoir rien à craindre tandis que je lerois
avec eux.

J ’eus alors durant la nuiét un ér e longe. Car
m’ellant endormi dans une grande trilteiTe à caufe
des lettres que j’avois receues, il me lem la que je
voyois un homme qui me dilbit: Confolez-vous 8: a
ne craignez point.Ledéplaifirdans lequel vous elles se
fera la caule de voûte bonheur 8: de vollre éleva- se
tion, 8: vous ne fortirez pas feulement avec avanta- a
g? de ce fini, vous lbrtirez auliide plufieurs autres. se

e vous ’fi’ez donc point abattre: prenez courage; se
8: fouvenez-vous de l’avis que je vousdonne u’il se
vous faudra faire la guerre contre les Romains. ’é- ce
tant levé enfuite de ce fouge 8: voulantfortir de mon
logis, cettemulritude de Galiléens menée de fem-
mes 8: d’enfans ne m’eut pas plûtoli apperçeu qu’ils

fejetterent tous le virage contre terre8: me conju-
rerent avec larmes de ne les point abandonner, 8: de
ne point laill’et leur pays à ladifcrerion deleuts enne-
mis : 8: comme ils voyoient que je ne me laill’ois
point fléchir à leurs prieres,ilsfaifoient mille inapte-
cations contre ceux de J erulàlem, ui ne pouvoient
foufirit qu’ils vefcull’ent en repos gus ma conduire.
Une fi grande affliâion de tout ce peuple me toucha
le cœur. Je crûs qu’il n’y avoir point de peril auquel
je ne deull’e m’expofer pour leur confervation: 8:
ainfi je leur remis de demeurer. Je leur Comman-
day de choi r cinq mille hommes d’entre eux avec
des armes 8:des munirions de bouche pour me fui-
vre, 8: renvoyay toutle relie. Je marchay avec ces
cinq mille hommes, trois mille foldats que j’avais
déja, &qmtre-vingt chevaux, vers un bourg dela
frontiere de Ptolemaide’ nommé Chabolon, pour
m’op fer a Placide que CelliusGallus avoit envoyé
avec l’infanterie 8: une compagnie de cavalerie

ur mettrele feu dans les vill des Galiléens qui,
ont aux environs de Ptolemaide: Il le cam 8: le

retrancha proche de la ville, 8: je fis la mefme chofe
à foixante Rades prés de Chabolon. Ainfi eltant li
proches les uns des autres nous forcions louvent hors

de



                                                                     

A586 La VIE 05105393de nos retranchemens comme pour donner batail-
le: mais il nele (la que de legeres elcarmouches,
parceque plus PlÎdde voyoit queje defirois d’en ve-
nir aux mains, plus il craignoit de s’engager dans
un and combat, âme Vouloir point s’éloigner de
Pro emaïde.

Les chofes ellant en cet ellar, jonatlns St (es Col-
leguesarriverent dans la Province: 6c comme ils n’o-
foient m’attaquer ouvertement, ils talcherent de me
furprendre, ée pour celails m’écrivirenr une lettre
dont voicy les propres paroles.

Jonathas a: les Col es envoyez par ceux de
J Jerufalem, ’ A lofeph’ ialut. Les princi ux de la
’, villededlerulalem ayant eu avis que Jean e Gifchala
n vousa relié diverles cm bulches, nous ont envoyez
n pour luy en Paire de feveres reprimendes, a luy or-

donner d’obe’ir exactement à l’avenir à tout ce que

’ vous luy commanderez. Mais parce quenous deli-
” rons de conferer avec vous pour pourvoir avec vô-
’ tre avis à routes choies, nous vous prions de nous

n venir promtemenr trouveravec u efmre, a caule
n ue ce bourg cil: trop peut pour oger grand nombre

e foldars.
Cette lettre leur faifoit elperer que fi je les allois

trouver defarme’, ils pourroient 1ans peine m’arref-
ter: ou ne fi j’y allois avecdes troupes, ilsmefe-
roienr declarer rebelle. Un jeune cavalier fort refo-
luôc qui avoitautrefois litrvi le Roy fur char é de
cette lettre,ôt arrivaà la leconde heure de la nui lors
quej’ellois à table avec mes amis les lus particuliers
ô: les principaux des Galiléens. n de mes gens
m’ayant dit qu’un cavalier Juifelloitvenu, je luy
commanday de le faire entrer. Il ne laina perfoune,

n st me dit leulement en me rendant la lettre: Voicy
n ce que vous écrier lesDéputez de erufalem.Ren-
n dez leur promtemenr réponce: car ilfaut queje re-
n tourne les trouver. Ceux-quiefioient a tableavec

moy admirerenr l’infolence de ce bleuit: mérisge le
pria des’afièoirôtdefou ravecnous. Ille re ula:
a: a ors tenant toûjours a lettre en ma main fans
l’ouvrir je continuay à entretenir mes amis de di-
verfes chofes. Peu de temps après jeleur donnay le
bon loir, retins feulement quarrede ceux à qui je me
confiois le plus, ardis que l’on apportafldu vin. Alors
fans que perlonne s’en apperteull, j’ouvris laier-
tre: «St ayant veu ce qu’elle contenoit jela repliay or
la tins toûjours a ma main, comme fi je ne l’eulTe
point ouverte. Je commanday enfuire de donner ace
loldar vingt dragmes pour la dépence de [on vo age.
Il les receut à: m’en remercia: Ce qui me allant
voir qu’ilaimoitl’argent, 8c qu’ainfi ilne feroit pas

difficile de le gagner, je luy dis: Si vous voulez. boire
avec nous je vous donneray une dragme pour cha-
que verre de vin que vous boirez. Il accepta lacon-

ition, 6c but tantafin de gagner davantage, qu’il
s’en Via. Alors ne luy efiant luspoflîble de cacher
fonlYecret,ilnefut pas befoin el’inrerr erpourluy
Faire dire qu’on m’avoir drellë des cm ulches, êc
que j’avois elle condamné à perdre la vie. Ainfi
erant informé du deiïein de ceux ui l’avoient en-

voye’ , leur répondis en cette orte. i
,, Jofeph, A Jonathas 8c à les Collegues lalut. J’ay
n d’autant plus de joye d’apprendreque vous clics ar-

rivez en bonne fauté en Galilée, que cela me donne- se
ralemoyen derernerrre entre vos mains le foin des ss
affaires de cette province, & de fatisfaire au defirfl

ne j’ay depuis fi long-temps de m’en retourner a se
Îerufalem. Ainfi j’irois vous trouver à Xalon 6: is
beaucoup plus loin,quand même vous ne me le man- se
deriez pas. Mais vous me pardonnerez. bien fi je ne tr
le puis faire maintenant, parce ue je fuis obligéde se
demeurer a Chabolon pour ob erver Placide, 8c se
l’empefcher de Paire une irruption dans la «î
Il cil donc beaucoup plus à propos que vous veniez «C
icy après que vous aurez receu ma réponfe , aïolis?
que je vous en fupplie.

Je mis cette lettre entreles mains de ce cavalier,
à: envoyay avec luy trente des formes desplus
confiderables de Galilée avec or re de faluer feule-
ment ces Députez lins leur parler d’affaire quelcon-
que: & je leur donna à chacun pour les accom-
pagner un de ceux e mes iolars dont je m’aim-
rois le plus, à qui je commanday d’obferver foigneu-
fement fi ces Gentils-hommes Galiléens n’entre-

roienr pointen difcours avec Jonathas. Ces Depu-
tez de Jerufilem le voyant ainfi trompez dans leur
efperance, m’écrivirenr une autre lettre, dont voicy
les mots.

Jonathas ôtles Collegues, A Jolèph film: Nous”
vous ordonnons de venir dans rroisjours nous rrou- i’
ver à Gabara, [ans vous faireaccompagner par des i’
gens de guerre, afin que nous prenions connoill i*
lance des crimes dont vous avez accule Jan. Ë

A res avoir receu ces Gentils-hommes Galiléens
a: m avoir écrit cette lettre, ils vinrent en ja lia, qui
cil leplus grand boutgdu pais, le mieux mé de
murailles ôr extremement peuplé. Tous les habi-
tans ailerent au devant d’eux avec leurs femmesôt
leurs enfansen criant, qu’ils s’en retourualïent 1ans
envier le bonheur dont ils jourflbient d’avoir une
Gouverneur fi homme de bien. Jonathasôt lès Col-
legues, quoy que Fortirrirez de ces roles, n’aie-
rent le témoigner n leur rien répon re. Ils s’en al-
lerent vers d’autres bourgs où ils furent receus de la
mefme lotte, chacun criant qu’ils ne vouloient point
d’autre Gouverneur ne jofeph. Ainfi n’ayant û
rien faire, ils allerent a Sephoris. Comme lesh i-
tans font alïeétzonnez aux Romains, ils le contente-
rent d’aller au devant d’eux, 8C ne leur parlerenr de
moy en aucune forte. Ils palTerenr delà à Azochim
où ils furent receu: comme àjapha: ô: alors ne pou-
Vant plus retenir leur colere, i s commanderent aux
foldars qui les accompagnoient dei-aire taireces gens
Gide les chaiTer à coups debâron. Ils continuerent
leur chemin vers Gabara, où jean les vint joindre
avec trois mille hommes de guerre. Comme j’avois
appris par leurs lettres qu ils elloient relolus de me
perdre, je pris trois mille de mes foldats, hiKay le.
relie dans mon camp fous la conduire d’un de mes.
amis à qui je me fiois entierement, a: m’en allay a
Jotapar afin d’elire proche d’eux: car il n’en cil éloi-

gné que de quarante itades. J’écrivis de ce lieu à ces

De utez en cette forte.
Si vous voulez abiolument que je vous aille trou- G

ver, il y a dans la Galilée deux cens quarre bourgs "
ou villages;]e me rendray en celuy qu il vous plaira; 5’

. excepte it



                                                                     

Ecrnrn prix LUY-MESME,. excepté Gabara &Gifchala, dont l’unelilepays de
” ean,&l’autre a une liailbnrres-particuliere avec lui.
” onathas 8C les Collegues ne m’écrivirent plusçle-

uis avoir receu cette lettre,mais tinrent confeilavec
eurs amis 8c avec Jean , pour deliberer des moyens

de m’attaquer. Jean propola d’écrire arcures les vil-

les , tous les bourgs, êt tous les villa es de la Galilée,
. x difant qu’il le trouveroit au moins anschacun une

donne ou deux qui ne m’aimoient pas : qu’on les
gîtoit venir pour dépofer contre moy : giron drefl’e-
roit un aéte de leurs depofitions pour ’re connoi-
tre que les Galiléens m’avoienr déclaré leur enne-

mi ; ôr ue l’on.envoyeroit cet a&e à erulalem
ur y re confirmé: Ce qpi donneroit elacrain-

te aux Galiléens qui m’affe ionnoient, & les porte-
roit à m’abandonner. Cette propofitiOn fur fort ap-

rouvée: à: environ la rroifieme heure dela nuiél:
achée vint m’en donner avis.
Voyant donc qu’il n’y avoit point de temps àAper-

dre je commanday a Jacob, qui m’ellzoit tres-fi elle,
de prendre deux cens hommes, ôt les dilpofer fur les
cherninsqui vont de Gabara enGalilée pour arreller
tous les palièns a: me les envoyer,principalement
ceux qui fe trouveroient porter des lettres. J’en-

i voyay d’un autre côréJeremie l’un de mes amis avec

fix cens hommes fur les Confins de la Galilée du
collé de Jerulalem , avec ordre d’arreiler tous ceux
qui rteroient des lettres, de les retenir enchaifnez,
a: Je» m’envoyer les dépefchesJ’ordonnay enfuite

aux Galiléens de fetrouverlelendemain enarmes à
Gabara avec des vivres out troisjours, [épatai en

h narre troupes les gens e guerre qui relioient au-
és de mo , &leur donnay our chef ceux de mes

gardes dontj’eitois rres-alTur ôt leur défendis de re-
cevoir rmy eux aucun foldat u’ils ne connull’ent.
Lelen emain lors que j’arrivay a Gabara environ la
cinquième heure du jour je trouvai la cam ne
toute pleine de Galiléens armez qui venoient mon
fémurs , sa avec eux une grande quantité de parians.
Comme je commen ois à leur let ils s’écrierent
tout d’une voix quej citois leur iénfiiiteur ôr leiâu-
veur de leur pays. Je les remerciay de leur affeé’tion,
s: les exhortai à ne faire tort à perlonne ,- mais à
le contenter des vivres qu’ils avoient ap rtez fans
rien iller dans les villages, rce que ’e de rois d’ap-
pailé)!’ ce, trouble 1ans e ufion e gôtfans vio-

ence. ,Ce mefme our ceux qui portoient aJerufalem les
lettres de Jonathas ne manquerent de tomber
entre les mains des gens que fj’avois Tpofez fur les
chemins.Ils les arrelterent pri onniers,&jm’envoye-
rent les lettres que je trouvay pleines de calomnies ô:
d’injures contre moy. Je le diflîmulay (ans enpparler
a perlonne; mais je me refolus d’aller droit a eux.
Anal-toit qu’ils eurent avis que je m’approchois ils

Te retirerenr ac Jean avec eux dans la marron de Je-
I ius,qui efioit une ode à; forte tout peu difi’eren-
te d une citadelle. ls y cacherent une com gnie de
gens de guerre,fermerenr toutes les portes a la refer-
ved’une feule, 8c m’arrendirent dans l’elperance ue

j’irois lesialüer. Ils avoient commandé aleurs ol-
dats de ne lailTer entrer ne moi lèul à: de repouiïer
tonales autres,croyant qu aprés cela illeur feroit .fa- J

cile dem’arreller. Mais cette trabifon ne leur réüifit
pas, parce que fur la défiance que j’en eus j’entrai
dans une maifon proche de la leur, 8x feignis d’avoir
befoin de me repoier. Ils creurent que je dormois en
effet,- a: forrirent pour perfuader âmes troupes de
m’abandonner comme m’ellant fortmal acquité de

ma charge. Il arriva neanmoins tout le contraire.
Car les Galiléens ne les eurent pas lûtollapperceus
qu’ils témoignerent hautement l’a célion qu’ils a-

voient pour moi,&leur reprocherentquelans que
je leur en cuire donné le moindre fujet ils venoient
troubler la tranquillité de la province : à quoy ils
ajoûrerent qu’ils pouvoient bien s’en retourner, uis
qq’ils ne recevroient oint d’autreGouverneur. cla
m ayant elié rapporteje m’avançay pour entendrece

ne diroit Jonathas. Tout ce peuple me receut avec
es acclamations de joye 8c des remerciemens de les

avoir gouvernez avec tant de juflice ôr de bonté. J o-
nathas ôt fes Collegues les entendant parler dela
forte ne tinrent as leur vie en [cureté a: ne pen-
foient qu’à s’en ir. Mais il n’cfloit pas en leur pou-

voir. Je leur dis de demeurer : 5c ils en Fureur fi ef-
Frayez qu’ils paroilToient eflre hors d’eux-mefmes.
Aprés quej’eus impolé filence à tout ce peuple, l’or-

donnay à ceux de mes foldats en quijemeconfiois
le plus de der les avenues; &Icommandaià tout
le telle de etenirfous les armes pourcmpefther les
furpril’es de Jean ou de nos autres ennemis. Je com-
mençai par leur parler de la premiere lettre que ces
Deputez’m’avoient écrite, par laquelle ils me man-
doient qu’ils avoient ellé envoyez deJerulalem pour
terminer les differens d’entre Jean a: moy, &me
prioit de les aller trouver. Et afin que perlbnne
n’en fifi douter je produifis cette lettre , St ajoûtay
en a reliant ma ole à Jonathas: Si me trouvant ”
obligé de: me jul ifier devant vous a: vos Collegues ”
des acculations deJean contre moy, j’avais produit ”
deux ou. trois témoins tres-gens de bien qui rendif- ”
lent témoignage dela finceriré de mes aérions, n’eli- ”

il pas vra ne vous ne pourriez pas ne me point ab- ”
foudre? ais maintenant pour vous faire conno’i- ”
tre de uelle forte je me fuis conduit dansl’exercrce ’

de ma rge , je ne me contente pasde produire”
trois témoins: je produis tous-iceux ue vous voyez ”
devant vous . lnterro les de mes ions; 8c qu’ils ”
vousdifent s’ils y ont trouvé quel uecholeà répren- ”

dre.Et vous tous, a’oûtay-je, en m adreilant’auxGa- ”

G

- liléens,le plus grau plailir que vous me puiifiez Faire ”
cil de ne point difiimuler la verité; mais de déclarer ”
hardiment devant ces Meilleurs c omme s’ils citoient ”
nos j uges,fi j’ai commis quelque choie digne de re- ”
proche dans les Fonétions de ma charge. Aprés que ”
j’eus parlé de la iorte tous d’une commune voixdi-

rent que j’ellois leur bienfaiteur a: leur conferva-
reur , témoigner-eut qu’ils approuvoient toute ma
conduire , à: me psrierent de continuer à les gouver-
ner comme j’avo fait jufques alors, murant tous
avec ferment ne je n’avois jamais fouffert qu’on
cuit attenté àl onneur de leurs femmes , nine leur
avois jamais œufé aucun déplaifir.Je leus enfuite fi
haut que plufieurs des Galiléens pûrent entendre
les deux lettres de Jonathas qui avoient eltéinter.
ceptées , 6c qui m’accuibient par une pure œâpmnie

avou-



                                                                     

4.88 L a v r a bd’av ’ lutoit ’ai un u’engouverneur.Etpar-
ce (1361;: ne vo fait: pta’s qu’qilsfœuflmt de quelle for.-

te elles elloient tombées entre mesmains , de crain-
te qu’ils n’olàlÏent plus continuer à écrire je dis que

les mellagers me les avoient ap nées d’eux-mel- pr
mes. lettres irriteront de te eforte toute cette
multitude contre Jonathasôtfes Colleguesqu’ils le
jetterent fur eux,St inondent fans doute tuezJi ene
les en enlie empeignes. e dis aJonathas que je e ut
pardonnois tout ce qu ils avoient fait contre moi ,
pourveu qu’ils changeallenr de conduite Stretour-
mirent dire en Jer’ulaleinà ceux 331116 avoient de-
putez de quelle maniere je m’e ’s conduit dans
mon ernploles me le romirenr, Stje lestenvoyay,
quoy que jene douta ewgu’üs memanqueroient

e parole. Mais la fureur e cepeuplecontinuant
toujours ils me conjuroient de leur permettre de
les punir , Stbien que je m’efl’orçafl’e de tout mon

pouvoir de modem leur Colere Stde leur perfuader
de leur pardonner, en leur remontrant qu’il n’y a

oint de fedirion ui ne foitdelàvantageufe’au pu.
Ellc, ils vouloient a toute force aller attaquer le logis
deJonatbas.

oyantdonc qu’il n’efloit plus en mon pouvoir

de les retenir je montay achevai, St leur comman-
day de me fuivre à 50 au quiell un villaged’Ara-
bic éloigné de vingt il es du lieu où j’ellois,St em-
pefchay par ce moyen qu’on nepûll m’accufer d’a-

voir commence’ une guerre civile. Lors queje fus
arrivé a je fis faire aire à mes troupes 5 St aprés
les avoir avertis de ne le lailler pas emporter fi ailé-
ment a la colete, je dis actant des plus confiderables
des Galiléens tant parleur ualire que Ester leur âge,
de le reparer pour aillera erufitlem Ï centenaire
qui oient ceux qui trou laient la Province , St
leur dis que s’ils pouvoient Faire comprendre raifon
au u le , il Faloit le .v ter à m’écrire des lettres par
l nielles il meconfiPËrm’eroit dansle Gouvernement
de Galilée à: commanderoit à Jean de s’en éloi-
gner. Ils partirent trois jours après avec ces ordres,
St je. leur donnay cinq cens foldars pour Inaccpm-

er. J’écrivis aulli àquelques-uns demi: amis de
arie de nurvnir à la leurete’ de leur paillage; car

cette ville oit déja affujettie aux Romains,Stcom-
me ce chemin elloit le plus courtils n’auroient pû
s’ils ne l’eufiEnr pris arriver dans trois jours àJerula-

lem. Je les conduifisjufques à la frontiere , polay
des gardes fur les chemins pour empelcher que l’on
ne pas rien apprendre de leur depart , St m’arreilay
durant uelques jours àJapha.

loua: as St les Collegues vo au: que tous leurs
delï’eins leur avoient fi mal rétif]?l rem oyerenr Jean
à Gilèhala,Sts’en allerent àTiberiade dans l’elperan-

ce de s’en rendre maillre,parce queJefus qui en ex-
erçoit alors la rouverain: Macgillrature leur avoit
promis de perfuader au peuple eles recevoir a: de r:
bûmettre à eux. Bila qu: j’ avois laill’épour mon

Lieutenant m’en avertit mil-roll , St me prefla de
retourner en diligence .- cequ’ayant fait je m’expo-
lay a un grand Ëil par la rencontre queje vaydire.
Jonathas St les llegues qui elloient déjaarrivezà

iberiade,où ils avoient rté plufieurs des habiœns
qui nem’aimoient pas a e revolrer contretnoy, fu-

s J o s a r a
rent fort furpris de un venue: ils vinrent me trou.

l mais; tés n’avoir medirentqu’ilâ firéioüüï

. (oient çl’howicur qnci’avois anuiasrparlamnicre
dont je m’ellois conduirdansmac ge, un’ils y

comme eilant leur concitoyen. Ils me
i protcficrcnr site que mon amitié. leur citoit beau-
? coup plus confidmblç lqui: celle de J cané: me prie-
; rent de m’en retourner ut l’allurance qu’ils madon-

; noient de le remettre bien-roll entre me: .118
. me le confirmerent par des [amena li terribles têt. fi.
l lattez parmy nous, ue je crus dire obligé encon-
Î [dence d’y ajouter y; St pour m’em cher de
l trouver étrange u’ils infillalïent fi fort a mon éloi-

i gnement, ils me [rent quelejourdu Sabbat citant
proche ils defiroient d’empelcher qu’il n’arrivait

uelque trouble parmy le peuple. Comme je ne me
éfiois oint d’eux je me retiray à Tarichée: mais ’e

lmïay ans la ville des perfonnes avec charged’o ,
(èrver tout ce que l’on diroit de moy, St de le faire

j (favoir a d’autres que ’edifpolaien divers endroits
j ur le chemin qui vade JTiberiade àTariche’e de
j m’en apporter des nouvelles avec plus de diligence,
l Le lendemain tout le peuple s’alÏembla dans unlieu
lforr (pacieux qui citoit delliné pour la priere.Jo-
Î nathas s’y trouva aullî, St n’olânt parler ouverte-

l ment devrewolte ilfe contenta de dire que la ville a-
voit befoin de changer de Gouverneur. Mais Jefus
pui efioir le principal magillrat ajoûta (ans rien dif-
imuler , qu’il leur elloit beaucoup plus avantageux

d’obeir a quatre perlonnes qu’à une feule ; d’autant

plus que ces quatre elloient d’une nailïance illulltre,
St d’une [in ’ere prudence:St en parlantdela forte

,il montroit onathas St les Collegues. Juflcloüa ce;
Lavis, à: arum quelques-uns des habitansàlbn api-r
mon. Mais le peuple n’entre point dans ce (qui.
dînait z à il feroit arrivé fans doute une («linga li la

. fixiérne heure du jour qui en celuy du Sabbat nous
oblige d’aller dilher . ne full Venue. L’allemble’e

a an: donc dl: me au lendemain les Dispute;
s en retournèrent fans rien faire. Si toflque j’en en;
la nouvelle je me refolus d’aller des le matin à Tibeç
riade : ainfi eflant partide Tarichée au point du jour
je trouvay quele peuple alloit deja ailanblé dans l’o-
ratoire , 1ans u’il fceull Iui-quoy il s’ ali’embloir.

j Jonathas St esColleguesforr furpris e me voir fi.-
. rent courir le bruit qu’il avoit paru de la cavalerie
Romaine tés d’Homonœ , qui n’elt élo’ é que de

trente es de la ville. Surquoi ils s’écrierentqu’il ne

faloit pas ioulÎrir que les ennemis vinflentainfia
leur veuè’ piller lacanipagne.Ce u’ilsdifoient à clef.

fait! de mvobliger deiortir pour écourirleshabîtanl.
du plat pays , St demeurer cependant maillres de la
ville en gagnant à mon préjudice l’aEeéfion des
bitans. Je n eus pas peine à m’appercevoir de leur ar-
tifice, St fis néanmoins ce qu’ils defiroient de.
ne donner pas fujetàceux de Tiberiade de croire
que je ce ui regardoit leur (cureté. Je
m’y en allai onc en d’ ’gence, à: reconnus qu’il n y

avoit (craignent la moindre apparenceau bruir-
que l’on avoit fait courir.Je revinsaulfirtollflrrou-q
vay que le Sana: St le peuple étoit deja all’emblez o
St que onarhas Faifoit une grande inve&ive contre
moy , dilant que je méprifois le foin de la guerre s 5C .

ne



                                                                     

Ecaïraraitur-Misms: .Île pen’fois qu’à me divertir. Sur quoy il produiloit
narre lettres qu’il affuroit avoir receuè’s des Gali-

leens des fronticrcs, par lefquelles ils luy deman-
"doient un promt lecours contreles Romains, qui
menaçoient d’entrer dans trois jours en leur (pays
avec rand nombre d’infanterie à: decavalerie. eux
de l eriadeajoûtercnt trop ailëment foy à ce rap-
port, a: le mirent a crier u’il n’y avoit int de
temps à perdre; mais qu’il nioit que j’alla e prom-
tement remedier à un fi prellant peril. Œoy que
je comprille allez le deliëin de Jonathas je nelai ay
pas de dire que j’eilois prell de marcher: mais que
es quatre lcztres que l’on avoit reprefentées cllant

écrites de divers endroits également menai ez, ilfa-

loit dillribuer toutes nos troupes en cinq corps,
dont clucun des Deputez de Jerufiilem en com-
manderoit un , et moy un autre, puis que d’aulli
braves gens qu’ils efioimtdevoicntafldierlarepu-
bli ne de leurs perfonnes auili bien que de leurs

. c0 cils. Cette propofition lut extremement atout
le peuple, et ils nous pre oient tous de l’executer.
LesDeputez au contraire ne Furent pas peu troublez
de voir que j’avais ainfi renVerfe leurs nouveaux def-
flans. Sur quoy Ananias l’un d’entre eux, qui citoit

tmfort méchant homme &fort artificieux, propo-
fade publier un jeûne pour le lendemain, en que
chacun le rendift fans armes au mefine lieu a: àla
mefme heure, pour témoigner qu’ils ne pouvoient
rienlaris le fecours ôt l’alliltance de Dieu. Ce qu’il
ne difoit pas parzele de religion;mais afin de me
defiarmer 8c tous les miens. jefiiscontraint nem-
moins d’ conicntir, de peut u’il ne ièmblali que
je meprid’ile ce qui avoit une il grande apparencede

picte. . , lAufli-toii que l’all’emblée fut le ée, Jonathas

à: les Collegues écrivirent àJean de gendre auprès
d’eux le jour luivant avec le plus de gens de guerre
qu’il pourroit, pour m’arrêterôt venir ainfi à bout
de ce qu’il deliroit, dont ils luy finiroient voir la Fa-
cilité. Ces lettres le réjoüirentfort; a: il ne man-
îqa pas de le mettre en ellat d’executerce dellein.

- lendemain je dis a deux de mes gardes travail-
hm et tres-fidelles de cacher fous leurs habits de
courtes épées a: de me lùivre, afin que s’il en efloit

befoin nous paillions nous defendre de nos enne-
mis. Je pris aulli une cuiraiTe a: une épée qu’on ne
Voyou int,& m’en allay en cet ellat au lieu oùl’on
citoit a emblé. uand je fus arrivé avec mes amis,
Jefus ui le tenoit a la porte ne ’t à aucun des
miens entrer: &nlors quel’on alloit commencer la
priere, il me demanda ce que j ’avois Fait des meubles
ô: de l’argent non monnayé qu’on avoit illé dans le

palaisdu Roy lorsqu’on y avoitmis le igu: ce qu’il
ne Enfoit que épour gagner tempsjufques à ce que
Jean fiiltarriv . Je lu répondis que j’avois tout mis
entre les mains de apellaôcde dix des principaux
labiums de Tiberiade, 6c qu’il pouvoit leur deman-
der fi je ne difois pas vray. Surquoy Ca llaôtles
autres reconnurent u’tl eiloit ainfi. J us me de-
manda enfuite ce que j’avais fait des vingt pieces d’or

que j’avois tirées de quelque argentnonmonnoye’
ne j’lVOÎS fait vendre. je répondis que je les avois

ée: à ceux que j’avais envoyez à Jerufalcm

4-89
Out la depence de leur vayage. Sur cela] ouatinas à:

es Collegues dirent que j’avois eu tort de les payer"
aux dé ans du public. Une il ïandemalit’eirrita
le peup eEt lors que je visqu’ile oit prefias’émou-
voir je repartis pourl’animer de plus en plus; que il
j’avois mal fait d’avoir donné ces vingt pleces d’or

des deniers publics, j’oRrois de les payer du mien
afin de Faire celTer leurs plaintes. Ces paroles Enfant
voir li clairement jufqu’à quel point alloit leur in-
juliice contre mqy, le peuple s émeut meore da-
vantage, &quan jefus vit ne cet affaire prenoit
un chemin tout contraire à cêluy qu’ils avoient efpe-’

ré, ilcommanda au peuple de le retirer, à: dit que
le Senat iculeuii à demeurer, parceque ces fortes
d hilaires nedevoient pas fe traiter tumultuairement.
Surquoy le peuple criant qu’il ne me vouloit pas latif-

ier leul avec eux, un homme vint dire tout bas à
Jelus que citoit proche avec les troupes. Alors
jonathas ne pouvant plus le retenir, ô: Dieu le per-
s; ettant peut-titre ainfi pour melâuver, puis qu au-
trement je n’aurais pû eviter de tir les mains
delean. Ceflez, dit-il, ôhabitans de iberiade de”
vous mettre en peine touchant ces vingt pieces d’or. ”
Car ce n’ell pas pource fujet quejoleph merite de ”
perdre la vie: c cit parce u il vous troua , et",
s’eil rendu Vollre tyran.Enac evant ces paru es, luy "
st ceux de la hélion le mirent en devoir de me tuer.
Mais ceux qui efloient venus avec moy ayant tiré
leurs epées a: lepeu le ayant pris des pierres pour
allommerjonathas, ’ sme tirerent d’entre lesmains

’de mes ennetnis. Comme je me retirois je vis venir

Jean avec les liens. e le lac un chemin
détourné,montay dalla ugI’ÎEÏÊZau, meplltruvay àTa-’

fichée, à: écharpa ainfi d’un fi grand peril.
J’alÏemblay au i-toli les prinopaux des Gali-

léens, scieur fis entendre comment contre toute for-
te dejuliice il s’en citoit fi ufalu qUeJonathas a:
ceux de fafaétion ne m’eu entalTafliné. Ils s’en mi-

rent en telle colere u’ils me conj urerent de ne diffe-
rer pas davantage à es mener contre eux a: leur per-
mettre d’exrerminer Jean, rlonathzis, 8: tous l’es
Collegues. Je les retins en eur reprefentanr qu’il
faloit avant que d’en venir aux armes, attendre le re-
tour de ceux quej’avois envoyez à Jerufalem, afin
de ne rien Faireque deleur confinement. Cepena
dant Jean voyant que [on deilein elloit manqué
étoit retourné à Gilchala.

Peu de temps après ceux que j’avois envoyez à
jemlâlem revinrent, 8c me rapporterent que le
peigne avoit trouvé tres-mauvais ue le Grand Sas
cri careur Ananus,°& Simon fils eGamaliel cuf-
lent fans a participation envoyé des Deputez en
Galilée pour medepoilederde ma charge, 8c u’il
ne s’en eiloit gueres falu qu’il n’eul’t mis le feu ans

leurs maifons. Ils me rendirent auflîdes lettres
lefquelles les principaux de la ville, de l’autorit 6c
du confentement de tout le peuple, me confir-
moient dans mon Gouvernement , 8c ordonnoient
à Jonathas a: à les Collegues de s’en retourner-
Lors gâte j’eus receu ces lettres je m’en allay à Ara
bellao j’avois ordonné aux Galiléens de s’aflan- ’

bler: 8c là mes Envoyez leur raconterent de quelle
forte le peuple de Jerulalem irrité de la méchanceté

’ T t ’ de
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4.9o La vrnnsJosnrnde Jonathas m’avoir maîntenu dans ma charge, et m0yensd’entrer enquelqueaccommodemenr i
lu y avoit commandé de s’en retourner avec les Col- ï rtager enlèmble le Gouvernement de laG ilée.’
legues. J’envoyay enfuite à ces quatre Dé utez les iman éhloüy d’une propofition fi avantageul’efiit
lettres qui leur citoient écrites a eux-me mes, 8C fi malhabile que de laccepter: maisJoalar aucon- ’
commanday à celuy que j’en chargeay de bien ob-j traire le défiant qu’il y eull: quelque mauvais dei:
lèrverleur contenance.lls furent terriblement trou- Ièin caché, ne tomba point dans ce ’ e. Jofisde
blez, &envoyerentauflî-toll uerirJean.Ils tinrent grands complimens à Simon 6: à reg amis de ce
enfuite confeilavec le Senar degriberiade St les prin- qu’ils avoient bien voulu venir: et l’ayant éloigné
cipaux de Gabara afin de deliberer fur ce qu’ils peua delatroupelousprétextedeluidirequel-
avoient àFaire. C eux de Tiberiade furent d’avis que, que c oie en ferret; je lepris à traVers le corps 6C
Jonathas et les Collegues devoient continuer à le mis entre les mains de quel ues uns des miens
prendre [on des affaires, pour ne pas abandonner.
une ville ui s’efloit mile entre leurs mains; 8c cela
d’autant p ûtoli que j’avois refolu de les attaquer: ce

u’ils avançoient faullementJean approuva (et avis,
y ajoûta qu’il faloit envo et deux des Deputez à l

Jerufalem, pour ni’accufer evant le peuple d’avoir i
mal gouverné la Galilée. Et qu’il leur feroit ailé de.

le luy erfuader, tant par la confideration deleur:
qualite, que par la legereté quiluyell: finaturelle.

hacun approuva cette propolîtion: a: wifi-toit
Jonathas ô: Ananias partirent, 8c leurs deux Colle-
gues demeurerent à Tiberiade, où on leur donna
cent hommes pour leur garde. Les habitans travail-
leront enfuit: àla reparaiion de leurs murailles, pri-
rentles armes, &envoyerent à Gifchala demander
des troupes a Jean pour s’en Ravir au befoin contre
m0 .

onathas et ceux qui l’accompagnoiem) ellant
arrivez a Darabith, quiell un petit bourg ailis dans
le grand Champ fur l’es frontieres dela Galilée, ceux
de mes gens ne j’avois mis fur les chemins les ar-
relierenr,leur rent uitterles armes,ôtlesretinrent
priionniersen cem me lieu. Levi qui Commandoit
ce party mel’e’crivit wifi-toit. Je le difiîniulay du-

rant deux jours, 8c envoyay exhorter ceux de T1-
beriade de quitter les armes, a: de renvoyer chez
eux ceux qu ils avoient fait venir àleur feeours.Mais
dans la creance u’ils avoient que Jonathas feroit
déjaarrivé àJeru em,ils ne me répondirent que par
des injures. Je crûs néanmoins devoir continuer
d’agir plûtoli par adrelTe que par force, afin de ne
me ’as rendre coupable d’avoir allumé une guerre

avili Ainfi pour les attirer hors de leurs murail-
les, je pris dix mille hommes choifisôt lesle y
en trois corps. Je commanday a une partie ede-
meurer dans le bour de Domez: j’en ogeay mille
dans un bour ui fur la montagne diitant de
quarre (fades (fie iheriade, avecordre de n’en point
partir que lors que jeleur en donnerois le lignai, 6:
m’avan ay avec un autre corps à laveue’ de Tibe-

riade. es habitans fouirent, firent plufieurs cour-
fes fur mes gens, et u’erent de paroles ic liantes
contre moy. Leur impudence pailla me me lavant
qu’ils firent porter un cercdeui , et feignoient par
mocquerie de pleurer ma mort: mais je me moc-
quois dans mon coeur de lemfolie. Et comme j’avois
toûjours le deflëin de meiaifir de Jean à: de Joafar
les deux autres Colle ues deJonathas ui eiioient
demeurez à Tyber e, je les fisprier es’avancer
hors de la ville avec ceux de leurs amis ôtde leurs
gardes, qu’ils voudroient choifir pour leur lèureté,
parce que je defirois de confer: avec aux des

pour le mener dans ce bourgo j’avoisrles gens en
chez: à: leur ayant donné le fignal jemarch? vers
Tiberiade. Alors le combatcommenqa. Il utfort
opinialtré: a: les miens efioient preils à lai-cher le
pied, fi e ne leur enfle redonnédu coeur.Errfin après
avoir couru fortune d’elire défait, je contraignis les
ennemis de rentrer danslaville. C ndantquel-
ques-uns de ceux guaranis envoyés par le lac avec
ordre de mettre le ans la premiere mailbn qu’ils
prendroient, ayant executé ce commandement, les
habitans quis’in-aginerent quela ville citoit prife de

force , mirent bas les armes, et me prierent avec
leurs femmes 8: leurs enfiansde leur pardonner. e
le leur aecorday, arrel’tay la Fureur des foldats, 5th
-nui& ellant proche, je fis former laretraite. J’en-
jvoyay querir Simon pour louper avec moy, le cpn-
;fblay, a: luy promis dele renvoyer en toute [cureté
a Jerufalem, avec tout ce dont il auroit befoin pour
Ion voyage.

J’entray le lendemain avec dix milles hommes ar-
mez dans Tyberiade, 8c fis venir dans la .ace les
principaux dela ville, a qui je commanday deda-
rer qui avoient elle les aureurs de la fedition. Ils le fi-n
rent, tôt je les envoyay liez àJotapat. Quant à Jona- ’
thas a: les Collegues, jeles fisconduireavec uneell
cortejufques à Jerulalem, ôt pourveus a tout ce qui
citoit necellaire pourleur voyage. Ceux de Tibe-
riade vinrent une lèconde fois me prier d’oublier les
fujets que j’avois de meplaindre d’eux, en m’afihrant
qu’ils repareroient par leur fidelité les Fautes qu’ils

avoient commifes par le pali-é, et me conj urerent de
vouloir fare rendre ce ne l’on avoit pillé. Je com-
manday nuai-toit que ’on apportall dans la grande
place tout ce qui avoit eilé pris. Et comme les fola
dats avoient peine a s’y refondre, jejettay les yeux
fur l’un d’eux qui eiloit beaucoup mieux veiiu qhu’à

l’ordinaire, 8c luy demanday oùilavoit ’s cet a-
bit: il avoüa qu’il-l’avoir pillé: je luy fis onner plu-

fieurs coups, et menagay les autres de les traiter en-
core plus lèverement, s’ils ne ra portoient tout leur
butin. Ils obeïrent: a: je fisren re àchacundesha-
bitans ce qui luy appartenoit.

Je croy dCVOlI’ Paire connoillre en ce lieu la mau-
vaife foy de Julie a: des autres, qui ayant parlé de.
cette mefme affine dans leurs biliaires n’ont in:
eu de honte pour fatisfaireleur pallîon et leur ’ne
de l’expoièr aux yeux de la polterité tout autrement
qu’elle ne s’eii palTee en elfet. En uoy ils ne dilfe-
rent en rien de ceux qui ialfifient es mîtes publics,
linon qu’en ce qu’ils n’apprehendent point qu’en
les en puniile. AinfiJulle ayant entrepris de fi: rendre-
recommendable , en écrivant cette guerre a dit de

moy



                                                                     

EcatrsirnaLUY-Masme. 4.9:moy plufieurs cholés tres-Faulles , a: n’a pas elle
plus veritable en ce qui regarde (on propre pais.
C’eli ce qui me contraint maintenant pour le con-

’ vaincre de rapporter ce que j’avois tû jufquesicy:
ô! on ne doit pas s’étonner de ce que j’ay tant dil-
feré.Car encore qu’un bifiorien loir obligé de dire la
verité, il peut ne s’emporter pas contre les méchans:
non qu’ils meritent qu’on les favorilE;mais pour de-
meurer dans les termes d’une lage moderation.Ain-
fi, aile: pour revenir à vous qui pretendez ellre ce-
luy de tous les hilioriens à qui on doit ajoûter le plus
de foy: dites-môy,jevous prie,comment cil-il polli-
ble que les Galiléens &moy ayons el’té caule de la re-

volte de vollre païs contre les Romains et contre le
Roy, puis qu’auparavant que laville de Jerufalern
m’eull envo e’ pour Gouverneur en la Galilée, vous
ët ceux de theriade aviez déja pris les armes & Fait
la guerre à ceux de la Province de Decapolis en Sy-
rie? Car pouvez-vous nier que vous n ayez mis le
feu dans leurs villages, ôt qu’un de vos gens n’y ait
elle tué , dont je ne fuis pas feul qui rend témoi-
gnage, puis que cela le trouve mefme dans les Com-
mentaires de ’Em ereurVefpafien,oùl’on voit que
lors qu’il citoit a tolemaïde les habitans de Deca-
polis le prierent de vous faire chafiier comme l’au-
teur de tousleurs maux: . tic il l’auroit fait fans doute,
fi le Roy Agrippa, entre les mains de qui on vous
avoit mis pour en Erre j ultice, ne vous eull fait grace
à la priere deBerenice la fœur: ce qui n’empefcha

que vous ne demeuralfiez long- rem s en priion.
gisais la fuite de vos mitions a Fait au 1 clairement
sonnoillre uel vous avez cité durant toute volire
Nie, a: quec efl’. vous qui avez porté volire pais à le
revolter contre les Romains, comme je le feray voir
par-des cuves tus-convaincantes. Je me trouve
doncob ’ émaintenant à caule de vous, d’accufer

les autres habitans de Tiberiade, 8c de montrer
que vous n’avez elle fidelle ny au Roy ny aux Ro-
mains. Se horis 8c Tiberiade, d’où vous avez tiré
vollre na’ ance,font les plus randes villes de la Ga-
lilée. La premiere, qui elt a ile au milieu du pais ô:
qui a tout alentour de loy lufieurs villafiges qui en
dépendent, ellant refoluè’ e demeurer delle aux

mains, pquue vous aviez tous quantité d’armes sa
en particulier 8c en public? QIC fi vous répondez

ne j’en fils alors la caule, je vous demande qui en a
donc elle la taule depuis? Car cuvez-vous ignorer
qu’avant le fiege de Jerulalem j’avois ollé forcé dans

Jotapat; que plufieurs autres châteaux avoient elle.
pris, & qu’un grand nombre de Galiléens avoient
elle tuez. en divers combats? Si donc ce n’avoir pas
elle volontairement, mais par contrainte que vous
eulliez pris les armeS, quivous empefchoit alors de
les quitter, 8c de vous mettre fous l’obcïllance du
Roy ôt des Romains, puis qu’il ne vous relioit, plus
aucune apprehenfionde moy? Mais ce qui cil vrai
cit que vous avez attendu julques a ce que vousayez
veu Vefpaficn arrivé avec toutes les forces aux por-
tes de vollre ville; et qu’alorsla crainte du peril vous
a delarmez. Vous n’auriez pû éviter neanmoins
d’el’tre emportez de force à abandonnez au pilla e,
file Roy n eull obtenu de la clemence de Vefpaligen
le pardon de vollre folie.Ce n’adonc pas elle ma lau-
te, mais la voiire, ô: vollre perte n’ell venue que de
ce que vous avez toûjours-ellé dansle cœur ennemi
de l’Empire.Car avez-vous oublié que dans tous les
avantages que j’ay remportés lur vous je n’ay voulu

faire mourir aucun des vollres: au lieu que les divi-
fions qui ont rtagé vollre ville, non par vollre af-
feâion pour e Roy et pour les Romains, mais par
Volire propre mal-ce, ont coûté la vie’a cent quatre -
vingt-cinq de vos citoyens durant le temps que j’é-
rois ailiege dans Jora at? Ne s’eli-il as trouvé dans
Jerufalem durant le libgedeux mille ommes de Ti-
beriade, dont une partie ont elle tuez. 5c lts autres
pris priionniers P à: direz-vous our prouver que
vous n’elliez point ennemi des Romains que vous
vous eiliez alors retiré au présdu Roy? Ne dlray-je
pas au contraire que vous ne le filles que la crain-
te que vous enlies de moy? (fie fi je uis un mé-
chant, comme vous le publiez: qu’elles-vous donc,
vous à qui le Roy A grippa (auva la vie lors queVef-
pafien vous avoit condamné à la perdre; vous qu’il
n’a pas laill’é de faire mettre deux fois en prifon quoy

que vous luy enfliez donné beaucoup d’argentgvous
qu’il envo a deux Fois en exil, vous qu’il auroit fait

Rems, quoy qu’elle cuit Pûfacilcmem Je foûle. mourirfi erenicelaloeur n’cult obtenu voltre a:
ver coutre eux , n’a jamais voulu me recevoir, a): ce, 5C vous enfin en ui reconnut tant d’infidelite
prendre les armes pour les! uifs. Mais dans la crainte , dans la ch’arge defon ecretaire dont il vous avoit ho-
que lès habitans avoient emoy, ils me furprirent; note. qu Il vous dçfendit de vous prclènter jamais

r leurs artifices, ô: me porterent mefme à leur p devant luy? Mais je n’en veux pas dire davantage.
’ des mut-mues, Ils recentrant enfuira volontai-ï Au relie j admire labardiefie avec laquelle vous olez

rement gamilbn de Cellius Gallus Gouverneur de V affurer d’avoir écrit cette hilloire plus exaéiement ,’
Syrie pour les Romains, me refuferent l’entréef qu’aucun autre, [vous qui fie Îçavez pas feulement
deleur ville, parcequejeleur elloistrop redoutable: ce qm s’elt palle en Galilec: car vous elliez alorsà
Ilsne voulurent pas incline nous lècourir lors du fie- j Bamch aupres du Roy: ôt vous n’avez garde non
ge deJerufaletn, quoy que le Temple qui leur citoit l lus de fgavoir ce que les Romains ont loufiat au
commun avec nous full en peril de tomber entre les age de Jotapat, ny de quelle lorte je m’y fuis con-
mainsde nos ennemis, tant ils craignoient qu’ils ne; duit, puis que vous ne m’aviez point fuir i, 6: qu’il

fient prendre les armes contre les Romains. * n’efi relie un leulde ceux quim ont aidé à defendre
c’ellicy, Julie, u’il Faut parler de vollre ville. cette place pour vous en pouvoir apprendre de non:

Elleelialfile lur le lacde Genefareth, éloi éd’l-Iip- velles. ne li vous dites que vous avez ra portes
de trente llades, de loixante de Ga are, St de avec plus d’exaétitude ce qui s’elt palle au lege de

(Puffin tde Scytopolisqui cillons l’obeïlTance du Jerulalem, je vous demande comment cela le peut
Roy. [le n’eli proche d aucune ville des Juifs. Œi» faire, punique vous ne vous y elles point trouve, 6c
vous empelchoit donc de demeurer fidelleaux 110-) que vous n’avez point leqce que Velpafienlen a;

t 1 sent



                                                                     

4.9) .,Lavrnnn]osnrnécrit? ce que je puis aHurer fans crainte voyantque
vous avez écrit tout lecontraire.Œie fi vous croyez
que voûte hifioire fait plus fidelle quenulle autre,

urquoy nel’avezvous as publiée durant la viede
æfpafien 8c de Tite fon ls qui ont eu toutela con-
duitede cette guerre, a: durant la viedu Roy Agrip-

êtde Tes proches, qui elioient fi fgavans dans a
zingue Grecq uePCar vous l’avez écrite vingt ans au-
paravant, 8c vous pouviez alors avoir pour temoins
de la verité ceux qui avoient veu toutes chofes de
leurs propres yeux. Mais vous avez attendu à la
mettre au jour après leur mort, afin u’il n’y euli
performe qui pûii vous convaincre den avoir pas ef-
té fidelle. Je n’en ay pas fait de mefine, parce que je
n’apprehendois rien: mais au contraire j’ayimis la
mienne entre les mains de ces deux Em reurslors
que cette guerre ne filifoit refque que elh-e ache-
véeôt que la memoire ene oit encore toute recen-
te, à caufe que ma confcience m’afl’uroit que n’ayant

rien dit que de veritable elle feroit approuvée de
ceux qui en uvoient rendre témoignage: en quoy
je ne me (un: point trompé. Je la communiquay
incline auffi-toli à plufieurs, dont la plufpart s’é-
taient trouvez dans cette guerre, du nombre déf-
quels furent le Roy Agri pa 8: quel ues-unsde (es

roches. Et l’Em ereur iteluy-me mevoulut que
lapolierité n’en point befoin de puifèr dans une
autre fource la connoiflance de tant de grandes
aéiions:Car aprés l’avoir loufcrite de fa pmp-re main
il commanda qu’ellefultrenduè’ publique. e Roy
Agrippa m’a aulli écrit foixante &deux lettres ui
rendent témoignage de la verité deschofes que j ay
rapportées. J’en mettrayicy deux feulement pour

Vérifier ce que je dis. t,, LeRo Agri pa, AJofephfon tres-cheramîsfa-
,, lut. J’ay eu vo rehilioire avec grand laifir,&l’ay
,, trouvée beaucoup plus exaâe que titillés des autres.
,, C’efi pourquoy je vous prie de m’en envoyerla fui-

,, te. Adieu mon tres-cher ami.
,, Le Roy Agrippa,A Joieph (on tres-cher ami, la-

» ,, lut. Ce que vous avez crit me fait voir que vous
,, n’avez pasbefoindemesinfiruéiions our appren-
,,dre comme toutes chofes r: [ont pa ces. Et nean-
,,moins quand je vous verray je pourray vous dire
,, quelques panicularitez ne vous ne fçavez pas.

On voitparlà de ne efbrte ce Prince, non par
une flaterie indî e e fa qualité, ny une macque-
rie fi éloignée e fan humeur, a bien voulu rendre
témoignage de la verité de mon biliaire afin que
performe n’en pull douter. Voilà ce que ul’tem’a
contraint de direpour majuiiification, à ’ faut re-
prendre la fuite de mon difcours.

A prés avoir appailé les troubles de Tiberiadeje
propofay à mes amis l’affaire de jean, a: deliberay
avec eux des moyens de le punir. Leuravis futde
raffemblcr toutes les forces de mon gouvernement
ê: de marcher contre luy, puis qu’il efloit feu] la
caufe de tout le mal. Mais je n’entray pas dans leur
fentiment, parce que je defirois de rendre le calme
à la province fans rfïufion de fang: a: pour cela je
leur ordonnay de s’informertres-exaéiement de tous
ceux qui luivoient le parti de ce Faâieux. Je fis
dans le mefme temps publier une ordonnance par

laquelle je promettois d’oublier toutl e paillé enfla
veur de ceux qui Il: repentiroient d’avoir manque
à leur devoir &y rentreroient dans vingt jours: de
enœsqu’ils ne vouluEmt pas quitter les armes. ’e
les memçois de brûler leurs maifons 8c d’ex et
leurs biens au il e. Cette menace les étonm fort
que quatre ’ e entre-eux abandonnerent Jean,
mirent basles armes, me rendirent à moy. Lesha-
birans de Gilbhala, fes com triotes, a: quinze cens
étrangers Tyriens furent esfeuls qui demeurerent
auprès deluy. Et cette conduite que j’avoistenuë
me réüflît de telle forte que la crainte l’obligea ade-

meurer dans [on îs.
Ceux de Sephoris qui a confioient en la force de

leurs murailles 8c qui me voyoient occupé ailleurs,
prirent les armes en ce mefine temps, ô: envoyerent
prier Cellius Gallus Gouverneur de Sprie de venir
en diligence le mettreen poilellîon de eur ville, ou
de leur envoyer au moins une garnifon. Il leur prao
mit de venir; mais il ne leur en marqua point le
temps. Aufiî-tofi que j’en eus receu l’avis je milan-s

blay mes troupes, marcha contre eux et prisla vil-
le de force. Alors les Galiléens ne voulant pas perdre
cette occafion de le venger des Sephoritains qu’ils
humoient mortellement, n’oublierent rien pour
exterminer la ville ôt les habitais. Car les hommes
s’eiiant retirez dans la fmerefle,üs mirent le feu aux
rmifons qu’ils avoient abandonnées; pillerent la
ville, a: ne mirent point de bornes a leur refleuri-
ment. Cette inhumanité me donna une fenfible dou-
leur. e leur Commanday de cefler le pillage, ôt leur
repre enray qu’ils ne devoient pas traiter e la lotte
ces perfonnes deleur Tribu.Mais voyant que ni mes
commandemens ny mes ricres ne pouvoient les ar-
reiier, tant leur animo té dioit violente, je don-
nay ordre aux plus confidens de mes amis de Faire
courir le bruit que les Romains entroient de l’autre
cofié dela ville avec une puillante armée. Cette
admire me réüllit. L’apprehenfion que leur don-
na cette nouvelle leur fit abandonner le pillage pour
ne pcnfer qu’à s’enfuir, voyant que je m’enfuyois r
grip-mame, ôt pour confirma encore ce bruit je

’ ois (Emblant de n’avoir pas moins de peur qu’ils

en avoient.
Voilà les moyens dont je me fervis pour fauve:

ceux de Sephoris lors u’ils n’ofoient plus l’efperer:
& eu s’enfilut que es Galiléens ne pillafient auflî
Tiberiade comme je vay le raconter. filmiques-uns
des principaux Sénateurs écrivirent au Roy pour le
prier de venir rendre pofl’efiion deleur ville. Illeur
répondit qu’i viendro’ndans eu de jours, a: un:
fes lettres entre les mains d’un e les valets de charn-
bre nommé Crifpe, Juif de nation. LesGalileens
l’arrelierent en chemin, le reconnurent, 8: me 1’ -
menerent: 6c lors qu’ils fœurent ce queleslettres
portoient, ils en furent fi émûs qu’ils s’afl’ernblerents

prirent les armes, 6c vinrent me trouver le lende-
main a Azoc, en criant que ceux de Tiberlade
étoient des traillres, amis du Roy, 8c qu’ils me
prioient deleur permettre de les aller ruiner. Car il:
ne bailloient moins Tiberiade que Sephoris.
Sur uoy’je ne âavois quel confeil prendre pour lau-
ver iberiade e leur fureur, parce queje nepouo

vois



                                                                     

, . E c a r r a r avois nier que les habitans decette ville n’euiTent ap-
pellé le Roy, la réponce qu’il rendoit à leur lettre le

fanant voir trop-clairement.Enfin après avoir long-
temps penlé à la maniere dont jeleur devois répon-
dre: je leur dis, que la laure de ceux de Tiberiade
eliant inexculable,je ne voulois pas les en] lcher de
piller leur ville: mais que l’on devoit en e [ernbla-

les occafionslè conduire avec prudence. Qg’ainfi
puis que ceux de Tiberiade n elioientpasles lèuls
trailires a la liberté publique, mais ne plufieurs
d’entre les rinci ux des Galiléens uivoicnt leur
exemple,j’elloisd avis de Faire une exaéie recherche
des coupables, afin de les punir tous en incline temps
comme ils l’avaient tous merité. Ce difcotrrs les ap-

paifit: ôt ainfi ils le le erent.
. (Lidques joursapres je feignis d’elireobligé de
faire un petit voyage a j’envoyay querir lècrete-
ment ce valet de chambre du Roy que j’avois Fait
mettre en püfon. e luy dis de trouver moyen d’en-
yvrer le loldat qui le gardoit, a: de s’enfuir vers fou
mailire. De cette forte Tiberiade, qui elioit unefe-
condé fiois lut le point de perir, fut firuvéc par mon

adrelle. KLors ue ces cholès le lioient, Julie fils de Pif-
rus s’ uit vers le Royal; que je le l’ecull’e: a: voi-

cy quelle en fut l’occalion. Dans le commencement
dela guerre des Juifs contre les Romains ceux de
Tiberiade avorent refolu de ne le int revolter con-
tre eux, ôt de le foûmettre a l’oïïll’ancc du Roy.

Mais Julie leur perluada de prendre les armes dans
l’efperance que le trouble scie c ement lu don-
neroient moyerid’ufurperlatyrannie, 8: de e ren-
dre mailire de la Galilée 8: de ion ropre pais. Il ne
réunit pas neanmoins dans (on daigna; car les Gali-
léens animez contre ceux de Tiberiade par le fou-
venir des maux qu’ils en avoient receus devant la

uerre, ne voulurent point loulïrir la domination:
lors que j’eus elié envoyé de Jerulalem pour gou-

verrier la ProvinCC, j’entray diverles fois en telle c0-
1ere contre luy à cauiè de la perfidie, que peu s’en fa-
lut que je ne le fille tuer. Lacrainte qu’il en eut l’o-
bligea de le retirer auprés du Roy, oùil crûtpouvoir
trouver fia lèureté.

Les Sephoritains,qui le virent contre toute efpe-
rance délivrez d’un li grand peril, députerent vers
Celirus Gallus pour. le prier de venir promtement
dans leur ville, ou d’y envoyer au moins des troupes
allez Fortes pour empelcher les courfes de leurs en-
Demis. Illeuraccorda cette grace, 8: leur envoya la
nuiei un corps de cavalerie à: d’infanterie. Lors que
j’appris que ces troupes ravageoientle pais d’alen-
tout, j’aiiemblay les miennes, ôt me vins camper à
Garizim éloigné de vingt liades deîe horis.Je m’ap-

prochay la nuiCt des murailles, y fis outrer l’efcala-
de: a: mes gens le rendirent mailires d’une grande
partie dela ville.Mais parce qu’ils n’en concilioient
pas bien tous les endroits nous fûmes contraints de

. nous retirer aprés avoir tué douze foldats, deux ca-
valiers Romains, ôt quel ues habitans, fans avoir
perdu qu’un leul des no res. Nous en vinlmes à p0
quelques jours de la à un combat dans la plaine, où
aptes que nous enfuies foûtenu long-rem s avec
beaucoup de courage l’effort dela cavalerie es Ro-

nLuv-Mitsrvrs. 4,93mains, les miens qui me virent environné des enne-
mis s’étonnerenrôt prirentlafuite: 8c Julie l’un de
mesgardes, a: qui l’avoit elié autrefois de ceux du
RogI, Fut tué en cette occafion.

ila capitaine des gardes de ce Prince vint enfui-
te avec grand nombre de cavaleries: d’infanterie,
le camper à cinq liades prés de Juliade, à: lai ila une
partie de les gens fur le chemin de Canaôt du chii-
teau de Gamala, pour enipelcher d’ porter des vi-
vres. Aullî-toli que j’en eusl’avis, j’envoyayJere-

mie avec deux mille hommes le camper prés du
Jourdain à une liade deJuliade; à; voyant u’ils ne
failoient u’efcarmoucber, je les allay join re avec
trois mille omrnes, mislejour fuivant des troupes
en embufcade dans une vallée allez proche du camp
des ennemis, ët talchay de les attirer au combat
après avoir donné ordre à mes gens de faire fem-
blant delafcher le ied: St cela me réüllît. Carcom-
me Sila crût qu” s fuyoient veritablement, il les

ourfuivit jufques en celieu, à: le trouva ainfi avoir
in les bras ces troupes dont il ne le defioit int.

Alors je fistourner village à mes gens, chargeay li
vigoureufement les ennemis, que je les contraignis j
de prendre la fuite: a: aurois remporté fur eux une
fignalée viéioire, fi la fortune ne lèfiili oppoléeà
mon bonheur. Mais mon cheval s’eliant abattu fous
moy 8: m’ayant renverlé dans un lieu marelia eux,
je me blefiay fi fort à une main qu’on Fut obligé de

me porter au village de Cepharnom, a: les miens
qui me croyoient encore plus bielle que je ne l’eliois
enfurent li troublez qu’ils cellèrent de pourfuivre
les ennemis. La fièvre me prit & aptes que l’on
m’eut panlé on me porta àTarichée. Sila l’ayantl’ceu

reprit courage : ôt fur l’avis qu’il eut que mes trou-
Ëeslaifoient mauvaile garde’ envoya a nuiëiaude-

du Jourdain une compagnie de Cavalerie qu’il mit
en embufcade : a: au point du jouriloffrit lecom-
bat aux miens , qui ne le refirferent pas. Cette cava-
lerie parut alors, les chargea, les rompit,& lesmit en
fuite: li n’y en eut neanmoins que fix de tuez , parce
que lut le bruit ue quelques troupes des nolires ve-
noient de Taric ée ajuliales ennemis le retirerent.

Peu de temps après Velpafien arriva a Tyr accom-
pagné du Roi Agrip a, &les habitanslui firent de
grandes plaintes de ce rince, difant u’ilelioir ega-
ement leur ennemi à: celuy du peu e Romain , 8c
que Philippes General de ion armce avoit parfon
commandement trahi la garnilon Romaine de Je-
mlalem 5c ceux qui elioient dans le palais royal.
Vefpafien les gourmanda fort d’ofer outrager de la
forte un Roy amides Romains, a: couleillaa A rip-
pa d’envoyer Philippes à Rome rendre railon e les
aéiions. Il partit pour ce fujet: mais il ne vit point
l’Empereur Neron , parce qu’ille trouva dans l’ex-
tremité du peril ou la’guerre civile l’av01t reduit : a:

ainli il revint trouver Agrippa.
(grand Vefpafien fut arrivé a Ptolemaïde les

principaux habitans de Decapolis acculerent Julie
devant lu d’avorr brûlé leurs villages. Vef afien

ut les latisfiiire le remit entre les mains uRoi
comme eliant de les fujets : ô: ce Prince lins luy en
rien dire l’envoyaen priion, ainfi quenous l’avons
veu-cydevant.

T t 3 Ceux
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404. La vu: on Jaseur, Eau-tr. PAR LUI-MESME. . l
Ceux de Sephoris furent enfuite au devant de à grand foin. Deux d’entre eux rendirent l’efpriren-

Vef en , ô: receurent garnifon de luy commapdée r tre les mains des chirurgiens, ac le troifiéme a vécu
lacide, à qui je fis la guerre julques à ce quel depuis. .

efpafien entra lui-mefine dans la Galilée. J’ay écrit Après que Tite eut mis ardre aux affaires delaJu-
tres-exaèiement dans mon biliaire de la guerre des i dèe a: que tout le pais fut tranquille, voyant que les
Juifs ce qui regardela venuë de cet Empereur : com- . terres que j’avois aux environs de J erufrlem me fe-
ment après le combat deTarichée je me retiray àJo- n raient inutiles à caufe des troupesRomaines que l’on
ta t: comment aprèsy avoir été long-tempsallie- elioit obligé de lailIer pour la garde du païs, il m’en
ge je tombay entre les mains des Romains: com- p
ment je fus enfuite délivré de prifan ,5: enfin tour I
ce ui s’eli pallè dans cette guerre, a dans le ficge’
de Jérufiuem. Ainfi il neme relie a parlerque de ce
qui me regarde en particulier que je n’y ay point
rapporté.

Après la prile de Jotapat les Romains qui m’a-
vaient fait priionnier me gardoient étroitement :
mais Vefpafien ne lailToit pas de me faire beaucoup
d’honneur ; a: j’èpoufay par fan commandement
une fille de Cefarèe qui elioit du nombre des capti-
ves. Elle ne demeura pas lon -temps avec moy z car
lors qu’eliant délivré de pri on je fuivis Vefpafien a
Alexandrie elle me quitta. J’en èpoulây une autre
dans cette mefme ville d’où ’e fus envoyé avec Tite a

Jerufalem, ôt m’y trouvay cliverfes fois en d dan-
ger de ma vie , n’y ayant rien que les J ’ ne tillent
pour me perdre. Car toutes les fois que le fort des

donna d’autres en des lieux plus éloignez: ôt lors
grill s’en retournait Rome,il me fitl’honneur de me

’ e monter fur fan muffin. (and nous fûmes ar-
rivez, Vefpafien me traita de lamaniere du monde la
par: favorable. Car il me fit loger dans le qu’il

itoit auparavant que d’elire Empereur, me fit re-
cevoir au nombre das citoyens Romains , 8c me
donna une paulien, lans qu’il ait jamais rien dimi-
nué de les bienfaits envers moyzce qui m’attira une fi
grande jaloufie de ceux dema nation qu’elle me mit
en grand ril. Un Juif nommé Jonathas ayant
émeu une édition à C yrené, 8l allemblé deux mille

hommes du païsqui furent tousleverement chaliiez,
fut envo è pieds ac mains liez à l’Empereur , ê: il
m’accugfaull’ement de luy avoir fait fournir des ar-
mes ôt de l’argent: mais Vefpafien n’ajaûta int de

foy afinimpoliure, 6: luy fit trancher la r e. Dieu
me delivra encore de plulreurs autres faulIes accula-

armes n’elioit pas favorable aux Romains ils leur , rions de mes ennemis, 5c Velpafien me donna a1
difaient que c’eiioit moy qui les trahiilois , & ef- Judée une terre de grande étendue. En ce mefine
laient fans celle Tite qui elioiralors dcclare elàr, n temps les mœurs de ma femme m’eliant devenues

. . . - . . lde me faire mourir. Mars comme ce Prince n’rgno- l
rait pas quels font lesdivers évenemens de la guerre"
il ne répondoit riena ces plaintes. Il m’olfrit même q
diverfes fois après la prile deJerufalcm de prendre
telle rt queje vaudrois dans ce qui relioit des rui-
nes e mon pais. Mais sien n’eliant capable de me
confaler dans une telle delolarion je me contentay de
luy demander les Livres facrez & la liberté de quel-
ques perfonnes : ce u’il m’accorda "es-favorable-
ment. Je luy deman ay aulÏr laliberté demon frère
8: de cinquante de mes amis , qu’il nredonna dela
mefme forte : à: eliant entré par la permilfian dans
leTemple j’ trouvai entre une grande multitude de ;
captifs tant hommes que femmes a: enfans enviroa Ï
cent quatre-vingt-dix de mes amis ou de ma con- ;
noiflance , qui furent tous délivrez à ma priere fans
payer rançon , St rétablis dans leur premier eliat. A

Tite m’envoya enfuite avec Cerealis à: mille che-
vaux à Thecua pour voir fi ce lieu lèroit propre a y
faire un campement. Je trouvai à mon retour qu’on
avoit crucifie plufieurs captifs , entre lclquels j’en
reconnus trois de mes amis. J’en fus outré de dou-
leur , ôt allay fondant en larmes dire aTite le fujet
de mon afiliciian. Il commanda à l’inliant melme
qu’on les aliali dela croix a: qu’onles panfali avec

inlu tables, ’e lat udia , uo uej’en enlie
troispeipiolâns, dorlt deuîpfont fumas, Eh ne me relie

ne Hircan. J’en époufay une autre quieli de Crete
ô: Juive de nation, née de parens ires-nobles 8: ui
eli tres-vertuæfe. J’ay eu d’elle deux enfans, ,
à: Simon lurnommé Agrippa. Voilàl’eliat emes
affaires domeliiques. A quoy ’e dois ajoûter que
j’ay toûjours continué a elire onoré de la bien.
veillance des Empereurs. Car Tite ne m’en a
moins témoignéque Vefpaficn fou pere, 8c n’a ja-
mais écouté les accufations qu’on luy a Faites contre

moy. L’Empereur Domitien qui leur a fucccdé a
encore ajoûtè de nouvelles gracesa cellesque j’avais
de’a receue’s, a fait trancher la telieades Juifs qui
m avoient calomnié, ôta fait punir un efclave eunu-
que precgteur de mon fils quiavoit eliè de ce nom-
bre. Ce rince a joint a tant defaveurs une marque
d’honneur tres-avantageufe,qui elid’affranchir tou-
tes les terres que je poilede dans la J ridée; a: l’Im-
peratrice Domitia a toûjours aulÎfi pris laifir à m’a--

bliger. On pourra par cet abregè de fuitedema
vie ju erquel je fuis. Et quant a vous, êtres-ver-
tueux paphrodite, après vous avoir dèdie’laconti-
nuatian de mes Antiquitez, je ne vous endiray pas
davantage.

PRE-
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Jôinn. Voyez Datlnn. » 4 a prend plufieurs pri onniers que e Prophete obel
Ahfila Summîte. 3 06 ob tge de renvoyer. 4.0 4.Adonis la veut époufer: ce spi cil calife de fa mon. 3 l 1 Il a recours àTeglath-Phalaznr Roy d’Allyrie a: r: ven-

.Afiifayfi’ere de Joab. 259 - ge de fesennemis. 4o;Il afl’uiettit les lduméens. 171 «frima Prophete. ’ 34;Il fauve la vieà David qu’un Geant alloit tuer. 300 Il predit a Jcroboam ’il regneroit. 34;
467m General de l’armée de Sali]. Il dit à la femme du’lËoy jerobonm que le Prince ou.

Il fait reconnoifire Roy par dix Tribus Isbofeth fils de me). (on fils mourroit. - un
Saül. a s9 thiab petit fils duROy Herode le Grand l’empefche de (a

Efiant mécontenté par Isboferh il pallèdu colic’cha- i tuer. 740
vid , &kabl’afiilfim. 2.6 l Jcbimal fils de Sadoc Grand Sacrificateur. :84- 1 90

«brun... Jubitoplnl. Il quitte David pour filivre Abfilqm. :8;
Il époufe Sara. 2° i ’ :84. :85. 286Il adopte Loth fiere de Sara. quittelà Chaldée, 6c va Il luy donne un confeil qui luy auroit affuréla couron-

demeureren Chamam. si. ne: a: le pend de regretdç ce qu’il ne l’avoitpas fui;
Une famine l’oblige d’aller en Égypte , où Dieu prakrit: vy. I z 87

Sara (flemme. 2.3 Alla! RoydeSyrieô: de Damas.
Il faitpartageavee Latin. 2.4 niant affilié de 32. Rois il alliegc le Roy Achab dans
Il défardes Afiyriensôe délivre Luth. 16 Samarie : mais toute [on armée cil defàite. 36.1.
Dieu luy prometde luy donner un fils. a: - Il cil étouffé par Azael qui r: ne en fa place. 389

ô: le prometauffi àSara. 33 un! R0 vde Syrie a: fils dPAzaâ
Le Roy Abimelech devient amoureux de Sara , 5c Il e vaincu par-Ions Roydllfraël, . 38

Dieu la preferve. 36 Adam c’ell à dire Roux. q
Il Offre [fana Dieu enfactifice. l 39 Il cil crec’ dels main de Dieu. t 1
Efinnt veuf de Sara il épaule Chetura, a enfans qu’il Il mange du fruit defèndu a: en: chaire du Paradis ters

en eut, 4l relire. fSa mon. 4. a 9 (T 4 Si
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sa mort. 8Mania: fils de David. :60Il le Veut faire Roy. Mais David le déclare pourSalo-

mon , a; Salomon luy pardonne. .307
Salomon le fait tuer parce qu’il vouloit épeurer Abdag.

3 I s

Naifedn Roy. A 195Adulte".
Peines établies contre lesadulterea. t 39. 140

A!" [mante de Sara.
Elle accouche d’lfmaël. 30
Sara la chaire , a: Dieu la carriole. 5s

Âgé: Prophete. I 44 aAgrippa Gouverneur de l’Afie a: tres-auné d’6Augulle.
7 I- 673

Il en receu magnifiquement dans Jerul’alern par Hem-

de le Grand. 6 8 zHerodc luy mene une flotte. 68 3Agrippa confirme les Juifs dans leurs privileges- g

Herode envoye avec luy a Rome Antipater (on gis-

. . 9Agrippa Le Grand R dejudeefilr d’Arifiobule filsd’He-

rode le Grands: eMariamne. I
Comment apre’s relire veu dans une tres-grande mifere

l’Etnpereur Caïn: Caligula l’établit Roy de la Te-
tnchte qu’avoit Philippe: fils d’Herode le Grand

mordant enfant. 786Ca’ius a ant releguc’ à Lyon Hercde le Temrque de
Galilce , il donne aulli fa Tendue à Agrippa.

. 783Cairn l accorde de ne point mettre fa [lamé dans le
Temp e de jerufalem: mais il moque cette grace.

791
Agrippa contribuë beaucoup à faire Claudine Empe-

Ru!

. 807Claudius le confirmedans (on royaume, ayaioûtela
Judée a: Samarie. ata.817.818. 8l9.

Agrippa commence à fortifier extrêmement Jenfa-
lem : misClaudiusluydelendde continuer. 823

Sesloüa . . 814.81;Il meurt ’une maniereefiioyableJ 82.8

Sesenfins. 83°. 844Ingratitude envers fa marmite des habitats de Oefarée

à de Sebafie. 83 lM3 si a i ra 1 prend a"un). : son itA i e - 830Llêm gym Claudius luyêlïfiâit onner le Royaume
de on pere. Mais a cauie de [a ieunelïe ony envoya

un Gouvm-neur. 8 30Il luy accorde de laitier aux Juif: lagarde des habits du

Grand Saa’lficateur. 8 a sIl luy donne le ro une de Chalcide après la mon

d’Herodefim onc e. 840Il le luy cite et. luy donne laTeerarchie qulavoit eu’e’
Philippe: , la Dathanée , la Traconite , 6c Abila.

844
lm udicitédesnoisfixursd’A ’ pan 844.
Agl’l pa nomme Cefarée degflPliilippes Neroniade en

l’ onneurdeNeron. 8y8.86;Aigle d’0! Coniacrc’e par Herode le grand fur le portail
du Temple de Jenrfilem excite grande fedition.

7 8
www Gouverneurdejudée. 856. cs7. si:
Nehru Grandfiaa’ificateur. 484.- 487. 488

Samort. 49:Alexandra Salami femme d’ArilIobule Philelez Roy des
urfs.

Aprés la mort de (on mary elle mit en libertc’festrois
beau-frets a; établit Roy Alexandre Jauneus l’un

d’eux. 548Alexandra femme d’Alexandre Jauneus Roy des juifi.
and] que le Roy (on mar’ luy donne enmourantde

gagmrl’afeflhndu Phanfienn. 565. 566.567.
568

Samort. ’ réaAlexandra fille d’Hircan & mere d’Arîllobule 8c de Mad-

riamne Emmedu Roy Herode. 603 631.633.635.
Sa lafcheté lande la mon de Marianne a fille. sa;
Hercde (on gendre la faitmourir. 6 58

41:24an le Grand. 44’Il va à Jeruiàlem 8: traite tres bien les juifs. a! t
Alexandra Ballet. fils du Roy Antiochus Epiphane. 500

Il donne bataille au R0 Demetrius qui, cil tué. se;
Il Cleopatre le de Ptolemee Philornetor Roy

pre. 506
qu au aile aptes avoir appris la trahifon qu’il vou-

loit luy faire. 5 r oSa mon. i l l110ml" latin qui elloit de la race de Seleucus Roy de

Syrie. ’Il defait en bataille Demetrius Nicanor Roy de Syrie.
40

Il eflvaincu et tué dans une bataille parAntiochus éry-

pus fils dudit Demetrlus. f4!Jhxaauln ÏW Roy des Juifs fils du Roy Arillobule -
Philelez.

La Reine Alexandra Salomé . fa belle-finir, l’établit
Roy, à: il fait tuer un de (et hem qui pretendoit à la

couronne. 548. :49. 550Il perd une grande bataille contre leRoy Ptolemée La-

tur. 5! ïIl tire du («ou de la Reine Cleopatre. ,4; g
Ses fuies citoient fi animez contre luy qu’ils en inen-

nent à la guerre, a: il en tu’e’ endiverscombatsplus

de cinquante mille. 558Son extreme cruauté envers eux. il 9
Il perd une grande bataille contre Demetrius Eucenu.

5 S9
Il pl! vaincu par Amas Roy der Arabes 6c traite avec

uy. ’ 56:Sa mort a: confeil ulil donne à Alexandra fa femme
de gagner l’aEearon des Pharifiens. 565

dictature fils d’Ariflaobule 2. Roy des Juifi.
Il en mené par Pompée prifonnier à Rome avec (on pe-

re a: (e fauve. 578Il vient en Judée, aflèmble une armée 6c cil vaincu

par Gabinius. 5 80. s 83Pompée luy fait trancher la une. s 87
Alexandre fils duRo’ Herode le Grand et de Marianne, l

fierode l’envoye a Rome avec Arifiobule (on hem
ur une élevez au resd’Augufie. 670

Il poule Glaphyra e dlArcbelaus Roy de Cappaâlër.

ce xIl fe iuflifie a: (on fier: devant Augulle des accufation:

de leur pere contre eux. 69xAugufie les reconcilie avec la" pere. 69 a
Bande fur de nouveaux foupçons fait mettre Alexan-

dreenlplgion. . i 704.Le Roy belaus le remet bien avec luy- 7 fo
Herode entre en de nouveaux foupçons d’Alexandre 5e

d’Arillobule. 709.710-71 l . 7l;
Illes fait mettre en pfifon. 7 t 3Condamner à Beryte dans une grande ailémble’e, 6e

étrangler dans Sebaüe. 71 7. 7 :0
Mannheim.

Il: tirent leur nom d’Amalec l’un des fils d’Hau. 6:.

’ I l 1SJuan Voyez lifter.

Jeux;Abfalomle Fait General de (on armée. :89
David aptes la mort d’Abfalom luy donne la mefme

charge. :97Joab l’afiafline. a9 lJmafiru Roy de juda fils de Joat. 39 sIl punit tous ceux qui avoient damné l’on pere. 39 s
Il vainc parl’allillance de Dieu les Amalecites et autres

u .Il gâble Dieu: 6c il le challie de telle forte que
Roydllûaêl. aprés l’avoir vaincu dans une bataill-

t a



                                                                     

Des MAle , fe fait rendre Jemfalem & l’y mene captif en
triomphe. .Qrelques années api-6a Amant cil ami:

Gué

. . 397mimant Levite chez i on mitl’Arche. ’ a r 9
jam c’en adire fils d? ma race , filsde lotir. 3 5-

.40m». fils me de :60Il viole Thamar fa (beur: a Abfalon fiere de Tbamar

le fait tuer. . . 28.2.A" Royde Juda fils de Manalfez. Ilcfiorttres-unpre

a fut allaifiné. 4. r fMrbc’mr.

Ils font défaits par les Hebreux. r 6;
Leur pais cil orme aux Tribus de Gad de de Rubeu 6c

à la moitié de celle de Manaflë. r 7 0
Jouant pere de Moïfe. Vifion qu’il eut. 8 7
Apr Roy d’lfraa 6c pere diAchabt 3:6
guigna. Voyez Minette.

Jeuenrere de Samuel. au.-Âfitigenr fils d’Hircan Grand Sacrificateur 6c item d’Ari-
(lobule Philelez premier Roy des ]uifi de lance des

Afmqpéens . . pIl preflè avecfou frere leiiege de Samarie et deiàrt les
troupes du Roy Antiochus Sizîcenien. S4 l

Arifitobule le fait tuer fur un (aux (cupçpn. "6
Antigone fils d’Arillobule a. Roy des juifs. 173-

’ 5h. 59a.Il perd une bataille contre Hernde le Grand. . 603
Il coutraâe amitié avec Barzapharnez à les Parthcs.

606. 607
. Ilafliege avec les Parthes Phai’aelatlrlerode dans le -

Iaisdelerufalem. . l 7Barnaphamez luy met entre les mains, Phalitel qui le
tuë luy-mefme , a; Hircan à il fit couper les
oreilles, 8c lut établi Roy des Juifs Par les l’anim-

I 608Il el’t alliage a; pris dans Jeruiàlem par Ilcrode &par

806m ’ 625. 6:4-Soiius le mene à Antoine. A 626
(bi luy fait trancher la telle. 6*9

Miotbm le Grand Roy d’Afie. . *
A Paveursqu’ilfaitaux uifi. - 456
Antioche: Epiphane fucc e a Seleucus (on 6ere au royau-

me de Syrie. 461. 46.; . 4.64litant receu dans jerufalem il la ruine entierement.
ille le Tem le , abolit la religion , fait immoler

des pourcea a: bailit une lbrterefl’e qui com-
mandoit le Temple. Ses horribles inhumanitez.

465
’Meurt de regret de la defiite de l’es Generaux par ludaa

Machabee , à reconnoii’t fa faute d’avou pille le

Temple. 48 rMin-bu: Eupuufils d’AntiochusEpiphane. 18a
Il ruine le mur qui environnoit le Temple de jerui’alern.

484
Le Roy Demetrius àquile peuple de Syrie l’avoit livre

le Fait mourir. 487Antioche: filsd’Alcxandre Balla: Roy de Syrie.
Triphon le rétablit dans le royaume de fou pere. 5:5".

5-16. 517..
Et enfirite le fait mourir a: regue en fa place. 53 I

duriecbua Subir fiere du Roy Demetrius Nicanor.
1l époufe Cleopatrc veuve de Dctnetrius a: eil reconnu

epnrlon m0 en Royde Syrie. sa!
Son ingratitu c pour Simon Machabée. 53:.
Il en vaincu de tué par Arfacez Roy des Parti-tes.

9
.Aletioelnu GrjpurfilsduR DemetriusNicauor. sa

Il tuë dans une bataille le Roy Alexandre Zebin.
l

Ilefitueeutrahifon. . 1:6unieehts ,Syfiunr’eu fils du Roy Autiochus Soter,
S44

Antioche: Denis.
Il force les retranchemens d’Alexandre Roy des Juifs

&efldefiitôtnréparlesArabes. 56x

r r e n r: s.
A ’arl’undesfiladu ’ HerndeleGrand. 724

mode le nomme foRnOqucoelIèur par (on eflament

’ilrev depurs’ . 744
Il il: leroyaumeaArchelaus fou
frere i- 747La cauiè le plaide devant Auguile. 74.8

luydonne la Galilée avec ami et! au dela- du

cuve- 754Antipam pere du Roy Herode le Grand. 57 t
Il aflifieHircancontreArifiobuleionfiere. 5-71. 57;

579’ 581- 583

Son maria ac fes enflais. y 58 gIl (en Ce ac fefigualedausla guerre d’Egypte 5-88.
589- 59°. 593

Son pouvoir de (es louanges. 5’94.
Samoderation. 5’96. 598. 599
Malichus lefiit cm Tourner. 600Herode (on fils ballrtàfon honneur la ville d’Antipan-i.

de. 696Semipam fils une du Roy Bande le Grand.
60

Herode le fait venir auprés de luyport l’oppofer à la
lexandre a: a Ariflobulefesfieres , a: liturge ânonna.

avec Agrr pa. 689Artifices ’Autipater peur ruiner l’es fiera. 7m. 7°;

7l 2.- 7l
Il le refout après leur mon d’avancer les jours de foi

pent- 71:42.6Herode l’euvoye trouver Auguile avec l’on tefiamen:

parl l il le dedaroit ion fuccelëur. 7:3
I-lerode écouvre fa confpiration contre ln . 73;
Il revient de Rome a: cil convaincu de les crimes. 7 3 a.

733.734r 73” 736-
Herodeleiaitmetreen prifon, Mil
Sur le bruit qui courut de la mort d’Herodeil tâche de;

corrom te celuy api l’avoir en garde . a: Hercde

l’ayant eulciaituter. 740
mais: , c’ell MarcAuun’ne. 580

Herode le e mweièns. 604.Et il l’étab ’t et f I fiere Gouverneurs de la Ju-

dc’e. ’ 605-I-lerode le va trouver au fiege de Samonate. 6:0
Il envoye Soiius à Bande avec une armée Ro-

maine qui alliege se prend avec luy 1mn-

lem. 6 a
3

Il fait trancher la telle à Antigone Roy des Juifs.
6:9

Au
Il delivre les Ifi-aëlites de la fervitude d’Eglon.Roy des

Machines. a: eüétablijugeôtl’rineedu peuple. aor

Aramfrered’Abraham. ar.
Arc en Ciel. r4Are: , ou rem . ou Men, capitale de l’Arab’e

161 . r 6 8

Archebaflîe NoéœntreleMIgo. na;
Aube de l’a aure.

Sa defcri tien. t 11Prifc par es Phillilîns. a r 6Ils (ont contraints de la renvoyer. a. t 8. a. r 9
David la fait porreràjerufalem. 2.69
Ordonne delametre dans le Temple. goy. 3 to. 327
Sa tranilationcrllans le TempleÉuu d A] 3 ,3

nickelait: R e Ca oce - ’ enndre fils
d’Huodoe’le Gard Pale 5 r. 694

Il remet bien Alexandre avec Hercde. 7o;
Aubin: Roy de Judée fils d’Herode le Grand

Z

Hernde le declare fou fucceflèur. ç 4. a
Enfuite d’une fedition arrivée à carde de la punition de

ui avoient arrache l’aigle d’or qui eiloitfurleceux

po l du Temple il fait mer trois mille hommes.
7 4l

Ami as l’un de (et fieres luy dif un le myaume a; la
caulâëplaidedmnt lingam: P 748
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anoure. 750.751-751Ambaifideurs des Juifi vont à Rome pour demander
à Augulle de n’efire allitiettis qu’aux Romains» 5C

parlent fortement contre Archelaus a: contre la me-

moire d’Herode. .7! 3Angufie donne àArchelaus fous le titred’Etlrnarclue la

moitié de Ce que poilèdoit Herode . [çavorr Inju-
dc’e, l’lduméeôclaSamarie. 7h»

Il Époufe Glaphyra veuve d’Alcxandre (on fieri:à

7S
Augu (le le rélegueà Viennedansles Gaules fur les plain-

œs que les juifs luy rom de luy. 75:7
Jrijlobule r. fumomme’ Plulelez. Roy des Juifs fils d’arr-

can Prince des juifs 6c Grand Sacrifiœteur. .
Il reçoit defon pcre la conduite du (toge de Samarie 6c

defait les troupes du Roy Antiochur Syficemen.
54:

Il charre la ’ ci me desluifsenroyaumeôc le
fait ânonnât!) R13. Aline soue fou fier:le Ami
à la couronne 6c fait mettre les trois autres en pri-
fon avec fa mere qu’il Fait mourir de faim , a:
fait depuis tuer Arillobule fur un faux loupent!à

74
S47

Jan-
! 67
dela

roy . 5-69Il donne bataille à Hircau, lagagne, 6c parun traité
. qu’il fait avec luy la Couronne luy demeure.

, 570Il perd la bataille contre Aretas Roy des Arabes venu
pour rétablir Hircan, 66 cl! aflîege’ par luy dans le

Temple. - 572.Scaurus l’un des Liéutcnans de Pompée eilant gagne
par Ariflobule oblige Aretas a lever le fiege, 6c A-
riflobule défiitenfurte Aretas 6c Hircau dans une ba.

taille. 57)Pompée envoye Ariibobule rifonnier àRomç avec A-

lexandreôtAntigone fes s. 5-77Ariilobulc r: fauve de Romeavec Antigone . l’un de fes
fils, vient en Judée, alïèmble une armée, cil: vaincu

R es Romains 8c renvoyé par Gabinius pfîfonnier
a orne.

Il meurtder t.
«billant: a. Roy des Juifs fils du Roy Alexandre

neus.
Quoy que puiinc’ d’Hircan il prend les marques

auné

5 8 t
au: le met en liberté 6c les parüfins de Pompée l’em-

poifonnent. 586Arijielale fils d’Alexandre 6c frcre de Mariamne.

r A 63:.Herode luy donne la charge de Grand Sacrificateur.
6

Et le fait noyer. 6;;Arijioâule’fils’d’l-Ierode le Grand. 6c de Mammne.

670
Il épaule Berenice fille de Salomé («leur d’Hcrode

68 r
Voyez Alexandre (on fier: aifné. l

dribble]: fils d’Herode Roy de Chalcide.

Neron luy donne la petite Armeuie. 847
Arijim-arie. r72. m. usGouvernement arillocrarique établi parmy les Juifs ,

8c dans lequel les Grands Sacrificateurs eurent
l’autorité fouveraine depuis que Zombabel eut re-

.Iabll le Temple iniques aux Rois Afinonéens.

n . 441
Galunurs ’General d’une armée Romaine rétablit

dans la Judée le Gouvernement ariiloçratique.

. 80Adieu: Roy des Parthes defitit en bataille & tuëAntiociius

Sater Roy de Syrie. ’ 536Arménie Roy des Partha. . 7 r 768. 77 7
thaxerxn Roy de Perle fils de Xerxcs. La Bible le nom -

I me Allume. ’ A 446. 447
Voyez Efler. I .djinn" 6c dalle»: fiera.

- Ils s’élevait defirnples aune tort grande
piaffanc’ eauxeuvirons eBabyloue. 793

Jsménu ou Machabc’es. 467 5
Albalù. Voyez Godrolia. ,dignifie Empereur. 600fierode le Grand le va trouver après la bataille d’A-

Qium a: gagne (on parfapgenesofite. 648.
649

l’avons qu’il accorde a fierode. 6 54. 65 5. 670.671.
673. 693

sillets l’irrite contre Hennde. 708
Augufie reconnoifl fa fourbe , le condamneamortôc a

regret de s’eflre fafché coutre Herode. 7 :6
Grands legs qu’Herode luy fait par fou teilament. 74r
Illes rernetafese 7Î4
Ildecouvre la fourbe du faux Alexandre. 7 S
Il- relegue Archelaus. fils d’Herode à Vienne (in les

plaintes que lesJuils luy font de luy. 757 .
765Santon. 4 .du Roy de judafils d’Abia. i

Il gagne la bataille fur loba Roy d’îtliiOpre, dontl’ar-

mce cil: de cent mille chevaux 6c de neuf cens
mille hommes de pied. 3H

.4245! frere de Joab tue par Abner. :52

duel R0 des rie. tIl mais fou Roy et regne enfa place commele
Prophete Elize’e le luy avoit predit., 380

Il fait une cruelle guerre aux matures. 39°

«un... Prophete. 345
Jules. 170dans". Voyez filles.

B lBulDieudes T 58. 386489Barra Roy d’nyinaël. Il afilline Nadab a? regne en fa

l 91m mCreou l’alliflînc. g 5 5-
Mylene ville. I lBaRie au lieu ou Nembrod aveu bali; lanurde Baise:

I

Prii’e parCyrus &parDarius. 4,5
Babylone d’Egypte: pBaffle par Cambllè. . k I 95Baeeide Gener’al de l’armée du Roy de fine. 437. 4, 3,

495.496 498-499
nagofi General de l’armée d’Artaxerxé s.

Il phane le Tem le. 443Bala uivante de Rache . 5 zBalaam Prophète. I .Il bertit les liraëlites au lieu de les maudue. 16;.
r 66

Balthazar Roy de Babylone. . 4H
Vifion qu’il eut a: que Daniel luy.aphque. 4H

Banaya Capitaine des Gardes de DaVId. ,93
filoit l’un de fes braves. l . V 3° z
Il fuccede à joab en la charge de General de l’armée.

. . 3 l7sans]: , .c’eil a dire éclair , Juge a: Prince du peu.

le. ,Il Eeline le peuple de la fervitude’des chaumer".

- a sonBanal: Secretaire du Prophete Jeremle. 405
Barzapbarnu. . , 606 . 608Barbuel fils de Nachor fiere d’Abraham de pere de Re-

becca. v a;Benjamin fils de Jacob.

Sa naiflân ce. 59Voyez Jacob a: joieph.
Banda; Galatide , amy de David. est. :94.

David en mourant le recommande à Salomon.
r a

Betbfafe’. - . 31,7 gSalomon fou fils le fâche coutre elle fur ce que’elle le
prioit defaire epoufcrAbifagaMonias. si;

A Voyez
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V David. 5Boum de Ruth. S l 3Braves Je David. I . . ISoâbuaNrpbau-îanatbaa fils de Samna. 30°
gIeflrnŒleazar fils de Dadi.

. scénaJfiifay-Banaia. 3 0’Ils emballent les interdis de Salomon contre Ado-

nias. 307C

Cailles envoyées de Dieu pour nourrir (on peuple. 1.058.
4

rails , c’efl à dire acquifition. l
Il tuë Abel (on fiere 6c Dieu le chalTe. 6

Sesdefcendans. V 7Caipbe Grand Sacrificateur. 766. 767
tains Caligula Empereur. I

De quelle forte il vint à l’Empire. 786
Il traite mal PhiIOn Juif. 790Il veut faire mettre (a Statuë dansle Temple de Jetufa

lem. ’ 79 1.79 zSa folie 6c (a cruauté. . 79;Tué par Chereas 6c plufieurs autres conjurez. 797
, Cef0niafa femme 6c fa fille tuées auIIi. p 801.

talai. 149. 295CambifisRo de Perle filsde C vtus. . A .
Il defènd du): Juifs de contifiuerirreoailrr Jetufilem a:

le Temple. t 437. 4.58Campemms. Ms- 146.147
Enfila- l 58).TUE Celar. S 98Vient en Syrie. 599. 60 l. 60:.

Vaincu à l’hillippesu . , . p . ’ 604
Cents. Prince des Juifs fous le nom de luge I .

Il délivre les Juifs de la fervitude des Allyrtens. zoo

(Jar Empereur. l .Il met enliberté Ariilobule a . Roy des Jrnfs. 5 8 6. 588

. 5 8 9Il el’t tué dansle Capitole. y 598
Sextus Celar (on rirent. 5-94. 5-9 5. 5- 96
Il en tué en trahrfon. t 598

«pré. ville. , , .Baille par Herode le Grand en l’honneur d ugufle.
69. 6 9 5

trfimia femme de l’Empereur Ca’ius Caligula.

Elle cil tuée après ion mary. 802
Chant fils aifné!de Noé. t r 6Il r. macque de (on pere , 6c (on pere le maudit 6: toute

la pollerité. 19chaman; a. fils de Cham on Cam.

. On nomma la Judéede fort nom. 1?
Cbflealeapitaine des Gardes de l’Empereur Caiius Cali-

n a. 5 hIl cgo’niure contre luy, 64 affille’ de plufieurs autres le

” 797.799.809 8lo.8I1.À

tu: l r . .Empereur Claudius le condamne a mourrr , 6c rl
meurt tres genereufement . 8 laSabinus un autre des conjurez le tue luy-mégie.

. . r , l l 3theralrhrquielloientdansl’Arche. t17.3r6.328
Claustra féconde femme d’A brabant. 41

duré. , y l hIl excite une fedition contre Mou-r. a: Aaron. I r5
Et cil, confumé par le feu du cielavec tous ceux de

. mon. v 156Chufisrte Roy des Afiyricns impofi: des tributs aux Ifiae’

. lites. 199(bufay fidellc à David. 1.84. :8 5
Il empefche Abfalom de fuivrelle confeil d’AchitOphel.

. . » I 287. z oCbntéenr, peuple de vPerfe , vont habiter Samarie 6c (09m

nommez Samaritainsl. . ., 409:Bill-"l": d’une grande pelle ils embrallènllarelîgion des

Jutfî. . 5.5.10. J

Marrnnzs.
Circpurifian. . .ordonnée de Dieu à Abraham. v . 3l

Les Juifsla font le 8. jour, ô: les Arabes a 13. ans: 5: pour-

(puy. 37Ci: perc e Saül. 3.7.3charnu Empereur.
Après la mort de Ca’ius Caligula les gens de guerre le

déclarent Empereur. I 804.à06. 807. 808. 8 t t
il condamne Chercas a la mort. . 8 I!-
Ilconfi une Agrippa dans le royaume 6c y ajoûte la ju-

dcc 8l Samarie. 8 14.Sa mort. - - 345Clnpatrr fille de Ptolemée Philometor Roy d’Egyp«
te.

Elle épaule Alexandre Ballez Roy de Syrie. 505
Elle le quitte par l’ordre de (on pere pour épauler De«

menins. - 5-10. 543Elle alliile les Juifs contre Ptoleme’e Latur (on fils. 5 5-3.

dropant Reine d’Egypte. y ’54
Elle donne de l’amour à Antoine. 6°:
Son infatiable avarice a; [on im udicité . 64 r
Elletafclre en vain de donner de l’amour au Roy Herc-

dele Grand. A 64:.Calomnefhde pierre 6c de brique baffles par les enfuis de

Set . l » 9Commandement donnez de Dieu nu la montagne de Si-

na. i n.Tables defiiits Commandcmcns miles dans l’Arche de

l’alliance. I 17Confufian du Langues. 1 6Gourdin: Salins. V. Sabinus.

cm7. Voyez Zambry. 166Cellular: mary de Salomé futur du Roy trima. le
Grand.

Herode le fait tuer. 6 i 9Enfiler. - 5 8 3Il pille le Temple de JerufalemÇ 5’84
En défait de tue par les Parthes. 5-85

(rem mon... Baza Roy d’lfra’ël. 3 5 5-

Creation du monde. r67m: Roy de Perle. 4 5 .5.Il prend Babylone a: le Roy Balthazar. 4 3 5
Il renvoye les Juifs qui citoient dans Babylone à Jerufa-

lem, 6c leur permet de rebailir la ville ce le Temple.
456

. D ’
mon Dieu des rhum... tombe devant l’Arche de l’aL

liance. a 18Dalila. Voyez Saml’on. , a t r.
Damas ou (solen ville. i0Daniel Prophète. n

Ilell mené captif à Babylone. 41.8
longe de N abuchodonoiôr qui l’établit enIl explique le

grau e autorite 5c lès compagnons. 5 4,2,
Il expli c la vifion qu’eut le Roy Balthazar. 434.
Darius e mcne en Medie ou il l’éleve à de tres ands

honneurs , 6c a rés avoir elle’ contraint de e faire
ietter dans la (o e’ des lions, dont Dieu le délivre, .
il y fait ietter (ès accufateurs 6c l’éleve encore à de

lus grands honneurs. - - 4’151
superbe Palais bailli par Daniel dans Ecbatane capitale

de la Medie. danslequelefl le fepulchre desRois des
Perfes, des MedesôcdesParthes. Merveillculèvifiort
qu’en: ce Prophele. 8c lès louanges. 4’; 5-

Alexandre vitfa prophctie. 4.5 1.Darius fils d’Afliage Roy des Mules. r - i
Il prend Babylone avec l’alliilancepde cyms Roy de

Perle. 6c mene Daniel en Medie. 4H

Voyez Daniel. ADarius Roy de Perle filsd’Hyllal’pe. ’
Il

4.18
rmet à Zombabel Prince des Juifs d’aller rebâtir

Jerufalcm 6: le Temple. 4391 un.
13.1.



                                                                     

x

T A
birbe" a: Afin». r 5;.Laterres’oumôtlese loutit. r r5
David Roy des Hebreux 6c s de Jelïé.

VoyezSaül, Samuel, Michol, jonathas.

Samuel le (acre Roy. 2- 34Saül l’envoye querir pour chanter a: ioüer de la harpe

quand le demon l’agitoir. :3 s
Il combat Goliath a le z a6.z 37Saül devint ialoux de luv , 8c pour s’en delaire luy

donne en mariage Michel (a fille a condition de
luy apporter les teftes de il: cens Philifiins.

z 38 . a. 39
Il vainc les Philiflins. Sali] le veut tuerôcMicho’l lefau-

ve. 2.4.1Il le retire auprès de Samuel» V l :42
Preuves qu’il reçoit de l’amitié de Jonathan a 39. 1.436.

a 4

( VOyez Ionathas. )
Abimelech luy donne l’épée de Goliath , a: il feint

d’e (in: infenfé pour le fauver de Geth. :44
Il aflèmble quatre cens hommes , 6c le Roy des Moa.

bites le reçoit ion bien. Saiil fait manade Abime-
lech a: trois cens quatre-vinât cin autres 6c de.
truire enflerement la ville e No , feiour des
Grands Sacrificateurs , aVec tous l’es. habitus.

. . 343David court fornine de tomber entre les mains de Saül.

. . :46Pouvant tuer Saül dans une caverne il fe contente de
couper un morceau de (on manteau. 147

Il épouli: Abigail veuve de Nabal. 24.9
Achmoam , autre femme de David, ibid.
Saiil luy avoit ollé Michel a: l’avoir mariée à l’halzei.

l
David pouvant tuer Saïd endormy dans fa tente ,

fe contente d’emporter (on javelot a: un vafe.
I 50

Il le retire vers Achis Roy de Geth Philillin. et 1’
Achis l’ayant renvoyé a Zicele à la riçre (la autres

Rois lors qu’il faloit donner a batail eaSaiil il trou-
va que les Amalccitesl’aVoient racage. llles pour.

fuit 8: les défait. 25-4Son alliiâion dola mon de Saiil de de Jonathas.’ a 5’ 7

Il en reconnu Roy parla Tribu de Juda. I :18
I: enfuite par routes les autres. I
Ses femmes ô: (es enfans. 26°- 267
Il re rend Michol (a femme. I , 261 k
Il ’t mourir ceux qui avoient aflàfliné Isbofeth.

2.62.

Il prend de force Jerufalem. A 16;
Il îagne (leur grandes batailles conne le: ,
. a dentiere par un miracle. 36 aIl fait tranf rtera Jerulàlem l’Arche de l’alliance , à

Michel e mocque de ce qu’il avoit chanté à: danfé

dans cette ceremonie. 269Il veut baflir le Temple: mais Dienluy commanderie
refèrver cet ouvrage a Salomon. 2. 7o

Grandes viaoires ’il remporte fur les Philiüins , Moa-

bites a: Sophon ens. :7 lEtfurAdad’Royde Damas , ô: de rie. :7;
Thoy Roy des" Amatheniens re rche (on alliance

. ’73Il allaient les Iduméens fous la conduite d’Abizay fi-e-

re de joab. i613.Hanon Roy des Ammonites outrage le: Ambalfadeurs.
a 76

l David le deiait en bataille avecquatre autres Rois , fous la
conduite de Joab, 5c luy, deiàit en performe une

nde année du Roy de Syrie veuuë au recours

’Hanon. e77IlcFleve Bethfabé, fait tuer Urie (on mary. Je l’épou-

C. 1.
Dieu le menace pur le Pmphete Nathan, a: il fait

nitencede (on hé. Mondu fils dontBethfibé efloit

greffe, à: i ede Salomon. ,. 28e

B L aIl prend d’allàut Rabaih capitale de: Ammoniteè
281

Après avoir pardonné à Abfalom fon fils . qui avoit
fait tuer Aramon (on fier: a caufe qu’il avoit viole
Thamar fa fœur , Abfalom entreprend de le faire

R0 . :83Davi abandonne jenllalem 8c fe retire au delà du

jourdain. auSon ement: affliction de la mon d’Abfalom. I 2 9o
Joab luy parle li fortement qu’il le carriole. du.
Soba CXflte revolte contre David. 29;

Et en ce puni. 298David met entre les main: des fèpt des pa-
rens de Saül , pour les Venger des cruautez que Saül

avoit exercées contre eux. :99
Il vainc les Philiflins dans une bataille , a: luy

fauve la vie lors qu’un Geantl’alloit mer. 500

Braves de David. r 300. go:David irrite Dieu par le dénombrement qu’il fait faire
de Ton peuple: 6c de trois fleaux (pie Dieu luy fait
propofer pour expier fou poche, il choifit la pale.

3°,
Il achete l’aired’Oron ur baflir’ un autel au mefme

lieu où Abraham ’tlia’ae en Sacrifice 6c où Salo-

mon ballitleTem le. ibid.Ses prodigieufes rich ce. p I 304. g l a.
On uy donne A’bizag pour le rechaufl’er. gai
Il fait facrer Salomon Roy. 307. go 8
Ordres qu’il donne. 308Ses demieresinfimâions a Salomon’. 3 ri

sa mon. K 4 3 1 aSe: fimerailles a: nefors mis dans fou fepulchre.
3 ! 3

D260" , c’eflàdire Abeille , Propbeteflè.
Elle afi’ranchit les Hebreux de fervit’ude.’ au.

Daims. V0 ez Dixmes. JDaisy unive cl, r 5’Dmmn’ru Roy de Syrie.
11 fait mourir le no Antiochus Eupatol’ 4’14»
Il Cl! tué dans une gamine qu’il donne au Roy Alexan-

dre Ballez. , f0 3.Demnrilu Nie!!!" fils dudit Roy Demetrius. 507
Il époufe Cleopatre fille de Ptolemée Philanetor Roy

d’Egypte qui le fait reconnoillre Roy de Syrie. po
si 3- Sl4l

Son ingratitude envers Jonathas Grand Sacrificareu;
I

Il et! vaincu par Triphon a: par le hune Antioc a;

I aIl enrichit a: ris Tonnîer par Arl’acez Roy des Par-

thes. 5:4.&i’nisz:liberté. . 516
Il cit defair par Alexandre Zebin , a: meurtmilèrabl c

ment. HODemetrius luterai. . I . S l 7.Il defaiten bataille Alexandre Roy des jurfi. . . 5-5 9
Il perd la bataille contre les l’aube: 8c dl pas pnfonnter.’

Mitridate leur Roy le traite Mien. sa mon 56°

DOMMMHII du. Peuple. 144Denombrement fait qu Cyrenius. 7 S9
Diane fille de Jacob vio ée par Sichem .’ 51mm W

fer fieras en firent. 58’Dixnm ou Decimee.

Données par Abraham. 37, Ordonnées par Mona à la tribu de Levy. l 58- l7!

Un: S et . -Eflczzl’ed’ungrandcrimecommuparSanl. 344.34g

E

Eaux ameres renduës douces par Moïfë. 1°!
8 [thune capitale de la Medie. . p 43 SEglon R0 des Moabites afi’ervit les libelliez . Il And

p les d ivre. a o 1El» Roy d’lfraël fils de Baaza infimité par leur;
3 S

l lu-



                                                                     

D23 M
État." filsd’Aa’ron établi Grand Sacri ficateur. x G t

83m0". ’ n 193ËIRBMI frete de Judas Machabée. 467
Il tué un elephant de cl! accablé ar (à (lieute- 4.8 5

El; Grand Sacrificateur qui lut e premier de la famrlle
d’lthamar l’un des fils d’Aaron quiobtientlagrande

. Sacrificature.
Il gouverne le peu le de Dieu. r. r a
Meurt de douleur e la prife de l’Arche. a. r7

Eliukim Roy de Juda. 4.18Voyer. loaltim. I
151i: Prophete. Voyez Helre.

ElizéeProphete. 4 H .
Helie par l’ordre de Dieu l etablrt Prophete. 36 a
Prediaions merveilleufes 3:11 fit a Jolàpltat Roy, de

Juda, à Joram Roy d’ "l, à: auRoy d’Idumee ,

. quifurent fuivier deselfets. I 376Il multiplie l’huilede la veuve d’deras. . n r78
Dieu aveugle à (a priere les Syriens qru allaient pour le

prendre . 6c les conduit dans Samarie. 3-79
Il predit au Roy 10mm la levée du liege de Samarie ,

ue la lamine reduifoit à l’extremite’. ilrd .
Il in: (acter jehu Roy d’Ilraël avec ordred’extermmer

toute la race d’Achab. 8 5 3

ce qu’il pi-edit en mourant à Joas Roy d’Ifraël, 5c la

n mort. Son corps mort refufcrte un mort. 394
Efnu, c’en à dire velu, de fumommc Edorn fils d’Ilaac.

. Sanaifiince. 44

Il epoufe Ada 5c Alibamé. 46Et enfaîte Bezemath fille d’Ifmaël.. 4.7
Sereeoncilie avec jacob (on frere- f;
Partage fait entre eux. . etlldonne le nomal’ldurnée. rial.
Ses defcendans. 6 a.Èfeya. Voyez Haye.

Eeru.
Faveurque le Roy Xerxès luyfait Seaux un. 44g
Il obli e ceux qui avoient époulë des mines étrange-

res elesrenVOyer. 444Eflënieur. sao.Vo ez leâes.
fifi" Reine d’Aflgrie femme du Roy Amxerxes ou Af-

fuere. 446 44711h; Gete’en amide David. :89Eva , c’elt a dire Mere des vivans-

Créée. " aElle mange du fruit delendu , a: eu chaliée du paradis

p terrellre. 5312511:50:44: Roy de Babylone met Jechonias Roy des

Juifs en liberté. . 4 3 gEuphrate fleuve ou Phora , c’efl: a dire difperlion ou

q fleur. 4triviales. 7°9
Ezrchia: Roy de Juda fils d’Achas 6c petit-fils de joa-

4 t m. 4cv;Tue-religieux. Il rétablit entierernent le lmicede Dieu.

- . 407Il vainc les Phililfins. 40 8Sennacherib Roy d’AlTyrie le fait rdans]eru(a-
lem, 8: le Prophete Ifa’ie l’allure du ecoursde Dieu.

a 4l I
Une pelle envoyée de Dieu tué 185000. hommes de

l’armée de Sennachetib. 4 r 1.
une luy lpromet de la part de Dieude prolonger fa vie

6c de uydonner des cul-ans, a: ur li e de cette
romefle fait retrograder de dix egrez ’ombre du

oleil. 41 3Haie le reprend d’avoir montré les ’tre’lbrs aux Ambaf-

fadeurs du Roy de Babylone de luy predit la ruine de

[on royaume. 4.14juche! Prophete. 417.416. 4,15
Ii

Feux Gouverneur de Judée. r arnaquaient:
851

A T I È R È S.
Fefiu.
Pafquu, c’ell à dire paillage.

Elle cil autrement nommée , . . .
Der Jan)", c’ell à dire des Pains (au: levain. 54,9;

l 5 3 n 763

Du Taéerueles , autrement nommée , l

Seenopegie. I 3 2. 172.Pennufir. r r4:Du hunier". . 47 6Frfiu: Gouverneur de ]ud ée. 8 51.. 8 55
Flora: Gouverneur de Judée. 8 si

Son avarice 8c la cruauté font caul’e de la guerre desjuifs

contre les Romains. 8 a;
G .

anal. , 10 sGauvain: trompent les Hebreux pour faire alliance avec

eux. - 185Ils en font fecourus contre cinq Rois. r 86
Pelle envo rée de Dieu qui ne celle qu’après que David

les eût atlsfirits des cruautez exercées contre eux par

Saül. 299Gallium General d’une armée Romaine. p74.
Ses ex laits. Il réduit les Juifs fous un Gouvernement

ari cantique. 530Ses autres exploits dans la Judée. v ,8 t. sur. 583

Gad Prophete. 3°;66W Pais. Origine de ce nom. 54Gange fleuve , ou Philon , c’ell à dire plenirude»

carmina. Voyez Temples. éGuru

Leur race. 1 o03’ r si. 19gGûllfllb. 136. 331du"): qui cuit tué David fi Abizay ne Peul! recouru. ’
.500 ’

21men Juif qui avoit lèpt coudées de haut. 7 77
Cadran juge ô: Prince du Peu le de Dieu. Il delivre les

Hebreux de la finitude des Madianites. Ses loiiana

Ï. . . . . "4’Geon euve , c’ell a due qur vient d’Orienr, les Grecs le

nornmentle Nil. 4Germains. 769Amour que les Romains avoient pour luy. 786
Gui»: Flores. Voyez nous.

.Gimon Pro hete. vGlafliira led’ArchelansRoydeCa adoce. Elle 69333:
Alexandre fils d’Herode le Grau .

Herode aptes la mon d’Alexandre la renvoye a l’on pe-

re. z
Elle épeure juba Roy de Mauritanie. 7751;;
lit-en avilit-mes noces Archelaus (me d’Alexandre fou

premier mary. 7 ,5Sa mort a longe qu’elle eut. 7 5 3
Godalia: qui commandoiten Judée. :6
Goliath. Voyez David. . z 36. 1,7Gabelle ou Athalia filled’Achab R0 d’lfraël.

Elle veut exterminer toute la race c David. a 8

Joab Grand Sacrificateur la faitruer. 3 a;

H

Halitrponrificnux. H9. nousune» Roy des Ammonites. Voyez David. ’

Bakou: venusde Heber. a0Hein» Reine des Adiabeniens, Voyez Izate qui alloit (on

. 5- 3 lne]; Grand Sacrificateur. Voyez Ely. n

Hem Irophete. - ,Aprés avoir parlé au Roy Achab il le retire dans le de-
lèrt a; enliri te chez la veuve de Sarepte. Miracle qu’il

y 1’"- ; 359Il tellurate (on fils. ’ . 3 6oIl va trouVer le Roy Achab , fait allembler tout le peu le
fur le mont Carme) , y lagun tres-grand miracle , ait

t l tuer



                                                                     

T atuer quatre cens (aux Prophetes, 6c enfuite obtient

de Dieu de la pluye. frIl s’enfuit dans le defert pour eviter la fureurde Jeu el.
Dieu lu commande de facrer Jehu Roy d’lfraël ,
a; Azaë Roy de Syrie , 6c d’établir Blizée Proplèe-

æ. 3 .3Ilpredit aOchofias Royd’lli-aël qu’il mourroit, agha
confumer par un feu defcendu du ciel deux Capitai-
nes a: cent Soldats qui vouloient le mener parforce

. le trouver. 374Helixe’c Prophete. Voyez Elizée. I"
limule le Grand Roy desJuifs , fils d’Antipater. l S Bi

Il cil établi Gouverneur de la Galilée. Il fait mourrr des

voleurs 6c les envieux l’accufent. 594
Il comparoill e n jugement. S 9 5Efiant prell d’ellre condamné il r: retire. cil établi par

Sextus Cefar Gouverneur de la balle Syrie. Alliege Je-
rufalem 6c l’auroit prife fiAntipater (on pere 6c Pha-
fiel fou fiere ne l’en enflent empefché. 596. 66°

Il fait tuer Malichus pour venger la mort de fan pere
oct

Il agnebataille contre Antigone. 663
Il grince Mariamne. . ibid-Il avoit époufe’ en premieres nôces Dons à en aveu

Antipater. ’ ibid.Il ga ne Antoine pardes prefens. 664.
Antorne l’établit Terrarque. des
Antigone 6c les l’arthes l’alliegent de Phafael dans le

Palaisde Jerufalem. 607Les Partbes ayant contre leur parole retenu Phalàel Pri-
lonnier , il le retire de jerufalem de en: enfe retirant

de fort beaux combats. 608
Il va a Rome. 6 r rIl ell établi Roy des Juifi par le moyen d’Antoine, se

avec l’allrflance d’Augulle. 6 te- 6 r3
Il revient en Jude’e , y fait divers beaux combats , fait

leverle liege de Mafiada , à afiiege Jerufalem mais

ne la peut prendre. 6l 5Beaux combats qu’il fit. 616Il force des Juifs retirez dans des cavernes. 6 r 1
Il va trouver Antoine au fiege de Samozate. o zo

eaux combats ’il fait à (on retour en Judée. llven-
ge la mort de Joleph fonfiere. Deux grands perils

qu’il courut. . 61. lIl amege Jemfalem &epoufe Mariamne fille d’Alexan-
dre fils d’Arifiobule 6c d’Alexandra fille d’Hircan.

. 62:
Soliue General d’une armée Romaine l’ayant Joint au

fiege de Jerulalem ils l’emportent dallant. 6 2.3
Il donne la grande Sacrificature à Aufiobule fiele de

Mariamne. 634Itle faitnoyer. 6,6Il va trouver Antoine pour s’en inflifier . de donne or-
dre à Jolèph fan beau fiere de tuer Mariamneli An-

toine le condamnoit à la mort. 6 a 7
Jofeph l’a ant dit imprudemment à Mariamne il le fait

tuer à on retour. 64°Il fait la guerre aux Arabes, gagne une bataille , 6c en

perd une autre. 643Un grand tremblement de terre jointa cetteperteéton-

ne les Juifs. 644Hamngue d’Herode pour les rallilrer. 64 s
Il leur redonne tant de cœur qu’ils gagnent une batail-

I le contre les Arabes. 646Alexandra,mere de Mariamne perfuade a Hircan (on
pere de (e retirer en Arabie , de Herode en ayant eu
avis le fit mourir après la defaite d’Antoine par Au-

gulle a Aâium. 647Il va trouver Augulle a: gagne (on amitié par fa gene-
rofite ô: ar fa magnificence. 648.649.651

laveurs qu’i reçoit d’Augulle. 654. 670.671. 673. 69 a
Il fait tuer Sobeme par ialoufie à caufe qu’il avoit dit à

Mariamne l’ordre qu’il luy avoit d nné de la tuer li
Augulleé l’eull condamné. Et ’t mourir enfuit:

Manamne. a";

- Herode le fait mettre en pilon.
’u

t. aSon defelpoir aprés la mort de Marianne. à extrême
maladie dans la quelle il tombe. 6 57

Il fait mourir Alexandra mere de Mariamne. 6 se
Il fait mourir Coliobare 6c plulieurs autres. . 6 5 9
Jeux et fpeaacles qu’il établit , ce qui fait murmurer

les Juitr. 660Dix confpirent pour le tuer. 66 ïIl ballit 6c fortifie plufieurt laces. entre lefquellel il
donne le nom de Celarée a la Tour de Straton a k
rétablit Samarie qu’il nomme Sebafie en l’honneur

d’Augulle. 661.664.666-66 8.673
Ses extrêmes foins de lès incroyables liber-alités dans

un?t tres-grande famine venuë enfuite d’une gflgde

e. 53Il croule la fille de SimonGrand Sacrificateur. 655
Defcription de la ville de Cefarée. i 669- 69).
Il fait reballir entierernenr le Temp!e de jerulalcm-

676. 671
Il va aRome a: en ramene Alexandre 6c Arillobule fes

fils qu’il avoit eus de Mariamne, 6c fait elever au-

pre’s d’Augufle. 53°
Il les marie. , 68 rIl reçoit magnifiquement Agrippa dans Jerufalemo 69:
Et le va trouver avec une flotte. 683-634-
Sur les (ou ns qu’on luy donne d’Alexandre 8: d’A-

rillobulei fait venir Antrpater l’ailiré de lès filsôcluy

donne de l’autorité. 539Il mette Alexandre a; Arillobule à Auguûe . a: lei 30-

cufe devant luy. 690Alexandre fe iultifw. n 59!Et Au une les reconcille. . lBer eétablitdes jeux en l’honneur d’Augufie. 69s
Ses incroyables magnificences 8c lès liberalitez. 6956

69
Il fait ouvrir le fepulchre de David pouren tirer del’ar-

gent. 699Trouble oùèfioit Herode a: fa Cour. 7o 3. 704.
Il fait mettre Alexandre en prifon. ibid.
Il entre dans l’Arabie pour punir des voleurs Trachoni-

tes. 706Silleus irrite fur ce lirietAugulle contre luy. 703
Herode entre dans de nouveaux loupç’ons d’Alexandre

&d’Arillobule. I 709.710.7I 1,711.71;
Il les fait mettre en ’prifon. 71;
Augulle reconnoifl: la fourbe de Silleus, de a regret de

s’e lire lafché conne Herode. 7 16
Herode fait condamner Alexandre 6c Atillobule dans

une grande allèmblée tenuë à Berithe. 7 [7’
Il fait mourir Tyran pour luy avoit parlé tro libre.

ment en leur faveur, 6c tuer roc. officiers ’armée

qui leur citoient afiëétionnez. 719
Il fait étrangler dans Seballe Alexandre 6c Aril’lobule.

, 7:0Enfans qu’il eut de neuf de les femmes. 71.1.
Il decouvre la cabale des Phariziens 6c les fait punir.

, 7:6Il decouvre aulli la malpiration d’ Antipater contre
luy, a: clralle Doris n more de (on palais. 73 r

Antipater ellantfrevenu de Rome il en convaincu de les
crimes en prefence de Varus Gouverneur de Syrie.

731- 733- 734- 73S
7 6

Sedition arrivée à caufe n Aigle d’or qu’Herode 5a-
voitfait mettre au delTus du portail du Temple. 7 38

Son horrible maladie , 6e ordre non moins horrible
qu’il donne de tuer apr’és la mort un tres-grand nom-

bre de perfonnes de qualité. 7 39
- Il le veut merluy-mefme. Le bruit court qu’il citoit

mort, 6c ayant fceu qu’Antipater avoit voulu cor-
rompre celuyquil’avoitengarde, illefaitruer. 740

Il change (on tellament, 6c declare Archelaus (on fuc-

cellèur. 74!Sa mort de fuperbes funerailles. 741.
Arnbafladeurs des Juifs parlent fortement a Augulle

contre la memoire. 7S!He.



                                                                     

D’e s Mia r”! e it z s.
Rends le Tetrarque de Galilée fils d’Herode le Grand a: Honneurs qu’il reçoit des Atheniens. :9:

de Cleopatre qui elloirde Jerufalem. 714 Il fauve Herode acculé devantl . s96. 597
11 bailli: Sephoris en Galilée . 6L nomme Betharamta Il va trouver Bamphamez Page , qui le re ’ent pri-

Juliade. 75z r0mm"- - . 6o7. 608IlballitTyberiade enl’honneurdeTybere. 767 Et le met entre les mains d’Antigone qui luy fait cou-
Caufe de la haine de Vitellius pour lu . 777c 7 78 perles oreilles. t 608
Il entre en guerre avec Aretas Roy es ArabeS, dont il Phraathe Roy des Parthes le traite tres-bien . a: luy per-

vouloit repudier la fille pour épauler Herodiade fem- met de retourner en Judée. a; r. 631.
me d’Herode (on frete fils d’Herode le Grand a: de S’efiant laiflë perfuader par Alexandra fa fille de foreri-
la fille de Simon Grand Sacrificateur. Son armée le! Vers les Arabes 5 Herode le découvre a: le fait

’ cil delaite. 86 mourir. 54.7’ Et les Juifs l’attribuerent à ce qu’il avoit fait mourir S. Holocaufie. x 3.

Jean Baptifie. 78sh Herodiade cil calife que l’EmpereurCa’ius le relegue a

un d leur d. fie a 1 G 78a: Io e ci e, re o A i e ran . I ù"rafla y uR y grippa 8 If 35h” n°1 des Chananéens allèrvit les Ifraèlites à 8c De-
1’ L’Empereur Claudiusluy donne pouvoir de confiner la borfôc Barachlesdclivrent. zoo

charge de Grand Saérili’catem’. 8 36 Nt” 51,54 153C-

Sa mon 8 4° Sa nullance. 4èEmilia: futur du Roy Agrippa le Grand. Elle quitte Il te "u la benediüion d’Ifaac qui croyoit la donner a
Hercde ion mary pour e’p0uler Herode le Terrarque Faux . . p 47
de Galiléelon beau-fiers. . 780 118 enfiuten Mefopotamie, a: vrfion qu’il eut a Bethel

Elle luy perfuade d’aller à Rome pour y ellre declaré d’une «belle myllerieule. 49
Roy . le cil caufe enfuite des mauvais cilices qu’A- Il épode leur Rachel. 5l
nppa luy rendit, a que l’Brrrpereur Calas les re- Scsenlans. , 5,)

F tous deux à L on. 78: Il filme Liban fou beau pere. se
Hierufalrm. Voyez Je alcm. gille POHfÎfim- h s4.un", Roy de fît. p Il ereconcrlre avec Efau. 57. 57Il contracte anutié 6c alliance avec David. 2.66 Illuœavec un Ange. ôtai! nommé [fra’e’lo s6 .
’ Et la comme avec Salomon. "s. 333, "7 Srchem fils du Roy Emmor viole Drna fa fille. Ven-

Hirwr ou Il rcan. gemme qu’en font saau...» fils e pour neveu d’Onias Grand Sacfifica- Jacob hitpamgeaveclîfau. 6!

’ aux». IVaen pteôcymeurt. 8x. 84.
jalon Prophete. .462 Il menace le Roy Jeroboam de la part deDieu , de fait

des miracles: mais il le laine tromper par un faux

’ Il fait une grande fortune auprés du Roy d’Egypâe. V°Ynl° ePh- ,
4 o

Il fe tuè’ luy-mefme.
flirta», autrement nommé Jean , fils de Simon Macha-

béeGnndSacrificateur, &PrincedesJuiB. 533 .. P’°P*’”°: ë’m’uéPamm” 347
Il fuccede aux cha es defon re, 6c alliege Ptolemée Ïfllr me New. ’ "3

qui l’avoir alla né: mais a tendrelfe pour fi me" Ï’Pb" filst N°.°’ I 56
ur fes heres qu’il tenoit prifonniers l’empefche 7"?" ’ fifi ("l’anime 856

74m1 Pro hete.
Il allure e Roy Jofiphrt du recours de Dieu contre les

Moabites, les Ammonites, et les Arabes. 37 r

6:

de eforcer. 534.Il foûtient un grand liege dans Jerulirlem contre le Roy
Antiochus Soter, traite avec luy . de marche avec ce
Prince contre les Parthes. s 5. 536 11’75”” . . .

Il tire trois mille talons du fepulchre de David. 3 5d; 6 L lamée me a)" nom d malt . . 6 t
Ses grands exploits. Il domte les Chutéens a les l - Les lamé?" "mamie Page aux muhm’ l 79

méens, qu’ilobligedefefaire circoncire. 538 D?”4’°’"’mP°f°!’""’b"’- . . ’7’
n Mimi: temple de 63mm. ’37. :38 Hucan Grand ISamficateur a: Pnnce desJurfs les dam.

- Il renouvelle 1. alliance avec les Romain. y 3 9 te 6c les oblige d’embrall’er la religion des Juifs. 5 3 8
sapmrperùé. s U la» Gland Sacrrficateur tuè’ chus fou fiere dans le Tem.
u prend Samarie ar la conduite d’Arilbobule a. du.» °- r 443

tigone les fils . à la mîneentierement. s42. 7". à" de lm’f’l’dnbéh 467 i
Combien ce Grand Sacrificateur elloit favorilë de Dieu. ne P" la 515d "un * 496

54L ,4 s Vengeance de cette mon. 4&7Sa nom "î ,70" Bupnflt , c’ell faim Jean Baptille.’ 78 t
Urgù vient qu’il n’aimoit pas Alexandre l’aîlné de fer jubozl’û’; R°Y de Juda .v "miment mamie J°3’

ls. 8 ’ . . . . . i85mn filsd’Alexandre Janneus Roy des Juifs. 35-67 NabuChOdonoœr le la" mener immun!" a Babylone’

Arillobule a. (on uifnélu donne bataille &la . . . . 4.”:il: traitent enfuit; 6e le loyaume demeure à 18:13;:- Evglïâgach le met en hlm-té a le "me m’mmm’

me. , 43 3, . . . . 57° la R d’lli"l.fil l nl- je a oy ac 6xn 12k: P" cm a] d "mima "in Amas Royîdâs Le Prophete alizée l’envole fileter ROY a avec 3(3r-

Aretas vient a foh fecours . donne batailleàArillobu. dl? d emmi-nettouœla ne? dmfhabi 38à: . la gagne 5c ramage dans le Temple de 1"qu Il (3:13 fa maux Imam Royd lfrael , 6c Ochofias Roy

un ’ ’ 571 11 fait .” ’ 3". . . , . venet ezabel du haut en b d’ ne to , lSmurus lun des Lieutenans de Pompée] obl.ge a lever miaula mangent. in u tu 8:38?
le fiege. Arillobule gagne enfuite une bataille con- Il fait a." tous les fils dukhab tous res Pro

tre Amas 6c Hircan. .Gabinius General d’une armée Romaine confirme 3:2? (qu’mm’Ëde’I’f mus dl?ch°fia’. R07 de
ÆIËaMhfiGmMe Samficmm 4,80 ) a: tous es rop tes et et Sacnficateuæ
a ha: Y°°n âme au"; 5419 Il n’elloit qu’unhypoa’ite. sa mort. a

y permet e reballrr les murs de Jerufalem. 591 Nm prophm i 39°

Ttt a Il



                                                                     

T AIl reprend ofapha: Roydeludad’avoir affilié Achab

d’1 raël. A 3,70femme Pxophtte- l . I, u .predlt tous les malheurs qurdevorent amver,. de on le

V veurlàiromourir. 41.9 .42:Il cil emPrilônné. 4.: aConchmné ,. 8c puis mis enliherté. 41-4416
Nabuchodonozor le rire de prifon. 4.1.6. 4.3 6

29:11? Juâieôc PrinteduPeuple.
Il le d ure de («viride ,. def’ait les Ammoniœs , a:

facrifieiâ fille. 2.07. 108Jerka ville.
Prife par miracle [par Jofué. 133

fenêtrant Roy d’1 raël fils de Nabarh. .
Le Prophete Achia luy predlt qu’il rogneront. 343
Il cil établi Roy d’lfraël. - 34S Î

A IlfaitbalIirunrem e’arfniredesyeauxd’on 346
Il veur exercer la c argede Grand Sacrificateur, a: Dieu i

le menace parle Prophere lladan. Miracles 9,47
Le Prophete Achia predit a aReine fa femme la. mon

. dlûbîmés [on fils. . du!Abia Roy de Rida. luy tué cinq cens mille hommes ans

une bataille. me. Sa mort. Illaifle pour fuccellèu: Sana af-
fafl-mei, regne en fa place a: extermine talle la me

de jeroboam. . 35 3jambon»: Royd’lfraël fils deloas, tres-impie.

. Il vainc les Syriens. 3,98
Szmort. 3 99Ïerufalem ville , nommée auparavant Solen ou Soly-

me; a7. r9;.- Prifi: de force parDavid , quiluy donne (nanom- :656.

l t6
.. Nabuchodonofor la prend a: la mine artistement, a:
’ fait brûler le Temple de le Palais royal. 4.2;
Gyms R0 de Perle renvoye les juifs à Jaufalem fous

la e ire deZorobabel enflure d’une captivité de
foiranœôedixane,klem permetde rebaüir la

Ville 81 le Temple. 436Cambilës fils de Cyrus leur défend de continuer. 43 7.

. 4.38. Voyez Efdras 6c Nehemie.
Anriochus Epjphane ruine Jemfàl’em. «se

I Judas Macha «travaille a la rétablir. 1,76
l Pompée prend leTemple d’aflaut, 6c ne le pillepornt.

S77
.Herodc le Grand a: Sofius General d’une armée Ro-

maino. margeur a: prennent de Entre Jerufalem.

on. a;
VoyezT deJerufalem.

âefi fils d’Obedôcpenede David. si;

.tfru and. 773.. 8 561mm. Voyez Ra el.
Maman..- d’Itho al Roy de Tyr «de sedan, à: 52mm

l amant» Ro d’li’raël. fr:
. Elle fait lapider aboth pour avoirfa vigne. 36 3
,Jehula faitietœrduhaureu bas d’une tour, alu chiens

laman est. si;Joué Genera de l’armée de David.

Il dehitAbnerGenenl del’arméed’lsbofetb. 359
, Il aIl-afllne Abner: 8c douleur qu’en eut David. 2.6 r
.» Il mame le premier fur la brèche à raflant dt Infa-

l lem. 26;Il prend Rabath capitale des Ammonites. 3 8 l
- Il donne bataille à Mâlom a: le rué. i 339

Il afialfine Arnau- 197Il porreàDavid le «en: de Salsa. z
Il rengage dans le Parry d’Adonias comme Salomon. 307

Salomon le en: ruer. 5 I7Juche: Roy de Juda fils de Iofias.
N ccaon Royd’Egypre l’emmene prilbnnier en Égypte ,

où il meurt. 4 18ioulai» Roy de juda fils de Joakirn. 420
.Nabuchodounofor le le Fait amener prifonnier. 4.: r

Joachim Roy de Juda. vacuome-as.

B L E.7nd, Grand Sacrificateur. v
Il fauve Joas fils d’0chofias Roy de Ida, &Ilefiîtfif

ce: R . 3 37Il fait ruer a Reine Gotholia. 3 88
Il inVenre lemme. Meurt âgâde cent. tienne ans ,, a:

dLenœné dans.lelepulchre.des Rois. 391
fait» [me Iudanomméaurremenrfilialrim.

Il cil ’ moy Necann Roy &Egypre enlaplaoe

1e humât. Bof m usNa uchodonofoe .im euh. l t: kumquat):
de le payer il le fait tuer dans jeruialem oùill’avoit

M. «a7mn Roy d’Ifi-aël fils de Jonas.
l Il citoit tres homme de bien a: tres-am, du Propheœ
1 Ellzée. Il recouvre ce que les Syriens avoient conquis

I (in (issanceflres. 394.. 5 ,5In: Roy de Juda fils crachofias.
Il et! fauve par Joad Grand momifications, qui le face

a: fait tuer laReine Gneholia. 187. 388
114e conduitbienduram la viede joad. ,9 r
Mill-mit aprés [à mon il le laide aller à toutes (ont:

d’implerea , amati ider dans le’l’emple Zacharie
gamëtlslacrificareur il; de Joad, qui le reprenoit de

é. ibid.Aune! Roy de Syrie 125:3: dans lemfalern , a; l’obli-
ge a luy donner g ement touries infus. tant
du Temple que les liens partimliers. 39 l

Ilei’t allalliné par lesamisde Zacharie. ibid.
leur Roy de Juda fils d’Arnafias.

Il fin d’abordun Ira-excelle! Pin: . filât
des chafes, a: le rendit un: ’ Maisil oublia
Dieu a: voulut faire la fonfiion de Grand Sacrifi-
cateur. Il devint. a Phallus tout couvert de lepne
enfaîte d’un autre grand miracle, a: meurt de rea

ger. » 40°fourbu» Roy de Juda fils d’Ofias.

C’efloit un religieux a: excellent Prîm.’ .

Il vainc les Ammonites. 4M:

Sa mon. 403Infra Roy d’IfiaEIfils de)ehu i 32°
Azaël Roy de S ’ layant mon: carieranenr ramé

ilarecoursà " , aül’alîifle. 393
iotbdelmere de Moïfe. . 8 7

leur te. . ,Il prédit a. Jeroboam Roy de Juda qu’il vanneroit les 37e

riens. ’ l . d???Dieu l’en e annonce! à. Niniv: ’EmPlü T

rie (cramées-nir. qu: M-Ïmrbru filsde Saïd. V0 zDavid. p .
Il entre avec (on écuyer ana le ampdesrlüûms! de

cit caufe de leurentiere defaire, Et pourquoy Saulle

vouloit faire mourir. n,Son amitié pour David : a: bons oüces tari! luy

rend. 239. 14;. :46Saiilleveurtuerlu efine. me;Il cil me avec Saii (on pere 6c les liera. dansune ba-

taille contre les Philiflrns. 3 s:Ïmrba: flsd’Ahiarhar Grand Sacrificateur. au
fourbu frere de Judas Machabée. 4.67. 468

Les luis le abîment pour leur Prince . après la mon.

de Juda (on fiere. 495Beau combat qu’il fait contre Baccide. 496
Il vangelamondejeanfonfiere. 497
Il defart Baccide- * 498
Les Rois Demetriur a: Alexandre Balle: recherchent

- (on amitié. sel. 502.. sesIl cil établi Grand Sacrificateur. 501
Il defair en bataille Apollonius General de l’armée d’A-

lexandre Balla. - v 507- 5 r 3Il alliege la forterefièdejerufalem. 515517.;19. 52! -
f î 3

Tryphon le prend prifonnier par trahifon. I tu

Et e fait mourir. 51.91mm ne de Juda. fils de Jolaphat. épaule Godrolia
ou Atlnlra’ filled’Achab Royaume. ,3,

i e



                                                                     

D ais A T ,1! En E à.
. Le Prophete Elifée luy livre-les Syriens dans Samarie.

379
jouas Roy d’llia’e’l luccede a Ochofias (on litre.

l 57Sl’oram Roy de Juda l’allille comte Mira Ro des Moa-
bites. Victoire merveilleufe predite par el’rophete

Elile’e. 3.76Tué par Jehu. . , 513jeun; Royde Juda , filsde jolaphat. q
y Il elloit tres-lm le. 377. 38!liftant é ans Samarie par Adad Roy de Syrie le

Prophere Elifée luy preditla levée du liege. 379
le Prophete Helie le menace par une lettre, d’un ter-

rible chaflirnent. 38l. Sa mon. 58 4jofipbu-Roy de Juda. p 3 5 6Clelloit un excellent Prince. . . q 567Il marie Joram fou fils à Gorholia ou Athalra fille d’A-
Cl’nb Roy d’lfrael, de l’aflîlte contre Adad Roy de

Syrie. I 367Dieu l’en reprend par le Prophete Jehu, 8c Il s’en res-

to 37
LePËi’Iophete Jaziel luy predit la vifloire miraculeule

qu’il remporta fur les Moabites, les Ammonites à:

. 6C arrclle le cours du Soleil. Il â
Il deiair tous les Rois du Liban 8c des Philillins. r 8 i
Il partage entre les Tribus, les terres qu’il avoit conqui-

es. i 2 89Il renvoye dans leurs moirons les Tribus (le-Ruben 5c de
Gad , se la moitié de celle de Manallc’. l r9 r

Sa mort. 193[fade (c’en a direris) fils dlAbrahnm- ’

Voyez A braham- I lDieu le promet à Abraham. fit il
Sa naillîrnce. a?Il ell oifert I1 Dieu en lacrifice par Abraham. 39

Il époufe Reb’ecca. 4l
Sa mort. 6°anie Propheie. V ’ 4° 3il allure le Roy Ezeclrias du lecours de Dieu , à: luy

predit la ruine de l’armée de Sennacherib 8c la mort

4l I
Il l’allure aulli de la prolon arion de la vie, &qu’ilau-

roi: des enfans: 84 pour lu en donner une marque
il fait retrogader de dix egrez l’ombre du Soleil.

prédiflions de ce Prophete. 104.
elt reconnu Roy par dix Tribus.

Accom lillemenrdes
Ifiaafrt fils de Saii

les Arabes. 371.371- . . , , - 25910m» (c’eltàdire augmentation) filsde jâcob. Il mécontenté flâner , qui palle du colle. de DaVId.

S ’ . I a » a a lSLËinge: à Il eflallalliné. 4 I f5,Ses fieresanimezde ialoulie contre luy le vendent a des Un?! fils dlAbl’aham & 4’533" v
Ilmaëlitesqui le revendent en Egypte. 6 s . sa ""Œllce- , , 3°La lemme de Putiphar l’on maillre , l’ayant tenté en- ÇWyal’Sâl?» a (à POÎÏFI’I’ÊÇ. v 38
"in. l’accule auprés de luy, de il le fait mettre en Ifml. C Cu adire. qulfll’ehllepa un Ange.

Ton. ’ 66 67 Comment ce nom fut donné a Jacob. saIl germen les longes d’un Balafon J a d’un panai" Blum" Grand Sacrificateur , a fils d’ Aaron. in

du Roy Pharaon. 53 ,69 voyez El 1 ’ ’Etenlirite ceuxde ce Prince. 7° î gzrlrhâ’cehagêlcue liberte. , 2,.

l h I v Il . . 4 7
Pouvorrque l’ araon luy donne 7 t Il (banales Babylomens. 47°

l Il (poule Auneth, dont il aManallË . c’ella dire ou.
b i, a: Ephra’lm , c’en a dire établillement. gr.

La famine ayant obligé Jacob d’envoyer dix de les ls
en Egypte poury acheter du blé, Joleph retient Si-
meon iniques à ce qu’on luy eull amené Benjamin ,

et ilsle luy menent. 74. 7;’ IIfeint de le vouloir retenir, le fait enfuite connoillre à
eux , de lesenvoye qperir lacob. 76. 7 7. 78

Sage conduite de jolep en Égypte. ’ 8 ;

Sa mon. 84.Ïofipli neVeu du Grand Sacrificateur Onias, de Hircan
l’on fils lotit une grande fortune par le moyen de
Ptolemée Erre z Roy dl pte. 459. 460

fofopbliere du Roy erodele Grand. 58s
Il delënd la formelle de Mallada contre Antigone. 6 6 t a

6 r . 6 19

Il cil tué dans un combat. 6 tr
10154: Roy de juda fils d’Amon.

C’elloit un Prince li religieux , qu’il marcha fur
les as de David , 6c rétablit entierement le
culte de Dieu.

tonne. 3mAyant voulu s’op er au allège de Necaon Roy ’E-
gy . qui al oit faire a guerre aux Medes 8c aux

a
cil

l

Il citoit venu à huit ans a la cou-

loniens qui avoient ruiné lit-Empire d’Allyrie , il
lellé d’un coup de fléche dont il meurt aprés

avoirregné yuans. 4.17
fifi! . lMoïlè rétablit General des troupes des Iliaëlites. de il

delait les Amalecites. 109Il va reconnoiflre la terre de Chanaam , de raffine le

peu le. r49Moïlè ’établit lbn firccellèur. 169
Il predit au peuple, du vivant mefme de Moïle, tout

ce qui luyarriveroit. r 77Il envoye reconnoillre jericho. l to
l’aile le lourdain par un miracle. 18 r
Et prend Jericho par un aune miracle. r s 5
Il defitit cinq Rois qui avoient attaqué les Gabaoniocs,

Il delalt les Generaux des armées du Roy AntiOchus
Epiphane . a: lès autres grands exploits. 4,7 r. 47 a

473- 474. 475.477-478- 4.79480
Il ’fie le Temple, ocrétablit Jerufalem. ’ 47a

Il ehitNicanor. 49°Il ellétabli Grand Sacrificateur’. » agi
Il lairalliance avec les Romains. 4 ,1
Il combat avec 800. hommes unearmée du Roy De--

Immu- .. 49sSa mort a: fis louanges. 4 ,4.7nde: Gaulanite a sur: établifl’ent parmy les Juifs

une quatrième lèae. "ç
Quile elle elioit. p 765fadée nommée Chanaam par le quatrième fils de Cham

qui portoit ce nom. 19fuifs.
Quand on commença à donner ce nom aux Hebreux.

Ut à nommer le païsjudee. 445
Leur incroyable zele pour leurrelîgion , &pourl’ob-

(ervation de leurs loix. 577. 591Honneurs de témoignages d’aEeâlon qui leur on elle

rendus par les Romains. t 39 7. 604. 698
Cinquante mille Juifs égorgez dans Seleucie , par la

Grecs 8c les Syriens. 194,ez Samaritains.
Lure Roy des Adiabeniens de la Reine Helene l’a mer:

emballent la reli ion des juifs. Leur ieté a: grau,

des alliions de ce Pëince. P 8 3 7

I.

L464» filsde Bathuel de fier: de Rebecca. a r .4:
Voyez Jacob.

La: prbaltide a;Lacedemoniens alliez desjuifi. 46 r
Les fille de Laban épaule jacob. 5x

T!!! La



                                                                     

B i L E
zeph", 1 37 Saiil l’aile à David alla donneir Phaltlel’. . ’ 249
1mm": I i 13;. ne. 308. 86:. David citant venu à la cour-cannela reprend. 261
mon: dont la lemme litt violée . ce qui quia une grande 511:2 rauque de ce qu’il avort chantéetdancédevînt.

erre. - l97 l . , c e. .t - .. ’ 9Lifiargu Lieutenant General du Roi Antiochus. 47 3- 483 ’M’beb’fi’h 5154.6 IOIJflhBS 55 Petit-515 de 51111

484 Sorn que Davrd tdeluy. 275.199
sa mon. 487 Il informe Davi de la mechanceté de Ziba v 1,9;10th fils d’Aran a: neveu d’Abraham. a! "il. R01 des n’habite! r ddefperé de le. lioit in!!! d’dbe

Il fait Partage avé; 1* :011: dans Où s’efioit Nil-d’6, facrr’fie [Ollfll’
’ ’ 1 fl’ ’ us, 3 ur esmurai es. 4 p 376Ëfi.lïî.’;’fîiïâ’râî;.°’* 7m a MM,(c’eüàdirefilsdemonperefilsdeloths ..

Il le fauve de l’embrazementdeSodome, 6c a lemme M0951"! I 165. 169
ell changée en une colomnle de le]. 3 4.. 3 5 zllff-Lm dlveflnoms. r a.

’ M f.Ses filles le trompent . a: r en a Moab le Amine;s Pndiaion (manigance. t l s6

Léix. Sa nailiance. Il en expof’c fur le Nil. Thermutis 5116anLoix données par Moïli: touchant les lacrilices 6c purifi- R0! l’imam l’3d0l’ter . , 31
’ cations. l", iufquesà Ho Il commande larme: des Egyptrens contre les Iathyo-
Autres Loix’. 14° a)??? dînette ertorrettx, 6c époufe Iharbrs Pan.

- I. * c e ’Et yo ie. " 88Autres mm * 7: Magma!" Les Egryptiens e veulent faire mourir. Il s’enfuit acé-
pou e Sephora fille de Raguel autrement nommé Je-

M thro. ’ . 89l Dieu Il? 12e fur le mont de Sina , &luy commande. h ’ o mez autrement Alinonéens. , 4’31 l’ c n’-1’Ï°11Peuple- 90-91.
3:27:53: m 1641:;- Pharaon refirfq de laiflerfortirleslrlebreux. 93

Leurs filles donnent de l’amour aux Hebreux : et m Playcs dont Dreu fra .l’figypte. 93 - 99 9 S

qui en arrivent. ,55 Merle emmenelesl racines. 9;Ilslont vaincus par les Hebreux. l 63 les Egypttens les pourlurvent. 97Ils allèrvillent les Iliaelites. . 3°, Il: il: s’étonnent." ,8
la: Gedeon les delivre. un, Haranguecde Marre pour les raffiner. 99

Malichus. . . ’99 Les Ilraèlrtes pall’entn pred (ce la mer rouge, ôtl’armée
Il Fait empoilonner Antipatcr pere du RoyHœode le des Egyînensy m toute. Ioo

Grand. n 60° Murmure uPeup e contre Moîlè. to;
I Herodele fait tuer. * 6°, Cailles. 106Mambo") Roy d’llraël Manne. u y 1 o7Il vaincôc me Sellum, a: regneenfa «a . ’ Eauxamercs tenduesdouces.n, . I . 103
Indium; Roy de Juda fils dlEzechias. 1] mon min. Il établit Jofué General de l armée , 64 Il defart les Â-

i le. Mais le Roy des chaldéens ardu.Bahonnien3 maiecrtes. . r09Fa au: pris rilonnieril arecour; a me" qui ne ce t Il apporte auPeu lelescommandetnensque Dreuluya-
Pr hce a le elivrer, ô: il fut jaillira mimi e f. fie vortdonnez fur amontagne de Srna. r la. I 1;. 114.

" tres-religieux. I . 4., î sans: mm r a:7.1.5,, ’ d; s ’ . un e e a ernac es ca . 12.3."’ fi 8m e de mahdi. velum 5mm]; Sol; extrême modellie. :2844
Marne, donnée de Dieu pour nourrir les Ilialilltea dans

’ ledel’e’rt. ro7Après le pallàge du Jourdain ellecellëde tomber. 18:.
Mue. Voyez Samfont
inentamée oncle de la Reine Ellher. 447
144mm. femme du Roy Herode le Grand , fille d’A-

lexandre fils du Roy Arillobule a. de d’Alexandra

, filled’Hircan. 60;Elle en accordée a Herode. ibid.
Et mariée. I 6:2.’ lierode fait tuer Joleph fou .bearbfrere- parialoulie qu’il

eutdeluyôcd’ellu ’ 657.638.640
1’ Il fait tuer Scheme pour le mefme luiet. 6s s

Et fait enfuite mourir Marianne. 6 55-. 656
Voyez Hemde. ,

Matbiar ou Mathatias pendes Modifiée". 467
Il prend les armes pour maintenir lat-oligiste contre les

impies commandemens du Roy branchus Epipha-
ne. &exhone festine] filait continuer’une li (aime .

467.463.469 .
si

I entrepr ile.
Melèba fille d’Aran 8c femmede Nakllrr.
Nehbrfideels (c’ell a dire R ’ull R de Sol

nommée depuisJerufalem. Gy l e) o, "ne
Meleblfa fils de Saül. :7Tué avec Saiil. i 255Mené ville , anciennement nommée Soba capitale de

l’Ethio ie. 88 .Niche: Drop etc.
Il reditau Ro Achabce ’l arriverai . 6.

Mir:th fille de Saiil. qui "Y t 36
Elle époufe David. 3 3 9
Elle le fauve, :41

Nouveau murmure du Peuple contreluy. Ils combat-

Loix ’il donne. r;r.iu rusai".Il punq’ufie 6c confacrelaTnbude Levi, êtltiàdonne la

garde duTabemacle. I 36Murmure du Peuple contre luy. 148. r 49

Ses loüanges. t se
tent contre les ordres les Chanméens, 6c lontvain-

cus. r s tAutre murmure excité par Choré, 8: le Beuple veutlao

pider Moîlè de Aaron. l le;Challimensé uvantablcs que Dieu fait de Choré. de

Dathand’A iront! autres. . r45. r 56
Nouveau murmure contre Moïl’e que Dieu appaile par

un miracle. r s 7Amorrhéeens a: autres peuples defiirspar les Ifmëlites
fous la conduite ano’ife- l 163. r 64.

Infolente réponce de Zambry a Moifi: la;

Madianites vaincus. a 68Molle établit Jofué pour luy fucceder. l 69
Dilcours qu’il fait au Peuple , de loix qu’il luy donne.

t. I7l.r7a.r73..r7ç.l7;. r76Il predtt au Peuple ce qui luy devoit amver. r79

Sa mon a: (on doge. ibid.
N

Mal maryd’Ahigail , que Davidepoulâ. 349
Math.

Jezabel le l’ait mourir pouravoir la vigne. 363
Muchalenmfor Royde Babylone.

avoine Nencon No d’. - ne. à I.Illpoleuntribut’

JoakimRoyde Juda. Egyp 4l;
Joalum



                                                                     

Des Marte-nus.
It’ lu a t as cetributil marchecontrelu 3

30313:; e dégripper luy dans Jerufalern il lent
0

mCL .lit établit Roy Sedecias , oncle paternel de Joalun’r.

m
Sedecias ayant traité avec le Roy d’Egypte il l’alliege

dans Jerulalerrr. ,4.ngAyant pris Jcrufalem il luy fait crever les yeux. de lem-

merle captilà Babilone. . 4a;
Il con utile la balle Syrie a: llEgypte. p 41.6
Danie luy explique les longes. 419.43 r
Il palle fept ans dans le delert avec l es belles , 6c reprend

Enfuite le gouvernementde (on Elbe. 43!
Su rbes ouvrages de ce prince (ou de Nabuchodono-

or (on fils) a: entre autresce jardin fufpendu enl’atr.
432

Il ne penfa durant tout le relie. de la vie qu’à faire du

b’e . 434.Nabufiirilm General de l’armée de Nabuchodonofor.
47.7. 41.6.

Nadu se Abibu. Voyez Aaron. 1 21. r a y
Nehru Roy desnAmmorrites:

Vaincu par Saül 6c tue. n ’-
Nahum l’rophete. i . . , h

Il predit la dellruaion del’Emprre d Allyne. 4o;

Nathan Prophetes pIl menace David de la part de Dieua caufe de Bethlabé
a d’0 rie. 280

Il embrallè le parti de Salomon contre Adonias. 307

Naurétm. I s INana», Roy d’Egypte. 4r7. 41 8. 4.: 9
Nebemie.

Il obtient du R Xerxes la permillion de rebellât les
murs de Jerufa em . et en vient à bout. 44.;

Natal"! ballit laTOurde Babel. la
Néron En: ur.

Il fucce ca. l’Empereur Claudius. 84s. 84.6
Nil fleuve , ou Geon, e’elt à dire , qui vient d’Orient.

4.

ricaner. . 489vaincu par Judas Machabéeattué. 4go
NM.

Il ballit l’Arche. r ri Sa delcente de pere en fils depuis Adam. I a
Il le fauve du deluge. x 3Arc en ciel. I 4,Mort de Noé. , , . r 5-Ses delcendans julques a. Jacob, 8c les nations qui en

font venuës. ,3Il plante la vigne, a: maudit la pollerité de Chaml’un
de les fils. x9

mimi , c’ell à dire lelicité , belle-mercde Ruth. a r 5 .

Noms de divers Peuples. 18. 19.
Ô

ablier qui fauve plnlieursProphetesf 6 t
061M, c’en à dire allillance, fils de lino: 8c pere deJellé

perede David. z r 7obel I’rophete. 4.04Othofiru Roy d’Ifraël , fils d’Achab , 5c tres:méchant.

a , 369Il vécut en amitié avec Jolaphat Roy de Juda, de ils

equiperent enfemble une flotte 3 73
riflant tombé on s’ellant bleKé il envoye confulter le

Dieu d’Accaron, de le Prophete Elieluy fait dire qu’il

mourroit. Il alla enlirite le luy dire à luy-mefme
aprés avoir fait confumer ar le leu du cieldeur ca-
pitaines 8c cent foldats qur vouloient l’y mener par

rce. 374(Muffin Royde Juda, filsde Jotam. Jehuletuè’. 784.
0g Roy de Galaad de de Gaulanitel, qui elloit un I

Geant. ’Il cil tué par les Hebreux dans une bataille. 164
alla Prophetelle. 416

Gain. Il battit un Temple en Égypte l’utile modelledé

celuy de Jcrufalem. ’’ 504-Oniar qui citoit un homme tres-lulu: , en lapidé-
t.ou... a: ont... filsd’I-ZlyGrandËacrificat’çui. ’7 -

Leurs delbrdres. la;Leur mort. , . fait;ou. Il meurt pour avoir olé a l’Arche del’allian;
ce.

ne): Roy d’Ilraël . ,
Il aflafline Phacé Roy d’Iliaël , 8c regne en (a places:

4o
Salrnanaaar Roy d’AlIyrie le prend dans Sdmarie a4

prés un fiege de trots ans , &l’emmene prifonnier.

. . . 409axis: RoydeJudafilsd’Amafias. I J 597
Il fut au commencement de (on regne un tres-puiflant

6c religieux Prince : mais il oublia Dieu . voulut
exercer la charge de Grand Sacrificateur , fil: frappé
de lepre , êtmourutde regret. 400

P

Palma: Roy des l’artlres. , 6’08
Tué pas les Romains daronne bataille. 519,

Pain: dapnpo triom. r 1 8Palejiine . Province.

D’oùa receu lbn nom. 19
l’audit trrrefln. , v I p p . 4.Pafqru ell; nommée aunement la Felle des Azyrnes.

. t 76;Voyez lelles.
Pauline Dame Romaine trompée par les Fretin": de la

Deelle Mis. 77;

Pmrtrofle. r 34.Perm ou A": capitaledel’Arabie. ne.
Petrone Gouverneur de Judée.

Son excellente conduite. l I 7,1Plume Roy d’Ilrael fils de Manahem.

Tué entrahilon parI’hacéq . 4.0.;
Placé Roy d’IliaêL Il tu: Phaceïa 6c rcgne en la pla-é

ce. " ibi .Pharaon. t , , , pPonrquoy tous les Rois d’Egypte portoient ce nom.

. 33 SPharifimr. sac. e44. 56? 76°. Voyez Selles.
Pbafiul finie du Roy Herode le Grand. f 8 y

SaVertu. ’. 5-94.Sa moderatiorr. 5976. se:Eitant alliegé par Ami onc 8c par les parthes dans le
Palais de Jerulalem va trouver Baraapharnez qui

le retientprifonnier. 606. 601
Il le tué luy-mefme. 609Herode fait plulieurs grands édifices en l’on honneur.

696 .
Phnom autre fiére du Roy Hercde le Grand. 587.61:

648. 688
Il irrite le Roy Herode contre luy. 70cl
Illéreconcilieavecluy. 702.726Hemde s’irrîte de nouveau contre luy à taule qu’il ne

vouloitpasrepudierlafernme. .727 .

Sa mort. 7 5 oPhilipper. 4.8 zIl veut ulurper le royarn’e de Perle. 483
Antiochus Eupator le prend dans une bataille a: lei fait

mourrr. 4.8 sPbilippu l’un des fils du R0 I-lerode le Grand 7:4
Il va a. Rome dans l’e perance d’obtenirune partie du

k royaume de ion e. 7s;Il obtient d’Augu e la Bathanée, la Trachonite, l’Au-’

ranite, de une arrie de ce u’avoit Zenodore. 754.
Il donne a la ville e Bethfaida e nom de Juliade. 761.
Il meurt fans enfant, a: Tybere Joint les mats alaSy-

’779
vr’éilf

ne.
, C’efioit un Prince fort fige 5C fort moderé.

* l. Bur-Ttt 4.



                                                                     

T: A a Le
l’Èmpereur Caïn! établit Agrippa Roydela Teerhie

qu’avoir euë ce Prince. 7 8 6

Philon; . 1 79?Phinn’: fila d’Eleazar Grand Sflmficateur. Il vange le en.

me commis ar Zambri. 166illi’vainc les Ma inuites. laIl cil: de ute’ vers les Tribus de Ruben, deGad. le]:

ymoitî de cellede Mamflé 192
’ Il fuccede à la grande Sacrificamre. I 93

Plufon, fleuve. n ’ .4.mon. fleuve. du.Pbriute, Roy de: Parme: me par Phraatace fou fils

. 768Pilate Gouverneur de Judée. 7 a 6
"Il accorde aux juifs de faire retirer de Jemfalem des

drapeaux où citoit l’image de l’ Empereur. 77°

Ilfaitcrucifierjrsus CHRIST. I I 77;
Vitellius p oblige d’ aller a Rome le Junifier du incarne

de plufieurs Samaritains qu’il aven fait tueracaufe
qu’i s s’ efloient allemblez. - 77;

pompé le Grand. ’ . 5 73Il entend Hircan a: Anltobule. s74.

Suite. . , I7 SIl retient Ariftobule pnfOnnier a: alliege le Temple de

Jaufalem- 4 5-76e rend d’airain 8: nele illepoint. 577
il incite prifonnierta Rem: Anfiobule , 8g Alexandre

de Antigone fes deux fils. 578A Il fair mucher la telleà Alexandre filai? Arifiobule qui
s’efioit iauvc’ de Rome , le avoit fait la guene en la.

déc. 5 8 7Primien. 158. [72. 4:7Pari urina. i oPro me? Sam Royd’ ËMŒ. Il par fur.
’ me . en emmene plufieur: prifonnien en Egypœ,

8c le fie extrêmement àeu x. l - 4 5;
Praline: PbiIaJrIpIn ion fils Roy d’5 met en liberté

fiat-vingt mille Juifs. Fait traduire par les Septante
les loix des Juifs, à fait de fuperbes prefens au

Temple. ’ 4 S4.maternée burgau: Roy d’ Egypte , pare de Ptolemée Phi-

loparor. 45 8Prolrme’e Philanuror Roy d’Egypte. 46 z
Il donne Cleopatre a fille en mariage à Alexandre Bal-

lez Roy de Syrie. A s06Et vient a fan fecours contre Demetrius Nicanor.

l :08Mais Alexandre l’ayant voulu ’perdre il la loy elle & la

.donneà Demetrius Nicanor. 509, 51°
Son extrême moderation. y l0

’ Sa mort. si rRalentir Royd’ Egypœ. ,40
Palmer Llfllr. 54,3Il en chaire d’Egypte parla Reine Cleapatte a mere.

H9- ogrande victoire qu’il remporte fur Alexandre Roysdses

lui . :5 ISon horrible cruauté i 5 f,Il tente en vain de fe rendre maiih’e de l’ Égypte. en

halenai: Maman. ne. ce;

3a mon. 695
R.

- Rachel fille de Laban .

Elle epoufe Jacob. f rEt meurtcn travail de Beniamin. ,9 4
lagmi ou 1mm beau-pere de Molle.

Excellens avis qu’il luydonne- Il r. 19”. a: r
une. Elle fauve ceux qui citoient allez reconnoifine

Jericho. l 80Et on la fauve a: mus les proches. ,8 3
Rabftrez. I ientenam General de Sennachexib Roy d’ Af-

f rie.
Il ailiege Jerufalem a (on infolence 41 r

8161m: fille de Bethnel.

Elle (pouf: Ifaac. 45Sa mon. A a.Rebut» Roy de]uda filsde Salomon. y
Il mécontente le peuple: a: dix Tribu le gamma

prennent Jeroboamppour Roy. 34,;
Il citoit msimpie a: ce fujets l’imiterenrdanr [on un.

ieté.

Il fend lâchement Ierufalem à Sali: Roy de minicar:
qui pille le Temple 6c tous les trefonlaiflaparSa-

lomon. 34..Ruth Moabite. f n;
S.

simula. Pourquoy nommé ainlî. r. r43
Sahara l’un des principaux coan nous l’halpereur

Caïus. 797. 8 roIl fe me luy meûne. y 8 I;
Samfim. 1 30Holocaulles a; autres Sacrifices. r 3 I
Sanifiurmn. NQxelle doit être leur pureté. 1 4.2

Moîfe leur ordonne la dixième partie des Dedmu.
15!

Ils efloientdillingiez en 1.4. races 308
Voyez Primices.

Grand: Sanifimreun. un";La grande Sacrificature paire de la final]! d’ltlnmar à
celle de Phinées en la performe de Sadoc. 316

Origine 6c fuite des Grands Sacrificateurs. in
Voyez Habits Sandow»: ou Familiale. l l

sur. Grand Sacrificateur. 364.284. 291
Il embralle le party de Salomon contre ’

07Et fuccede à Ithamar en hcharge deGrand Sangu-

teur. A 316Sala: Phariiien. Voyez Judas Gaulanite.

saducéens. 5 se. 544Saint ÏItfflfl’. 8 :6Saint fun Baptifle. . 1 7 a lSaler» , ville. jerufnlemfe nommoit amdouainfi.

Jalmmafar Roy d’AlTyrie. 401
Il prend Samarie après un fie de trois au. limé

mene Ozée Roy dllfrael priionnier avec tout fon
peuple , 6e envoye àSamarie une Coloniede Chameau

409
8.10m fœurdn Roy "and: le Grand: 535

Elle cil: caufe en partie de la mon de Marianne.
656

Elle travaille En rendre odieux àHerode Alexandre 8c Arie
habille (es fils qu’il avoit eus de Mariamne. 680.6870

700. 714.
Sa pallion pOur Sylleus. 7° I . 72. a.
Herodela marie à Alexas. I 7 n. 7:6

Herode luy donne beaucoup par fou tellament. 74.!.
4s

Augrlle le luy confirme. 55-4.
Sa mon. ’ 764.Salomon Roy . fils de David.

Sa naifiance. a 8°David le fait (acter de reconnoiflre pour Roy. 307.

. 08Il pardonne à AdouiaI (on irere qui avoit voulu fe flint L

Roy. 307Il en facre’ une feconde fois. 3 .0
Il fait ruer Adonias à caufe qu’il vouloit époulèr Abif’ g.

3 I S
Il Fait aullî tuer Joab de Serney. 317. 3 l 8
Il relegue Abiathar Grand Sacrificareur. 3 16
Il épaule la fille de Pharaon R0 d’lîgypte. 519
Dieu luy donne ledon de Sageiiec 310.314.

Juînientqu’il rend entredetixfèmùec touchant un en-

nt mon. 3 l. IIl ballit le Temple en 7.anr. 31.6. 32.7
Et



                                                                     

Dit 5:".M A
ËtlePalaisroyalentg.ans. l 3;:
Il ballitaufli une maifon n2ale pour la Reine , 6c en:

cored’autres, 5c un Tro efupetbe. 331-
Il baltiraufli dentines. . . 334Il envoye querir de l’or par mer en Soplur. 337.

v - 359Nicaulis Reine d’EgyPte de ’d’Ethiopie le vient vifite;

, a;v Bestichefles. ;;I.339. tuIl avoit 700. Emma ôt soc. concubines , a: fa paf.
fion pour elles le porte à l’idolatrie. Chaliimerlt
dont Dieu le menace: Et Ader s’éleve contre luy.

o 342I Samort. 344.Samarit, ville, nomméeMareo’nparlesGrecs, 8d: Roy

Amry la nomme Someron. unSalmanazar Roy d’Allyrie l’ayant prife y envoye une Co-

lonie de Chute’ens. 409Hitcan t. Grand Sacrifiateur 6c fils de Simon Machabe’e,

la ruine entieremeut. :42Herode le Grand la rétablit et la nomme Sobafle en

l’honneur d’Au une. 662
samarium. Voyez hute’ens.

Ils s’efforcent d’empefcher les Juifs de reballir Jerufalem

de le Temple. 437-441. 4.7:Ils renoncent les juifs dans leurs aŒiflions. r 46
Ils rdent leur cauie contre les juifs touchant le Temple

e Garizirn. go;Voyez. ’ 84.;Sema Proplre’te. 349d’amont. 595.. Ï 96Samfan , c’eil à dire fort. . , f
Il delivre le Peuplede la femtude des Phllillins. sa vie a:

[a mort. K zr aSamuel, deltàdire, demande a Dieu, Jugeôr Princedu

Peu le. lSanai me. aullpro hctifeatz.ans. I . auIl ex ne le Peuple à recouvrer (a liberté , de ob-
tient une victoire miraculeufe fur les Philillins

a ao
Les vices de les fils portent le peuple à demander un

Roy. et. rIl fait inutilement tout ce qu’il peut pour l’en détour-

. ner. . 21.1.Le leur reproche 6c fait un miracle. 1 .5
Il fiacre Sniil Roy- p U n;Etle prefente au Peuple a quillteproche 12m ingratitu-

de envers Dieu. :24Ilrepr-end Sain de diverfer fautes (Voyez Sain) a; (a-

cre David Roy. a 34Sa mort. ’ :48Saül coniulte fon ombre. I 3 53
Saunier!) Gouverneur de Samarie. 4d

Il fait ballir un Temple fut la montagne de Garizim
prés de Samrrie , dont il établit Manallé (on gendre

Grand Sacrificateur. 4, 1,Mil Roy des Hebteux. Voyez David.
Il en choifi de Dieu ut eilre Roy , 6: (me parsa.

muel deux diverfes isa a 23. a. a;
Ildefàit Nahas Roy des Ammonites qui cil: tué dans le

combat. sa;Il irrite Dieu en facrifiant fans attendre Samuel.
2.1.7

Il veut faire mourir Jonathas pour accomplir (bu fer-
ment: maisle Peuplel’empeiche. 219

Sesenfans. :30Il détruit les Amalecites, a: feutre Agag leur Roy, ce

qui irrite Dieu. a 3 lSamuel le lu declare. 2p.Etfàit tuer gag. a 233Après que Davi eut tué Goliath , Saiil entreen ialoufie
delu , 6c lu donne entnatiagellllicholrai-îliendeiz

ièindele pet te. 339Il le veut tuer. 14. tIl perd le feus. :4:

’I’ l t le .15. s;
Il veut incline tuti- Jonathas parce qu’il l’excuiSiÎ’.

. l . 143Il Abtmelech Gand Sacrificateur , a: 33 5
Sacrificateum ou Prophetes , 6c détruire la ville de

. Nob parce qu’il avoit receu David. v a4
Il manque à prendre David. I 242
David pouvant. le merdans unecaverne a: Contente de

couper le bord de fon manteau. 2.41
Et le pouvanttuerdans (a teqteil fe contenred’empor.

ter fon javelot à: unvafe. :56Saùlétonne’ du grand nombre des Philiflins confitlte

l’ombre de Samuel qui lui pondit a mon. en
Il perd la bataille contre les Philiflins . Jonathas et (en

deux autres fils y (ont tuez : 6c luy citant fi bleflë
qu’il ne luy relioit pasaifez de force pour (e tuer, il
obli e un Amalecite del’achever. a 5;

Les Phi ifiins pendenta desgibets (on cor s 8c ceux de
fes fils. Belle aEtionde ceuxde Jabes e Galaadpour
les enlever. 276

Sunna. l y 73.5 8. 7Sccmprgit, c’eft la Pelle des Tabemacles. f 7 1’72
Soba Benjamite.

Il excite revolte contre David. a9;
Et joab porte la telle a David. 1.9:

Seau. Voyez Phatifiens , sadducéens , 6è Eflêtiiens. 52°.

760

Et quatrième (côte. 760Selma: faux Prophete.

Il trompe le Roy Achab. . 68Sederlmr Roy de juda oncle paternel du Roy Joacliin.

i
Sabot: R0 des Amonhéens. 42Il relit e le pallàge aux Ifraëlites. 16;

Et et! vaincu. 16 3Soient»: Nanar Roy de Syrie. p 4; g
Selma: filsdu Roy AntiOChus thpus. prend en bataille

Antiochus Syzicenien fon oncleôc le fait mourir. Il
en enfuite vaincu par le fils d’Antiochus ô: un.
le dans un Palais où il penfoit le fauver. 556.

sur...» alEfline Zacharias Roy d’lfraëlôc regne en la
ce un mois feulement. Manahem le vainquit 8c le

tua. 4 lSent fils de Noé. 1 aI Sa pollerite’. . 2 dSema]. 1l dit des iniures à David. a gq
David luy pardonne. 39,.Salomon le fait mourir. 3 l .Sennarhnib Roy d’Athrie. y
Il manque de fraya allias Roy de Juda. 41 r
Et le fait ailieger dans Jerufalem. ibid.
Mais une pelle envoyée de Dieu lu tuë cent .uatre-

vingt cinq mille hommes ô: l’ob ige à lever e lie-

ge. tu:Srpulebre de David. 3 l ;Hircan Grand Sacrificateur en tire trois mille talens.
6

Herode le Grand en tire auili quel ues trefors , tridis
une Hamme qui en fortir l’empef de pouvoir faire

ouvrir le camail. 699Sari: fils d’Adam. ’ 957me . Mifiub . a: Jument. 4:6On les jette dans une liminaire ardente parce qu’ils n’a-
voient pas voulu adorer la (tanné de Nabuchodonœ
for: de Dieu les prefetve. 36

Voyez Daniel. . 4sitar General des troupes du Roy Açippa le Grand.
8x8

Son exrréme imprudence. 8 1.1.

Sa mort. , l . 8:9sinon e udasMachabée. 467Il delaitles’Syriens en Galilée. 478. 517. fis. 51:.
S 1 3

Après la filon a: la mort de Jonathas ion fiera il
ell établrl’tince des juifs 8c Grand Sacrificateur. 5:6

Superbe tombeauqu’il fait faire a (on pere, à fa mer-e

Ttt s et a



                                                                     

r Tante-DES
&àfesfreres. I à si,Il thalle les Macédoniens de la Judée , Fait rafer la forte-

rellè qui commandoit lnTetnpleL. avec la montagne
fur laquelleileltoitalfis, C: tonifie Jerufalem. Êso

Avantage qu’il remporte fur le Roy Anuochus Sot et.
5’31

Il cit rué en trahilbn par Ptolomée fou gendre. 533

Sodome. Villeôc pais. . LIls citoient commandezpat cinq Rois quI furent vain.

eus parles Ailyriens. a 5Dieu extermine cette ville abominable. 3 1.. 3 3. 34

Sainte. 64.8. 651.Herodele faittuer. 655Sofia: General d’une armée Romaine, envoyé par An-

toine pour affilier Herode le Grand. 6:0
Il alliege a prend avec luy Jerulalem. 6: 3
Il mene Antigone prifonnieraAntoine. on

Safari: Rtâyd’Egypte.

Il pren Jerulalem 8c pille le Temple 8c nous les trefors

de Salomon. 349Sun capitale de la Perfe. 4.455,11m Prince Arabe.
Il demande en mariage Salomé (leur du Roy Hemde

le Grand. 701.706. 707Il irrite Augulle contre Hernde. 708
Augulle reconnoill: fa fourbe et le condamne à la mort.

7 I 6

Il veut faire allaIIiner le Roy Herode. 7 29

Tabernacle.
OrdonnédeDieuaMoîfe. r 14. "5’. r16. H7. it8
On le confitcre. r 24
La garde en cil commife à la Tribu de Levi. I 36
Il eil mis dans Silo parJofuc’. 188

Talumatlu. Voyez filles.
Tcglar-I’balaur Roy d’AlTyrie. 4-01
Temple de fendilla».

Moïfe en parle. r 7 a11 fut bafli dans l’Air’e d’Oron au meline lieu ou Abri

ham avoitoffert llaac en facrifice. 303
Pre aratifs de David pour le ballir , a: ordre qu’il

onne a Salomon pour ce fuiet. 304. 308.3Io
Conflruftion du Temple par Salomon; 326. &fuiv.
Miracles que Dieu fit à la confecration 6c prieres de Sa-

lomon. 3 19

Sufaclr R0 d’ tel: pille, 349Nabuch ono or e pille a: le f’aitbtûler. 429
Cyrus renvoye les Juifs àJerufalem fous la conduite de

Zombabe avec permiliion de rebattit la ville de le

Temple. 436Cet ouvra e ayant elle interrom , Zorobabel
obtient e Darius Roy de Pe e la permillion
de le continuer oed’ travailler. 439-440- 44»!

Le R0 Antiochus Epip e le pille entierement de le

lpro ne - 465Ju as Machabée le purifie. . 476
Pompée Page ô: le prend d’affiut. . S77
Le Roy He e le Grandle fait reballir tout de nou-

veau beaucoup plus grand 8c plus magnifique qu’il

mitoit. 676. 677Temple baili fur la montagne de Garizirn. Samba-
leth Gouverneur de Samarie le fit ballir. 451

Il cil courage à Jupiter Grec. 466
Les Samaritains perdent leur caufè contre les Juifs tou-

chant ce Temple. f0;Hircan Prince des Juifs le ruine. 537
Temple balli par Onias en Egypte fut le modelle de ce-

luy de Jerulalem. 504Temple de Diane à Elimaïde. 48 r
Temple: baliis par Herode le Grand en l’honneur d’Aud

Marines.
Thanar fille de David. l " ;Ammon fou fiere laviole: 6: Abfalom un autre de le!

fieres le fait tuer. 28:1120M: PrincelIe d’Ethiopie. 8:. Voyez Moire.
TbargifeRoy d’Egypte.

Illaitlever le li de Pelufe’ au Roy Sennacherib. au
fiançant fille de Pharaon Roy d’Egypœ. Voyez Maïa

e. 37Tigra fleuve, ou Deglat, c’en a dire, étroit de

rapide. a.Tour de Babel. 16Tribus. Jofué partage entre elles toutes les cette: con-

qui es. 189Les Tribus de Juda 8c de Beniamin citant remar-
nées en Judée après leur Captivite’ de Babylone, les
dix autres Tribus demeurent au delà de l’Eulnte.

485

Typhon. . si:I fait couronner Roy de Syrie le jeune Antiochu: fils du

Roy Alexandre Ballez. 516Il attelle priionnier par trahifon jonathas flore de Ju-

das Machabées. f2;Et le fait mourir. ’ 519Il fait auHi r mourir le jeune Roy Antiochus 8c
s’établit Roy en fa place : mais a réa avoir
régné trois amüeùpnsôttnédansnpamê. gr

Tybere Empereur. 766Il fait crucifier des Prellres de la Déclic Ilis
qui avoient trompé une Dame Romaine. 773

Il fait challer tous es Juifs de Rome e 6c pourquoy.
7 74

Sa mort. 786Tyran. Il parle avec libertéà Herode le Grand en faveur
d’Alexandte ôt d’ArilIobule les fils , 6c Hetode le

fait mourir. - 719
V

Vafle’ femme du Roy Allùere.
Venridnu General d’une armée Romaine.
Virelliar qui litt depuis Empereur.

Eliant Gouverneur de Syrie il envoye Pilaœ à R0;
me fer iuflifier des plaintes faites contre luy.

4 "d
614.6155619

Il remet aux Juifs la garde de l’habit du Grand 53.273:

caœur. . 7 7 6Il traite avec Arrabane Roy des Partbes. Kit carde de
fa haine pour Herode le 1 etrarquc. 777. 77g. 731,.

. 6 sVenant Roy des Parthes. çaUriemarydeBethfabe. Voyez David- :78
X

Xmm Roy de Perlè fils de Darius. 44
Il témoigne une grande affection and... 8c anxjuibz.

. - au.Z

Zacharie Prophete. 441.Zacharie: Ro d’lfiael filsde Jeroboam. 399

Sellum l’ alliac- 4°!Zamar alièlIine Ela Roy d’Ifraël.

Il extermine toute la race de Baafa G: le brûle layât?

ni?- 355lamant . 7: sZaméryuîpoufe Colby Madianite , 6c en puni d’un li

gr peché. 166Zrlpba. Voyez Jacob. inZenedoreo 67 la 67 3

Ziba. :7;Il trompe David. a a,Zorobabel Prince des Juils-
Cyrus lu permet de retourner a Jerufalem 6c d’y reba-

flir a ville a: le Temple. 436Il parleli agreablement à Darius en faveur des femme

. a: de la ver-ire, ’il lu ennet d’ail b ’ -grille dans Cefarée a: en drvers autres lieux. 669 rufalem 6c le Temgllle. y P et "a :24:
Tirant". 3 56 Nombre du Peuple qu’il emmene. "a

I 1 N- TA:
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3L.
ES

..E seContenuës aux fept lincs de la gue tre des Juifs J
contre les Romains.

Cette Table quifi r4 v art: aux Maîtres 59’. nappa: maclage: , ne comme

i qu’uxxvni. apitre duficond livre , parce que ce "quzJprecede Je]!
. , qu’un abrege’ de ce qui efl écritplw au long en l’KHzfidife de: fuifs , cons

W516": le premzer volume.

A . Etfonauntærméedansnomes 3?:. 4’03"11 Mieux. v L- 160.261

ACtiomcxrraorJimim "valeurDe Simon filsde Sali]. i n.De quelques-uns des afiîegez dans Jotapçtè . J

J z i n . . , . I, De VefinfienàGatmla- 299 ajuâoélâmandon les "alpes nm
’ De Tite en diverfes occafions. 384.3812387. n Prend Par compbfifiohle 1C v -I ; (li-letc-

3 i . . ; .. .. ,ir l i; .D un Chevaher Romain nomme Longiïu; 7 FtpmforœœldlgdeMàchçm. . sa:

’ . ’ i . Bain. Machine au"; À .D’unS ennOUImÉSablnusa 439 v , , , me,D’un apitainc Romain nommé Julien. 441 SadçÇum’ne . . . . , z"
I D’uncavalier Romain nommé Pedariius. i 451 « r

Combat opiniâtré durant dix heures. 440. à: un 4.
autre qui dura huit bçures. 447

Agi a Roy de Judée.
Sa arangue aux uifspourlesdétoumer defaire

laguerrc aux omains.
’ Le peuple l’oblige à on de x 97.

206
Il envoya des troupes à Vefpafien. 2.41
Faveurs u’il reçoit de Vefiiafien. 2.78. 279
Il câble éau fiegedeGamala 385

Alaim. Font irruption dans l’Empire. 5; 3
Ananas Grand Sacrificateur. ’

Il orte le peuple à gflîege; les fafiœux dans le

PTemple. " 306, 307. 308I MaHacré parles Iduméens : a: Ion eloge. 3 19
Antiocbu: Roy de C omagene.

Ilenvoye destroupes à Vefpafien. . 241
Temerité 5c valeur d’Antiochus Epiphane 12m

fils. 1 9
IleflFauHèment accuf’e parCeiênnius Petus 6:11-

verneur de Syrie , a: bicuçmiçé
2.

Antonia fortereflè. Sa defcriptiom ;;8
m:,Pfim:. ’ I" ” 342.S’eflant declaré pour Vcfiafien ildefi’t une ar-

méedc Vitellius. 359

-196*

duale Gouverneur de. laLybie Pampolim.

ne. ’ - i’ i’ .. oSun, 1mm: enversleoJuifs, 8c ra
. mon épouvantable. J 43Çmalfir l’un des cheik de l’armée: de Ve???

zen. .- i . ’fIl taille en pieoes onzemille Samaritains. 264

.. I. v.Ctfimm, 3369"Cejiitq 641,14: Gouvemeurde Syrie. 194
V .I.l lite udée aVCÈeune aimée Romai-

ne. Juge ’ L ’e.: retiremelà o ,
- a: ef’c meln’aitécgiîlles dans fi

V. ,- , 117418410321.Çbgbron. Antiquitéde cette ville. 3 1

combat naval. I 2.34Autres çombazs. Voyez Amener extraordinai-

resde ’ k 1Çrmurez. exercées contre les Juifs en diverfes vil-

les. 209.211.213414.1.1511612344.
354»381- m

Dcfl-rifl



                                                                     

TABLE pas
I D

Efm’fitiw.

De Galilée,delaJudée,&t de quelques autres

» x Provinces. ’ ’ 238De la dilciplme des Romains dans la guerre. 141.

. i r - , . . ’ . ’ 244
De la ville de o : 149Dela machinJe ÆRonmns’ , nominée Relier.

’ ’ 154

DE furieux allants. 260.261
D’une tempelh: qui ,fit perirles habitans de Jop-

p6. 7’74. 7’753 Du lacde Genezareth: del’admirable terrequi
l’environne: a: delà: fource du Jourdain.

h 2.8;D’un combat naval si: fur le IacdeGeuezareth.

. 28De laville de Gamala. 2.834De laville de Jericho. D’une admirable fautai-Ï
ne: ui en cil proche. Dela fertilité du pais.
Dulac Alphaltide. Et des effroyables relies de
Sodomeôcde Gomorrhe. 336.3 37. 338.3 39.

34°-
De I’Egypte: &duportd’Alexandrie. 361.

MATIERES.r.. E

e 8c Pond’Alexandric.

E. qfeur Delcription. ’ 36! . 362.
Eleazar Chef des Sicairesôtparent de Manahem.

Voyez Sicaires.

Il le lauve dans Mallàda. i 106
En foûrient le fiege Contre les Romulus, 8c ne

pouvant plus refilier il perfuade à tous ceux
qui elloient avec luy de le tuer avec leurs fem.
messlcursmfans- 534- 535- 536- 537-538-

’ - 539Eleazar fils de Simon. * 3 r tIl le rend chef d’une parue dela Mica deJean

de Gilcala. * 37gEH furpris par Et ainfi ces deux Mien:
le reduiflcnt à J une comme auparavant.

88
Il y a de l’apparence que ces deux Eleazar ne gant

quele mefme. .

F

C - 363 Amine. V0 ez Delcri tien. -Dela villede erulalem. 323 F blemquilnange fon . 459Du Tem le e Jeiulalem, 8c de quelquechU- Flora: GouverneurderJudée. ’
W îlien?»- * 394- 395- 395 lleltcaulèdelarevo tedesJuifs. 194.195. zoo.

11))ulagmndfo aglïcateur. V 39g ’ i L I i in
I e 11:61? C "ténia. , 9 Ponta roche de ericho. w 7l De De. cruautez. Et de migres Et sans Fonàmüdom (eseaux fintmdiafiî-
p - horribles. 319.3zo.3544t7.4144334;8- rentes. 517

34
M’ere qui mangea fou fils. 4S9
D un épouvantable tumulte. 47 1 GDe lajoye avec laquelle Vefpafien a: Tire furent

IjrîlceusdausROmne. 511.518
e rivierenommée Sabati ne. W3 Aidée. SaDelcri tion. 239

Dqtfiomphe de VCÏI’Q-fimôide Tite. 5ï9-5’1°- G Galilée»: qui avoient fuivi le party de Jean de

k - S 1 I Gilcala.Du challeau de Macheron. S 34 Leurs horribles cruaurez a: abominations dans

D ’une plante de Ruë. 51 S mfilm. . 354D une plante Zoophite. l 57-6 Gamala ville alliegéeêt prife par Velpafien. Voyez
De quelques Fontaines. 5 z7 Velpafien.
.De forterelÏe de Mallàda. 53 5. 5’ 36 Gommes: Sodome. l A

lectpline ldes Romains dans la guerre , ô! leur Leurseffroyables relies. 34°

marc e. z z. z ’ .Demi?» recoud fils de l’Empereur Val-fla? 5;er samficnm 397ren.

I J Il le fauve lors que Vitellius prit le Capitole. H

. o. Il marche contre les Allemans. sa?!
Il accompagne à cheval Vef alleu ion

6c Tite (on dans eur tdomgli:
szo

Ara» uerêthfiœær:
Du oy Agrippa aux uifs pourles detoumer
defairela guerreaux omains. 196

De ceux qui. ellanr pris avec Jolèph. dans Jo-
tapat vouloient qu’il a» tuait avec eux.

’ , . . . :67 De



                                                                     

T A171?!) et
De Ioêphpomlta lieront-11e: de ce delièîn.

. 268De Tite
A les loldars au fiege deTarichée. 281 .282

A ux habit-ms de Gifœl3. 297
Et au fi edeJerulàlem.

jubilas. p 390Aeux pour les exhorter d’aller d’agent. 4 38

Aux hélium. i 445A Simon 8C à Jean chefi deldits fiiëiieux. 480

De Velpafien. .A (on armée au fiege de Gamala. 291
Aux chefs de ion armée pour differer le liege de

Jerufalem. 32.5lD’Ananus Grand Sacrificateur , au Peuple pour le
i portera aŒeger dans le Temple les faéfieux
qui tenoient le nom de Zelateurs. 306

De eau e Gifcala aux Zelareurs. 3m
De efus Sacrificateuraux Iduméens. 3 13
v 8c Réponce des Idurne’ens. 3 1
De Jolèph à ceux de Jerufalem pour les porter à e

rendre. 31 6,443lD’Eleazar chef des Sicaires pour perfua cr tous
ceux qui delïendoient Mail-aida avec luy de
le tuer avec leurs flammes se leurs eufims.

533

I.

, Dumëmr. iIls viennent au lècoms des Zelateurs afiiegez

dans le Temple. 3 x 2Î Les Zelareurs les introduiEnt dans la
3 r

Cruautezqu’ils exercent. 3x9.320
Ils lèretirenten eurpa’is. 22
Ceux ni avoient emballé le party de un de

’ Gif ils: s’éleVent Contre luy à: appe enr Si-

mon àleur lècours. 355.3 56
Ils traitent avec Tite: ô: Simon le découvre est

’ enruëunepartie. . 489
grande Gilcalal’un des chefs des Mieux ou Ze-

lateurs. .Il trompe Tite ô: s’enfuit de Gifcala à Jeruia-

11m 1 d J un 29gItromleueeer cru.- 29Il le trahit erîlsuiê ô: palle du collé des 3Zelateurs.

. . 3 toLes Idume’ens 8C le .uple appellent Simon à

leur lècours contre up. 35
Sa Eiâion le divilè en deux, 8: Eleazar lerend

chefd’une partie. i I 37;
Jean les furprend, 8: ainli ces deux 5&3th
le reduilênt" à une comme

3

De quelle lotte Tite luy parle a: à Sin .
480 3

Il abandonne pour le làuver les tours d’Hippi-

cas , de Phafiel «St-de 493
le rend aux Romains. 499

faire!» ville 8C paisd’alentour. i

Marteaux

.

I

s

.

Leur delcription. 3 36-3 38
gaulas)». Sa defcrîptim- 393

ajax Sacrificateur. v
Îloqædilèpïurs aux Iduméensfi.) 3 I î

e ma acrépareux: 8c 116?. l
796913 auteur de cette hifioire. open halât:

gues. .Il efiétabli par les Juils Gouvemeur dele
Excellent ordre qu’il donne. 224.225

Suite de la conduite. 226.227.228.229.230.
231.2 .2 .2 6.2 7

Il cil alliege’ par Velinfieu Exil;
l decegrand fiege. 248.249.250.2gt.252.

253.254.255.256.257.2 8.259.260.26r.
262. La place elL f i e durant la nuiét.
26g. Il le fauve dans une caverne où il re-
lbut de le rendre. 266. Mais ceux qui s’
elloient làuvez avec luy veulent u’il le me
avec eux. 267. Dilèours qu’il leur fait ur
les en ernpefcher. 268. 269. Illeur pet uadc
de jetterau fort ceux qui tueroient les autres,
8c le (on ayant allégea &n’eliant relié ne
luy et un autre il e mené prilonnier à e-
lpafien. 269. 270. 271. Manieredantil luy

leôclu predit u’illêroitEmpereur. 272.
gîter-s e ts quetle bruit de lanouvelle. que
l’on eut après u’ il n’elioit que prilonnier 8c

bien traite par efpafien firent dans Jernfi-

lem. l I 277Velpafien lemeten liberté. 367
Voulant exhorter les à retendre il cil blellé

d’un coup depierre.’ 4.28
Il exhorte encore les à le rendre. 4483 .

4 S
Ilefi: acculé faulTement lesSicaùres. 543
ompat ville. Sa delcripnon. i 2.839
oura’ain. Sa lource. 2 3
ude’e. Sadelcription. 238

’ il!

" mandore. Sadelèri ion. 9
La: flâneur ctb. Sa ription. » 33

M

M 11ch chafieau. Sadefcfiption.’ 524.,

Mal: R0 des Arabes. r- Hreuvoye estroupesàVe fieu. 221
fils de Judas ’éen qui avoit die

l’un de ceux qui avoient introduit une nou-
, velle refile.

Il failoit leR0y dans Jaufalcm, dontileli pris
’ &executé publiquement. 204. 20;. 206

Wforœphce- 331.337
l N.Ne.



                                                                     

TABLE pas
N

Em Empereur.
Il donne à Velpalien le commandement de

lèsarméesde Syrie. 234. Samort. 342

Niger Pera’ite. 231.236

. . oO 75m Empereurlètuë luy-mellite. 3 5°

P

P Erre: Gouverneurde Syrie.
Il accule fiuflemmt Antiochus Roy de C o-

ne. s32Placide 1 un des chefs de l’armeé Romaine. 239
. Iltente inutilement d’attaquer Jotapat. 243

Il difiipe les aEemHezfm lamontagne d’1-

taburim. 2 9 3il Il deliiit dans la un tres-grand nom-

bre de i p 3 3 IPrediêhom des arrivez à

. 475Promu. Voyez Antonius Primus.

R

Rhin: nommée Sabatique’. gr;

. SA i tu fierede Vefpafienp .

S Vitellius le Fait tuer. 370Sicairer ou Ailaflms.
Se rendent maifires du challcau de Mallhda.

. . 329Les Juifs d’Alexandrielivrentaux Romainsc’eux
de ces Sicaires qui s’elioient retirez à Alexan-

, drie. , 540. 541.5 2. 543Incroyable confiancedansles tourmens e ceux

decette lèéle. 54°Simon fils de .Gioras l’un des chefs des fieu? x
ï d’entre les Jùifs"alpire à latyrannie. 2.33

3 Ses combats contre les Zelateurs St le; Iduméens

, . i I - - .6- - 49-33Les IduméEnsôtlegfl Ms 3 34 3u le de e eml’appe-
lent à leur forages lzontre Jean de Gifcala.

3S î

. chuellelorteTiteluyparle, &à’Je’a’n. 480
Luis! &Jeanabandonnent pour-le fauver les tours

i . ’Hippicos , de Phalâel’ ô: de Maflaxme

49
Il lètrou’vecontraint de lèrendre. 507. 5°

M A r r Il: a z s.
Il cil menéen triomphe aRomeôteXecute’ pu-

bliquement. 52!Sodome 8c Gomorrhe.

Leurseffi-o ables relies. 340
Sobeme Roy ’Emezc.

Il envoye des troupes à Vefpafial. 241
Sylve qui commandoit les troupes Rouans

dans laJudée;

IlalIiegeôtprend Mallâda. 342535-536537

T

’ E e. - 27 .27TxleydeJemlàlem. Sa delèripfion. 4 39;
Tite depuis Em eur. Voyez es.

Se rend a tolema’ide auprès de Vefpalien Ion

. pere. 241Prend Japha. 263Emporte Tarichée. . 3.82
Entre le premierdans Gamala. 29g
Se rend mailire de Gilcala. ,3 297
Velpafien après elire reconnu Empereur l’e -

voye pour prendre erulàlem. 373.374.
Il marche contre’Jeru alcm. 382. 383
Aélions extraordinaires de valeur Faites par ce

Prince. 38 .386.387.4og.422.464
Il opinea la coulèrv ondu Temple. 2:63
Et fait ce qu’il peut pour Faire eteindrele u.

67
Son armée le declare Imperator. 4
L0üan 8c recompence u’il donne à les lol-

dats apre’sla de Jeru lem. 5’02. ,03
Avec quelle joyeil cil receu dans Rome. 5 r 8

qtn’o lie. I t9. 520.521
Tour: d’I-Iippicos, de Phalàel , 8C e Mariamne.
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